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PRÉFACE 


Le  regretté  Frère  Héribaud  a  été  initié  à  l'étude  des  Dia- 
tomées par  son  ami  Max  Eoux,  de  Clermont-Ferrand,  qui, 
ayant  fait  de  nombreuses  récoltes  de  Diatomées,  dans  la 
Limagne  particulièrement,  avait  formé  le  projet  de  publier 
le  résultat  de  ses  recherches. 

La  mort  est  venue  anéantir  ce  projet,  mais  le  Frère  Héri- 
baudjbotaniste  déjà  éminent,  captivé  par  l'étude  de  ces  si 
intéressantes  algues  microscopiques,  résolut  de  réaliser  le 
projet  de  son  ami,  en  le  complétant,  grâce  à  ses  nombreuses 
relations  qui  devaient  lui  permettre  de  réunir,  pour  cet 
objet,  un  matériel  considérable. 

C'est  ainsi  qu'en  1893  il  publiait  Les  Diatomées  d'Auver- 
gne, où  il  étudiait,  non  seulement  les  espèces  récentes  d'eau 
douce,  si  abonda-. ntes  et  si  variées  dans  cette  riche  région, 
mais  encore  celles  de  quelques-uns  de  ces  dépôts  fossiles 
dont  le  nombre  est  considérable  dans  ce  pays  qui  s'est  prêté 
si  bien  à  la  multiplication  de  ces  algues,  grâce  à  son  soi 
silicieux,  à  ses  eaux  claires  et  à  ses  grandes  différences  d'al- 
titude. 
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Se  consacrant  ennsuite  spécialement  aux  Diatomées  fos- 
siles, il  publia  successivement  en  1902,  IDO-)  et  1908  les  ana- 
lyses de  trente-deux  des  principaux  dépôts  fossiles  du  Mas- 
sif Central. 

Mais  ces  nombreux  travaux  ne  lui  ont  pas  suffi  ;  poussant 
jusqu'au  bout  ses  investigations  sur  les  Diatomées  de  son 
cher  pays,  il  y  a  découvert  une  mine  inépuisable  dans  les 
travertins  déposés  par  les  innombrables  sources  minérales 
qui  criblent  le  sol  de  cette  contrée  si  profondément  dislo- 
quée par  les  mouvements  de  ce  sol  éminemment  volcanique. 

Pressentant  peut-être  sa  fin  prématurée,  et  pour  mener 
plus  rapidement  à  bien  ce  labeur  considérable,  le  Frère 
Héribaud  a  jugé  utile  de  s'adjoindre  un  certain  nombre  de 
collaborateurs. 

Pour  les  rechercbes  et  le  prélèvement  des  échantillons 
destinés  à  l'étude  MM.  le  Frère  Gasilide,  l'abbé  Coudert, 
curé  de  Vodable,  Rieuf ,  sous-ingénieur  des  Ponts-et-Cbaus- 
sées,  Alphonse  Col,  docteur  ès-scienoes  naturelles,  Bielaw- 
sky,  D'  Chassagne,  Pierre  Marty  et  Vautres  peut-être  en- 
core dont  je  regrette  de  ne  pas  connaître  les  noms,  lui  ont 
prêté  le  plus  précieux  concours  et  je  les  remercie  en  son 
nom. 

Pour  les  descriptions  topographiques  et  les  renseigne- 
ments géologiques,  outre  les  personnes  qui  ont  envoyé  des 
matériaux,  nous  devons  toute  notre  reconnaissance  au  Frère 
Gasilide  pour  ses  notices  si  claires  et  si  détaillées. 

Enfin,  pour  l'étude  des  innombrables  matériaux  l'ecueillis 
et  qui  aurait  demandé  un  temps  et  un  labeur  considérables, 
sont  venus  prêter  leur  inestimable  concours  MM.  Floren- 
tino  Aspeitia,  professeur  à  l'Ecole  des  Mines  de  Madrid, 
Comère,  membre  de  la  Société  d'Histoire  naturelle  de  Tou- 
louse, Deblock,  pharmacien  à  Lille,  Ernst  Ostrup,  le  savant 
diatomiste  de  Copenhague,  le  commandant  Maurice  Pera- 
gallo,  Paul  Prudent,  ingénieur-chimiste  à  Saint-Rambert 
Ile  Barbe,  et  Rochoux  d'Aubert,  avocat  à  Orléans,   qui. 


pour  ses  débuts,  a  produit  une  œuvre  magistrale  sur  Saint- 
Nectaire.  Nous  no  saurions  mieux  les  remercier  qu'en  les 
associant  au  résultat  éminent  de  l'œuvre  commune. 

Ices  pîanclies  ont  été  des^duées  par  MM.  E.  Ovstrup,  M. 
Peragallo  et  RocLoux  d'Aubert. 

Le  Frère  Héribaud  ne  devait  pas  avoir  la  satisfaction  de 
pouvoir  publier  lui-même  son  œuvre  préparée  avec  tant  de 
soin;  la  mort  est  Venue  l'enlever  à  ses  travaux  et  à  l'affec- 
tion de  ses  amis,  le  22  décembre  1917,  au  moment  où  après 
avoir  réuni  tous  ses  documents,  il  commençait  la  rédaction 
d*'  son  ouvrage. 

Sentant  qu'il  ne  pourrait  peut-être  pas  achever  son  œu- 
vre, il  m'avait  désigné  comme  susceptible  de  la  continuer 
et  de  la  publier,  moi,  son  fidèle  collaborateur  depuis  près 
do  trente  ans. 

La  métbode  employée  par  le  Frère  Héribaud,  de  confier 
chaque  partie  de  l'œuvre  à  des  spécialistes,  a  le  gra  d  avan- 
tage d'e  hâter  l'exécution  do  l'œuvre,  tout  en  assurant  une 
meilleure  exécution;  mais  alors  il  faut  que  chaque  spécia- 
liste étudie  la  totalité  de  sa  partie. 

Il  était  impossible  de  confier  la  totalité  de  l'étude  mi- 
croscopique à  une  même  personne,  le  travail  étant  par  trop 
considérable  et  la  distribution  de  ce  travail  entre  plusieurs 
présente  certains  inconvénients. 

En  effet,  les  divers  matériaux  d'un  même  pays,  de  même 
nature  et  de  même  époque  doivent  forcément  avoir  de 
grandes  analogies;  on  doit  y  rencontrer  les  mêmes  espèces, 
sinon  dans  tous,  du  moins  dans  un  certain  nombre;  si  ces 
espèces  n'ont  pas  encore  été  observées,  et  il  doit  bien  s'en 
trouver  dans  le  nombre,  elles  peuv*ent  être  découvertes  par 
des  personnes  différentes  et  il  est  presque  certain  que  ces 
personnes  leur  donneront  des  noms  différents;  d'où  double 
emploi. 

Une  critique  de  tous  les  travaux  effectués  est  donc  forcé- 
ment nécessaire,  et  il  aurait  été  indispensable  de  les  coor- 
donner. 
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Le  Frère  Héribaud  aurait  dû  faire  cette  étude  et  il  aurait 
eu  l'autorité  nécessaire  et  les  éléments  pour  faire  le  dépar- 
tage des  différents  auteurs  en  s'appuyant  au  besoin  sur  les 
dates  des  remises  des  mémoires.  Je  ne  puis  le  faire  moi- 
même  étant  juge  et  partie  et  les  éléments  nécessaires  me 
ftiisant  défaut. 

Je  me  contenterai  donc  de  donner  les  différents  travaux 
qui  m'ont  été  remis,  qui  sont  d'ailleurs  révisés  en  partie 
par  le  Frère  Héribaud,  sous  le  nom  de  leurs  auteurs,  me 
bornant  à  signaler  parfois  les  analogies  qui  me  paraissent 
exister  entre  certaines  espèces. 

Pour  faciliter  les  recliercbes,  je  joindrai  au  travail  une 
carte  géographique  sur  laquelle  seront  inscrits  tous  les  noms 
cités  dans  les  notices  géographiques.  Je  classerai  les  études 
par  ordre  géographique,  plaçant  à  proximité  les  unes  des 
autres  celles  d'une  même  région   (1). 

Pour  la  même  raison,  les  espèces  seront  classées  sur  les 
listes  par  ordre  alphabétique.  Les  espèces  et  variétés  nou- 
velles sont  imprimées  en  majuscules. 

Maurice  Peragallo. 


(1)  Voir  cette  carte  à  la  page  12. 
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Tl{ A V Eli Tl X S  DE  (IJ^: RMONÏ-F Kl{ K A .\ J ) 

(Piiy-(le-l)ôni€). 


Clermont-Feriand  possède  un  grand  nombre  de  sources 
minérales  qui  jaillissent  au  pied  du  monticule  sur  lequel  la 
ville  est  bâtie. 

Les  sources  commencent  à  Saint-Alyre  et  s'éclielonneni 
du  nord  à  l'ouest  jusqu'aux  Salins. 

Dans  cette  partie  de  la  ville,  comprenant  les  quartiers  de 
Saint-iilyre,  de  Sainte-Claire,  de  Fontgièvre,  de  Jaude  eî 
des  Salins,  le  sous-sol  e^t  formé  par  une  coucbe  plus  ou 
moins  épaisse  de  travertin  déposée  par  des  eaux  minérales 
calcaires.  Ces  eaux  séjournent  ou  circulent  sous  les  traver- 
tins, et  on  ne  peut  creuser  le  sol  à  quelques  mètres  de  pro- 
fondeur sans  faire  jaillir  l'eau  minérale. 

La  plus  intéressante  de  toutes  ces  sources  est,  sans  contre- 
dit, celle  de  Saint-Alyre  où  le  propriétaire,  M.  Léon  Gérin, 
iirépare  les  belles  incrustations  dont  la  réputation  très  jus- 
tifiée esc  bien  connue.  Les  étrangers  de  passage  à  Clermont 
ne  manquent  pas  de  visiter  la  source  très  curieuse  do  Saint- 
Alyre  avec  son  énorme  masse  de  calcaire  jetée  comme  un 
pont  par  dessus  le  ruisseau  de  la  Tiretaine,  et  connue  pour 
cette  raison,  sous  le  nom  de  «  Pont  Naturel  ».  Ce  dépôt 
]>résente  une  longueur  de  10  mètres  sur  5  mètres  de  largeur 
0  la  base. 

Des  travaux  exécutés  récemment  sous  la  rue  du  Pont  Na- 
turel par  M.  Gérin  ont  amené  la  découverte,  à  4  mèires  de 
profondeur,  d'un  conglomérat  très  dur,  couleur  bleuâtre,  h 
complexe  lithologie,  constitué  par  un  sable  à  éléments  très 
fins  comprenant  toutes  les  rocbes  de  la  région,  quartz,  mica, 
feldspath,  basalte,  scories,  même  de  très  petits  cailloux  rou- 
lés de  nature  basaltique.  Tous  ces  éléments  sont  solidement 
agglutinés  par  un  ciment  calcaire  déposé  pnr  les  eaux  miné- 
rales. Ce  conglomérat,  très  riche  en  Diatomées,  doit  avoir 
une  assez  grande  étendue;  en  en  voit,  en  effet,  un  affleure- 
ment, sur  le  bord  de  cette  même  rue  à  son  exlrémité  occi- 
dentale ;  sous  l'action  de  l'acide  chlorhydrique  les  éléments 
de  cette  roche  se  dissocient  très  rapidement. 


1-' 
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En  longeant  la  rue  des  Hospices,  on  aperçoit,  presque  en- 
tièrement dissimulé  à  la  base  du  mur  d'enceinte  elle  l'enclos 
du  Eefuge,  un  bloc  de  travertin  formé  autrefois  par  la 
source  Saint-Josepb  qui  existe  encore  dans  cette  propriété. 

Ce  dépôt  s'étend  même  sous  le  trottoir  de  la  rue;  il  ne 
renferme  aucun  des  corps  étrangers  mêlés  au  piécédent.  Sa 
florule  est  assez  analogue  à  celle  de  son  voisin.  Les  espèces 
dominantes  appartiennent  également  au  genre  Avifliora. 

Des  travaux  exécutés  pour  le  prolongement  de  la  rue  de 
la  Garde,  dans  le  quartier  de  Saint-Eutrope,  ont  mis  à  jour 
un  bloc  de  travertin. 

Ce  dépôt  n'est  plus  arrosé,  depuis  longtemps, par  la  source 
minérale  qui  l'a  formé.  Cette  source  a  dû  subir  une  dériva- 
tion et  se  frayer  une  issue  autre  part. 

La  partie  découverte  n'est  qu'une  portion  de  la  masse 
déposée,  l'autre  partie  étant  dissimulée  sous  les  construc- 
tions. 

Avant  l'établissement  de  la  rue  le  volume  pouvait  être  de 
7  à  8  mètres  cubes. 

Dans  cette  partie  de  la  ville,  les  dépôts  de  ce  genre  ne 
sont  pas  rares,  on  s'en  convainct  lorsqu'on  creuse  les  fonda- 
tions des  bâtiments. 

Il  existe  enire  le  travertin  de  la  rue  de  la  Garde  et  ceux 
de  la  rue  des  Hospices  et  de  Saint-Alyre  une  certaine  ana- 
logie, les  Amphorn  dominent  dans  les  uns  et  les  antres. 

Enfin,  une  tranchée  pratiquée  au  quartier  des  Salins 
nous  a  livré  les  échantillons  qui  ont  complété  les  matériaux 
nous  ayant  servi  à  dresser  la  liste  des  Diatomées  des  tra- 
versins de  Clermont-Ferrand. 

Ces  matériaux  ainsi  recueillis  ne  sont  peut-être  pas  en 
rapport  avec  l'importance  de  la  masse  déposée  autour  de 
cette  ville  ;  mais  il  faut  se  rappeler  que  la  profondeur  oii 
ils  sont  ensevelis  et  les  constructions  édifiées  sur  la  plus 
grande  partie  de  leur  étendue  ne  permettent  que  difficile- 
ment de  les  atteindre. 

Toutes  les  eaux  minérales  de  Clermont  présentent  la  plus 
grande  analogie  de  composition,  et  c'est  avec  raison  qu'on 
les  considère  comme  appartenant  à  une  même  nappe  empri- 
sonnée sous  les  travertins. 

Nous  donnons,  ci-après,  l'analyse  de  quelques  sources 
réunies   pour  servir  aux  incrustations.    Ce  travail   dû   au 
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professeur  Triichot,  a  donné  comme  moyenne  4'. 380,  par 
litre,  de  sels  fixe«  et  19.060  de  chlonire  de  sodium;  la  tem- 
pérature moyenne  est  de  20°. 

Composition  rapportée      St-Alyre     St-Artheme     St-Pierre     St-Claire 
à  UN  litre  gr.  gr.  gr.  gr. 


Acide  carbonique  libre. 
Bicarbonate  de  cliaux. 
»  de  magnésie. 

»  de  potasse 

»  de  soude. 

»  de  fer. 

Arseniate  de  soude. 
Sulfate  de  soude. 

»       de  strontiane. 

Phosphate  de  soude. 

Chlorure  de  lithium. 

»         de  sodium. 

Silice. 

Matières  organiques. 
Total  non  compris  l'acide 

carbonique  libre 
Total    y    compris    l'acide 

carbonique  libre. 
Poids  des  combinaisons 
anhydres,  les  carbonates 
à    l'éiat    de    carbonates 
neutres. 


0.586 

1 .530 

0.727 

1.471 

1.699 

1.372 

1.031 

1.311 

0.720 

0.809 

0.656 

0.640 

0.149 

0.153 

0.098 

0.102 

1.1  0-^. 

0.656 

1.770 

0.723 

0  017 

0.026 

0.(  48 

0.044 

traces 

traces 

indices 

traces 

0.181 

0.131 

0.058 

0.078 

— 

- 

0.004 

0.004 

traces 

traces 

traces 

traces 

0.031 

0.031 

0.U14 

0.031 

1.0)2 

1.1J4 

1.127 

1.074 

0.120 

0  105 

0.100 

0.114 

traces 

traces 

traces 

traces 

4  934 

4.418 

4.906 

4.121 

5.520 

5.918 

5.633 

5.59i 

3.746 


3.422 


3.6-2 


3.180 


L'examen  des  échantillons  prélevés  nous  a  permis  d'éta- 
blir les  f'iorules  suivantes: 


SAINT-ALYRE  (M.  Peragallo). 


AchnantJies  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  lanceolata  var.  elongata  (Jrun. 

AchjunitJies  Leveillei  Herib.  —  Sp.  nov.  PI.  II.  f.  10,  Ji. 
—  Analogue  à  VAchnaiitJies  affiiiis.  Grun.  (Van.  H. 
Synopsis  p.  130  PI.  XXVII,  f.  39,  40)  mais  beau- 
coup plus  grand,  faiblement  courbé  en  vue  connec- 
tive  ;     valves  lancéolées,     à    extrémités    largement 
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arrondies  ;  valve  supérieure  à  aire  axiale  notabJe, 
lancéolée,  unilatéralement  stauroné^.forme  sur  une 
assez  grande  largeur  (environ  la  largeur  de  la 
valve)  ;  stries  très  peu  radiantes  ;  valve  inférieure  à 


Cliateldon 


aire  axiale  longuement  lancéolée,  «tauronéiforme  au 
milieu  de  la  valve,  mais  dont  un  côté  n'arrive  pas 
jusqu'au    bord    de    la    valve    qui  est  garni  de  très 
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cuiu'tes  stries j  stries  radiantes  jusqu'aux  extrémités 
Longueur  envirou  40  /x,  largeur  7  /xj  10  stries  en 
10  IX  sur  la  valve  supérieure  ;  12  stries  en  10  jx  sur  lu 
valve  inférieure. 

Nous  dédions  cette  belle  espèce  à  notre  sav  mt  ami 
M.  Léveillé,  secrétaire  perpétuel  de  l'Académie  In- 
ternationale de  Géographie  Botanique. 

Achnanthes  PeragaUi  Bïmu .  (Diat.  d'Auvergne  (1893)  PI 
I.  f.  4.) 

Achnanthes  pskudo-antiqua  M.  Per.  Sy.  nov.  (PL  II,  lig. 
4,  5).  —  Petit,  faiblement  arqué  en  vue  connective; 
valves  bacillaires,  à  extrémités  largement  arrondies, 
quelquefois  légèrement  atténuées-capitulées  ;  l'un 
des  côtés  présente  un  léger  renflement  médian  ;  aires 
axiales  étroites,  très  longuement  lancéolées,  présen- 
tant, sur  la  valve  sujjérieure,  un  pseudo-stauros  uni- 
latéral correspondant  au  renflement  du  bord  de  lu 
valve  ;  stries  très  peu  radiantes  au  nombre  de  7-9  en 
10  /Ji,  sur  les  deux  valves,  et  plus  serrées  aux  extré- 
mités qu'au  milieu.  Les  stries,  relativement  fortes 
donnent  une  assez  grande  cohésion  aux  frustules  qui 
se  rencontrent  souvent  en  bandes  courtes. 

Diffère  de  V Achnanthes  antiqua  (ex  Ceratoneis 
antiqua)  (Lauby,  1910,  p.  196,  PI.  X,  fig-.  20)  par  ses 
valves  non  cymbif ormes,  sa  forme  extérieure^  ses  di- 
mensions et  la  courbure  très  faible  du  frustule  en 
vue  connective. 

AchnanthidiuTn  flexellum  Breb. 

Amijhi'pleura  pelîucida  Ktz. 

Amphora  glohulosa  Schum. 

Amphora  glohulosa  var.  perpusilla  Grun 

Amphora  Uhyca  Eh. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  pediculus  Ktz. 

Amphora  pediculus  var.  ininoT  Grun. 

Campylodiscus  co status  ^ .  Sm. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 

Cocconeis  amhigua  Grun. 

Cocconeis  lineata  Eh. 

Coccnneis  placentula  Eh. 

Cyclotella  hodanica  Cleve 
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Cyclolella  comta  Eh. 

Cyclotella  comta  var.  affinis  Grun, 

CycluteUa  Meneyliinlana  Ktz. 

Cyclotella  oijerculata  Ivtz. 

(  ymatopleura  apiculata  W.  Sm. 

C y mato pleura  elliptica  W.  Sm. 

C ymatopleura  elliptica  var.  ovata  Grun. 

Cymbella  af/inis  Ktz. 

Cyvihella  amphicephala  Naeg. 

Cymbella  cistula  Kirch. 

Cijmbella  Ehrenbergii  Xtz. 

Cymbella  Ehrenbergii  var.  minor  Grun. 

Cymbella  helvetica  Ktz. 

Cymbella  helvetica  var.  signata  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  1, 

fig.  7). 

Diffère  dn  type  en  ce  que,  sur  une  de  se«  valves 
seulement,  l.i  strie  médiane,  du  côté  dorsal,  se  pro- 
longue jusqu'au  milieu  du  nodule  central,  et  s'y  ter- 
mine par  un  granule  très  réfringent. 

Cymbella  maculata  Ktz. 

Cymbella  turgidula  Grun. 

Diatoma  eiongatum  Ag. 

Diatoma  tenue  Ag. 

Epithemia  argus  Ktz. 

E'pitJievua  sorex  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithemia  turgida  var.   crassa  (Diat.   d'Auv.    (1898).    (PI. 
III,  fig.  13.) 

Epithemia  zébra  Ktz. 

Epithemia  zébra  var.  minor  Grun. 

Eunotia  arcus  Eh. 

Fragilaria  mutabilis  Grun. 

Fragilaria  virescens  Ealfs. 

(Tomphonema  abbreviatum  Ktz. 

Gomphonema  intricatum  Ktz. 

Gomphonema  oUvaceum  Ktz. 

TIantzschia  amphioxys  Grun. 

Melosira  crenulata  Ktz. 

}feridion  circulare  Ag. 

Navicula  amphigomphus  Eh. 

]Vavicula  borealis  Ktz. 
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AavLC'uia  cincta  Eh. 

Aacicula  ctncta  var.  Heufieri  (jrun. 

AaotcuUi  coinmutata  Urun. 

AavicuLa  cvyjjtoce'pliaia  Kta. 

AaviCuLa  cryptoceyhala  var.  exilis  Ktz. 

AacLoula  cryytocejjhaia  var.  mterviedia  (irun. 

Aacicula  Ueblockii  Her.  sp.  nov.  (1*1.  I,  Hg.  14.)  —  Ellip- 
tique aliuiig'éej  à  extrémités  rostrées-arroudies  ;  aire 
axiale  nulle,  aire  centrale  arrondie;  stries  fortement 
radiantes  et  courbes  au  milieu  de  la  valve  où  elles 
sont  au  nombre  de  5-6  en  10  /x,  convergentes  aux 
extrémités  et  au  nombre  de  10-12  en  10  yu. 
Longueur  40-50  /i,  largeur  médiane  10-12  fx. 
Nous  dédions  cette  navicule  si  particulière  à  Al 
Deblock,  pharmacien  à  Lille,  en  témoignage  de  gra- 
titude pour  sa  collaboration  à  nos  travaux  sur  l'étude 
des  travertins  d'Auvergne. 

Aavicula  elliptica  Kiz. 

Navicula  (tasilidei  Her.  s'p.  nov.  (PL  I,  fig.  15)  (1). 

Aavicula  gastrum  Eh. 

Navicula  gastrum  var.  major  Grun. 

Aavicula  gracilis  Eh. 

Navicula  gracilis  var.  neglecta  Grun. 

Navicula  intégra  W.  Sm. 

Navicula  lacunarum  Grun. 

Navicula  limosa  Ktz. 

Navicula  limosa  var.  maculata  M.  Per.  var,  nov.  (PL  I, 
fig,  15)  (2). 

Navicula  major  Ktz. 

Navicula  northumbricaefoiimis  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  I, 
fig.  19).  —  Face  connective  largement  rectangu- 
laire, à  partie  médiane  légèrement  rétrécie,  de 
laquelle  sort  un  nodule  central  très  proéminent  et 
sphérique;  nodules  terminaux  très  gros,  descendant, 
en  larmes,  le  long  de  l'extrémité  de  la  face  connec- 
tive, et  prolongés  par  un  second  nodule  placé  contre 
le  bord  du  connectif  ;  stries  très  fortes  retournées  sur 


(1)  Voir  la  description  à  St-Marguerite,  p.  92. 

(2)  Voir  pour  la  description  à  St-Marguerite,  p.  93. 
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la  face  connective,  distinctement  divisées  en  travers, 
manquant  au  milieu  de  la  valve.  Face  valvaire  non 
observée. 

Longueur  -Jô  p.,  largeur  20  /x;  7-8  stries  en  10  /x. 
Diiïère  d'une  forme  courte  du  Navicula  northum- 
brica  Donk,  par  l'absence  des  stries  médianes,  la 
grande  dimension  des  nodules  centraux  et  termi- 
naux, et  jjar  le  prolongement  de  ces  derniers  le  long 
de  l'extrémité  de  la  face  connective. 
Les  formes  semblables  sont  marines. 

.\  avicula  ohlonga  Ktz. 

Aavicula  ohlonga  var.  curta  M.  Per.  var.  nov.  —  Lon- 
gueur 80  /x.  La  longueur  au  type  est  signalée  comme 
150-180  /x. 

X avicula  producta  W.  Sm. 

:\ avicula  pseudo-hactlhiin  Grun. 

Navicula  puinila  Gruu. 

Navicula  pyginaea  Ktz. 

Navicula  Reinhardtii  Grun. 

Navicula  Beinhardtii  var.  elUptica  Grun. 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sculpta  var.  minor  M.  Per.  (1.  50  jx)  var.  nov. 

Navicula  tenella  Breb. 

Navicula  tuscula  Eh. 

Navicula  tuscula.  var.  minor. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridula  Ktz. 

Navicula  viridula  var.  major  Grun. 

Nitzschia  acutiuscula  Grun. 

Nitzschia  amphihia  Grun. 

Nitzschia  angustata ,  W.  Sm. 

Nitzschia  angustata  var.  curta  Grun. 

Nitzschia  commutata  Grun. 

Nitzschia  frustulum,  Grun. 

Nitzschia  Heufleriana  Grun. 

Nitzschia  Heufleriana  var.  major  W.  Sm. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzchia  LEViDENsis  W.  Sni.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Nitzschia  sigmoidea  W.  Sm. 

Nitzschia  vitrea  Grun. 

Plruroslgma.  attcnua'uni  W.   Sm. 
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Rhotcosphfnia  curvata  Grun. 

Rhoicosphenia  cur^vata  var  fkacta  Grun.  —  Nouveau  pour 

la  région. 
Rhopalodia   gibha  0.    Mull. 
Jihopalodia  gibha  var.  ventricosa  Grun. 
Rhopalodia  gihberula  0.  Mùll. 
Stauroneis  dilatât  a  W.  Sm. 
Surirella  angusta  Ktz. 
Surirella  bifrons  Eh. 
Surirella  crumena  Bre3. 
Surirella  viinuta  Breb. 
Surirella  ovalis  Breb. 
Surirella  ovalis  var.  elongata  Grun. 
Surirella  ovata  Ktz. 
Synedra  aciis  var.  fossilis  Grun. 
VanheurcJcia  vulgare  Breb. 


RUE  DES  HOSPICES  (MM.  Comère,  Prudent), 


Achnanthes  exilis  Kt^. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  Tninutissiina  Ktz. 

Ainphora  a f finis  Ktz. 

Amphora  globosa  Schum.  —    Nouve  lu  pour  la  région. 

Amphora  (îlobulosa  var.  perpusilla.  —  Nouveau  pour  la 

région. 
Am,phnra  pediculus  Grun. 
Aviphora  pediculus  var.  ininor  Grun. 
Cocconeis  placentula  Eh. 
Cyclotella  operculata  Ag. 
Cymbella  offinis  Ktz. 
Cymhclla  amphiccphala  Naeg. 
Cyinhella  cymbiforTuis  Eh. 
Diploneis  elliptica  Cleve. 
Encyonema  caespitosum  Ktz. 
Encyonema  ventricosum  Kt»;. 

2 
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Epithemia  argus  Eh. 

Epthemia  zehra  Eh. 

Fragilaria  rnutabilis  Grun. 

Fragilaria  virescens  Ralfs. 

Gomyhonejna  acuminatum  Eh. 

Gomphonema  ahhreviatuTn  Ag. 

Gomphonetna  intricatum  Ktz. 

Gomphonema  olivaceum  Eh. 

Goiniyhonema  parvulum  Ktz. 

Hantzschia  amphioxys  Gruii. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  cryptocephala  Ktz. 

Navicula  muUca  Ktz. 

Navicula  pumila  Grun. 

Navicula  Reinhardtii  Grun. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  vimiis  Ktz. 

Nitzschin  Heufleriana  Grun. 

Nitzschia  linearis  W.  Sni. 

Nitzschia  palea  W.  Sm. 

Nitzschia  recta  Hantz. 

Nitzschia  stagnarum  Rab. 

Nitzschia  thermalis  Grun. 

Rhoicosphenia  curvata  Grun. 

Rhopalodia  gibba  0.  Miill. 

Rhopalodia  gihberula  0.  Mûll. 

Stauroneis  dilatata  W .  Sm. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surir ella  ovata   Ktz. 

Surirella  patella  Eh. 

Vanheurchia  vulgaris  Y.   Heurck. 

Vanheurckia  vulgaris  var.  lacustris  M.  Per. 
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RUE  DE  LA  GARDE  (Quartier  St-Eutrope) 
(E.  Ostrùp,  El.  Aspeitia). 

Achnanthes     Biasolettiana     Gruu.  —  Nouveau     pour  la 

région. 
Achnanthes  lanceolata  Grun. 
AchnantJi es  lanceolata  var.  faeroensis  Ostr. 
Achnanthes  lanceolata  var.  Haynaldii  Cleve.  —  Nouveau 

pour  la  région. 
Amphora  cimbeica  Ost.   [Dansl-e  Diat.  PI.  X,  fig.  3).  — 

Nouveau  pour  la  région. 
Amphora  enocidata  M.  Per.  {Diat.  foss.  cVAuv.  19*')8)   PI. 

XIII,  fig.  a). 

Amphora  lihyca  Eli. 

Amphora  ovalis.  Ktz. 

Amphora  ovalis  var.  Fediculus  Ktz. 

Amphora  protracta  Pant. 

Fragilaria   virescens   Ralf. 

Fragilaria  virescens  var.  oblongella  Grun 

Gomphonenia  angustatum  Ktz. 

Gomphoneina  gracile  Eh. 

Goinphonenui  parvuJum  Ktz. 

Hantzschia  aTnphionys  Grun. 

Navioula  acrospheria  Breb, 

Navicula  acrospheria  var.  Sandvicensis  A.  Sch. 

Navicula  apperidiculafa  Ag. 

Navicula  boreaUs  Eh. 

Navicula  Brebis  s  onii  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  claromontensis  Herib.  sp.  nov.  (PI.  VII  fig.  -iS). 
—  Valve  elliptique-lancéolée,  à  extrémités  arron- 
dies; stries  au  nombre  de  16  en  10  /x;  très  dé.icates, 
plus  serrées  vers  les  extrémités,  où  elles  sont  peu  visi- 
bles dans  le  baume;  raphé  sinueux  présentant  une 
surélévation  vers  Is  extrémités  de  la  valve  ;  aire  hya- 
line axiale  peu  marquée,  et  représentée  seulement 
d'un  seul  côté  du  raphé  vers  la  partie  moyenne  de  la 
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valve.  Espèce  bien  distincte  et  assez  fréquente  dane 
le  dépôt. 

Longueur  28-32  fx,  largeur  médiane  10-11  /.. 

Navicula  distinguenda  Cleve.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Aavicula  jasciata  Eh. 

Navicula  gomphonemacea  Ost.  sp.  nov.  (PI.  YII,  fig.  35) . 
—  Valve  claviforme  ;raphé  droit;  nodules  centraux 
fins,  mais  bien  marqués;  nodules  terminaux  demi- 
circulaires;  aire  hyaline  axiale  largement  dilatée  en 
stauros  évasé  des  deux  côtés  du  nodule  central  et 
allant  en  diminuant  presque  vers  les  extrémités,  où 
elle  est  nulle;  stries  médianes  rayonnantes,  et  celles 
des  extrémités  convergentes; 

Longueur  de  la  valve  48-50  jjl;  largeur  médiane 
10-11  /x;  stries  8  en  10  /x. 

Cette  forme  a  beaucoup  d'affinité  au  Navicula 
Brebissonii  et  en  est  peut-être  une  déformation. 

Navicula  halophila  Grun. 

Navicula  halophila  var.  gallica  Ost.  var.  nov.  (PL  YII, 
fig.  37).  —  Valve  ellipitique-lancéolée,  à  extrémi- 
tés atténuées  un  peu  produite;  raphé  droit,  entouré 
d'un  aréa  étroit;  «tries  médianes  parallèles,  conver- 
gentes vers  les  extrémités. 

Longueur  32-37  p.;  largeur  9-11  /x;  stries  au  nom- 
bre de  14  en  10  /x,  plus  serrées  aux  extrémités,  très 
finement  ponctuées. 

Navicula  lieniiptera  Ktz. 

Navicula  minuscula  Grun. 

Navicula  nivalis  Eh. 

Navicula  nobilis  Eh. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  suhcaqntata  Greg. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridis  var.  cmnmutata  Grun. 

Nitzschia  coTmnutata  Grun. 

Nitzschia  Unearis  W.  Sm. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica  (Diat.  d'Auv.  [1893].  PL  Y. 
fig.  1-2). 
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Rhopalodia  gihherula  O.  Mûll. 

Rhopalodia  gihherula  var.  producta  0.  Mûll. 

Rhopahxlia  giherula  var.  Van  Heurckii  0.  Miill. 

Rhopalodia  niusculus  O.  Muil. 

Surirella  cruinena  Brsb. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  ovata  var.  minuta  Breb. 

Surirella  patella  Ktz. 

Synedra  vninusctda  Gruu. 

Synedra  pulchella  Ktz. 

Synedra  ulna  Eh. 

Synedra  ulna  var.  danica  Ktz. 


LES  SALINS  (Frère  Héribaud), 

Achnanthes  exilis  Ktz. 

Achnanthes  ininutissivia  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithemia  zehra  Ktz. 

Gomphonema  tenellum  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  gracilis  Grun, 

Navicula  leptocephala   Breb. 

Navicula  Brehissonn  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  diininuta  Grun. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Nawicula  tenella  Breb. 

Rhopalodia  gihherula  O.  Miill. 
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TRAVERTIN  DES  ROCHES  près  Clermond-Ferrand 
(E.  Ostriip). 

La  source  minérale  des  Roches,  autrefois  Fontaine  de 
Beaurepaire,  est  située  entre  Clermont  et  Royat 

Elle  sort  du  calcaire  marneux  à  l'extrémité  de  la  coulée 
lavique  de  Gravenoire,  à  une  altitude  de  390  mètres.  Jus- 
qu'en 1843,  elle  s'échappait  du  milieu  des  jardins,  remplis- 
sant un  creux  de  4  à  5  mètres  de  circonférence;  mais  à  cette 
époque  elle  fut  captée. Les  travaux  nécessités  par  cette  trans- 
formation firent  disparaître  les  dépôs  calcaires  abandonnés 
aux  abords  de  la  source.  Aujourd'hui  le  calcaire  traverti- 
neux  est  enseveli  dans  le  sol.  C'est  par  suite  d'une  rencontre 
toute  fortuite  que  nous  avons  pu  nous  api)roprier  un  échan- 
tillon volumineux  déposé  sur  la  margelle  d'un  bassin.  Peut- 
être  cet  échantillon  isolé  avait-il  été  primitivement  conservé 
comme  souvenir  du  captage  de  la  source.  Quoi  qu'il  en  soit, 
nous  y  avons  constaté  la  présence  d'une  trentaine  d'espèces 
intéressantes. 

L'eau  de  cette  source  a  été  analysée  par  plusieurs  chi- 
mistes, en  particulier  par  notre  regretté  ami  le  professeur 
Truchot;  dans  son  analyse  de  1877,  il  trouva  3  g.  552  de 
sels  fixes  par  litre  et  1  g.  055  de  chlorure  de  sodium  ;  con- 
trairement à  la  plupart  de  nos  autres  sources  minérales,  ce 
résultat  accuse  une  légère  augmentation  de  la  salinité 
depuis  le  captage  de  la  source. 

L'eau  des  Roches  est  très  employée  à  Clermont  comme 
eau  de  table.  On  utilise  l'acide  caibonique  qu'elle  dégage 
pour  la  préparation  des  boissons  gazeuses.  Sa  température 
est  de  20°  et  son  débit  de  50  litres  par  minute. 

Le  résultat  de  l'examen  de  ce  travertin  nous  a  permis 
d'établir  la  liste  suivante: 

Achmanfhos  lanceolata  Grun. 

Aviphora  ovaîis    Breb. 

Amphora  lihyca  Eh. 

Amphiprora  paludosa  W.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Gomphonema  parvulvm    Ktz. 

Gomphonema  parvulum  var.  micropus  Ktz. 
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GoTTi'phonenia  suhclavatum  Gruu. 
Hantzschia  ainyliioxys  Grun. 
Navicula  cincta  Eh, 
Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 
Navicula  hungarica  Grun. 

Navicula  hungarica  var.    luneburgensis    Grun.   —   Nou- 
veau pour  la  région. 
Navicula  limanense  Ost.  s[>.  nov.  (PI.  VII  fig.  32)  (1). 
Navicula  nivalis  Eh. 
Navicula  silicula   Eh. 
Navicula  silicula  var.    gemiina   Cleve. 
Navicula  sphœrophora  Ktz. 
Navicida  viridis  Ktz. 
Nitzschia  apiculata  Grun. 
Nitzschia  hungarica  Grun. 
Nitzschia  linearis  W.  Sni. 
Nitzschia  spectahtlis  Rulfs. 
Nitzschia  therTnalis  Ktz. 
Nitzschia  tryhhonella  Hantz. 
Rhopalodia  gihherula  0.  Mull. 
Rhopalodia  gihherula  var.  producta. 
Synedra  rninuscula  Grun. 
Synedra  ulna  Eh. 
Surirella  ovalis  Breb. 


TEAVERTIN  DE  ROYAT  (Puy-de-Dôme) 

(E.  Ostriip). 


Royat  est  à  deux  kilomètres  0.  de  Clermont,  sur  les  deux 
rives  de  la  Tiretaine,  à  une  altitude  d'environ  450  mèrtres. 

Ses  sources  sont  au  nombre  de  six  ;  quatre  sont  réunies  et 
exploitées  par  une  compagnie;  les  deux  autres  appartien- 
nent à  des  particuliers. 

Nous  n'avons  à  mentionner  ici  que  les  deux  sources  Eu- 


(1)  Voir  pour  la 'description  St-Floret,  p.  130. 
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génie  et  Saint-Mart,  les  seules  qui  aient  déposé  dtes  traver- 
tins. 

La  source  Eugénie  découverte  en  1842  par  l' Abbé-curé  de 
Royat  est  l'une  des  plus  belles  sources  tbermo-minérales 
connues;  son  débit,  par  24  heures,  atteint  le  volume  énorme 
de  1,440  mètres  cubes;  sa  tempérât  re  est  de  35°;  elle  suffit 
à  elle  seule  à  alimenter  près  d'une  centaine  de  baignoires 
et  une  vaste  piscine  à  courant  continu. 

Les  calcaires  traveriineux  s'étendent  en  masses  volumi- 
neuses autour  de  cette  source.  Sous  le  rapport  de  leur  faciès 
litliologique  ils  sont  compacts,  lamellaires  ou  spongieux, 
empâtant  des  sables,  des  graviers,  des  pouzzolanes,  prove- 
nant du  volcan  voisin  de  Gravenoire. 

Le  côté  IST.  0.  de  l'établissement  a  été  construit  sur  une 
partie  de  ce  dépôt.  Dans  le  but  d'agrandir  le  collecteur  des- 
tiné à  recevoir  les  eaux  du  service  bydrotbérapique,  des  tra- 
vaux furent  exécutés  en  1911  dans  la  galerie  des  bains.  A 
deux  mètres  de  profondeur  les  ouvriers  rencontrèrent  le  dé- 
pôt calcaire  qui  fut  déblayé. 

Les  matériaux  volumineux,  provenant  des  travaux  exé- 
cutés dans  la  galerie  en  1911,  ayant  été  mis  très  aimable- 
ment à  notre  disposition  par  l'entrepreneur,  M.  L.  Croma- 
rias,  il  nous  a  été  facile  de  faire  un  choix  d'échantillons 
nombreux  et  variés  au  point  de  vue  de  leurs  caractères  phy 
siques,  couleur,  densité,  consistance,  etc.  Sans  le  concours 
de  cette  circonstance  très  heureuse,  nous  n'aurions  pu  pu- 
blier la  florule  des  travertins  de  la  source  Eugénie,  attendu 
qu'ils  n'affleurent  aujourd'hui  nulle  part. 

La  source  Saint-Mart,  située  sur  la  rive  gauche  du  ruis- 
seau, a  un  débit  de  15  litres  par  minute;  la  température  est 
de  31°.  Perdue  en  1835  à  la  suite  d'une  inondation,  elle  fut 
retrouvée  et  captée  en  1877  pour  le  service  de  l'établisse- 
ment. Les  travaux  nécessités  par  cet  aménagement,  mirent 
à  jour  la  couche  de  travertins  qu'elle  a  déposée;  actuelle- 
ment, comme  pour  le  travertin  de  la  source  Eugénie,  celui 
de  la  source  Saint-Mart,  ne  présente  pas  d'affleurements; 
c'est  à  l'amabilité  de  M.  Paul  Gauthier,  licencié  ès-sciences 
et  attaché  à  la  Carte  géologique  de  la  France,  que  nous 
devons  les  échantillons  étudiés  pour  dresser  la  florule 
diatomique  du  travertin  de  cette  source. 

Les  eaux  de  Royat  étaient  connues  des  Romains,  comme 
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le  prouvent  les  restes  de  piscines  et  de  conduites  que  l'on  a 
mis  à  jour  lors  des  fouilles  faites  pour  le  captage  des 
sources. 

Les  eaux  de  Roj-at  ont  été  analysées  par  plusieurs  chi- 
mistes eu  particulier  par  Lefort  et  Trucliot. 

D'après  l'analyse  de  Truehot,  les  eaux  de  la  source  Eu- 
génie contiennent,  par  litre,  5  g.  015  de  sels  fixes,  compre- 
nant :  des  bicarbonates  de  soude  1  g.  714,  puis  par  ordre 
d'importance  des  bicarbonates  des  chaux,  de  potasse,  de  ma- 
gnésie et  de  fer.  Le  chlorure  de  sodium  est  de  1  g.  041. 

La  source  Saint-Mart  présente  une  minéralisation  un  peu 
moins  élevée;  soit  un  total  de  4  g.  557  de  sels  fixes. 

Voici  la  florule  établie  d'après  l'ensemble  des  échantillons 
prélevés  : 

Achna)ithes  exigua  Grun. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  minutissima  Ktz, 

Achnanthes  minutissima  var.  cruptoccphala  Grun. 

AmjyJiora  acutiuscnJa  Ktz. 

Amphora  lihyca  Eh. 

ATuphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  ovalis  var.  eloxgata  Ost.  var.  nov.  (Pi.  YII 
fig.  31).  —  Longueur  58-60  //,  largeur  13  ji\  stries 
11  en  10  //.  Ne  diffère  du  type  (Y.  H.  Trait.  Pi.  I 
fig.  15)  que  par  ses  dimensions  plus  grandes  (1). 

Cocconcïs  RoH.vii  Her.  et  Br.  (Diat.  d'Anv.  [1893].  PLI, 
fig.  3). 

Diploneis  puella  Cleve.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Gomphonema  gracile  Eh. 

Gomphonema  micropus  Kt^. 

Hantzschia  amphioxys  Grun, 

Hantzschia  amphio.rys  var.  Royatense  Ost.  var.  nov.  (PI. 
VII  fig.  10.  —  Longueur  62  /;.,  largeur  médiane  7  /t: 
6  à  8  points  carénaux  en  10  /x  ;  stries  au  nombre  de 
16  à  18  en  10  /x. 

Jj'' Hantzschia  amphioxys  est  une  espèce  très  varia- 


(I)  D'après  le  dessin  d'Ostmp,  cette  forme,  parait  se  rapp'  rter  plutôt  à 
YAmphorn  Athnnaxii  M.  Per.  de  Ternaxt,  p    Ifi-l.  PI.  I,  f.  1.) 
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ble.  Les  Diatomistes  y  rapportent  au  moins  une  dou- 
ïsaine  de  variétés  qui  diffèrent  par  la  taille,  l'écarte- 
ment  des  points  carénaux  et  des  stries,  dans  des  pro- 
portions fort  grandes  ;  les  points  carénaux  varient  de 
5  à  9  en  10  ^;  les  stries  de  15  à  20;  la  longueur  de  la 
valve  de  60-150  fi;  parmi  ces  variétés  celle  qui  se 
rapproclie  le  plus  de  la  Diatomée  du  Travertin  de 
Royat  est  VHanschia  amyhioxys  var.  californica 
Grun.  qui  a  7-8  points  carénaux  en  10  p.  et  15-17 
stries  en  10  fx,  mais  la  longueur  est  plus  grandte  (80- 
110  jx) ,  et  les  extrémités  un  peu  plus  longuement 
atténuées. 

Melosira  Osïrupii  F.  Hérib.  Sp.  nav.  (PI.  VII,  fig.  11). 
—  Diamètre  8-9  ji  ;  face  valvaire  granulée, 
avec  un  centre  lisse  ;  striation  invisible  dans  le 
baume;  face  connective  toujours  dépourvue  d'exca- 
vation médiane  (ou  dépression  polaire),  caractère 
très  constant  du  Melosira  Hcrihaudi  -T.  Br,  {Diat. 
d'Auv.  [1893]  PI.  II  fig.  9)  ;  le  Melosira  Ostrupii, 
espèce  bien  distincte,  n'est  pas  rare  dans  les  traver- 
tins de  la  source  Saint-Mart  et  Eugénie. 

Nous  dédions  cette  espèce,  si  caractéristique,  au 
savant  diatomiste  danois,  M.  Ernst  Ostriip,  profes- 
seur en  retraite  de  l'Université  de  Copenliague,  en 
témoignage  de  gratitude  pour  sa  coopération,  si  pré- 
cieuse, à  nos  travaux  sur  les  Diatomées  du  travertin 
d'Auvergne. 

Navicula  appendiculata,  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  linear-is  Grun. 

Navicula  cincta  Eb. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  dactylus  Ktz. 

Navicnla  dicephala  Eb. 

Navicula  halophila  Grun. 

Navicula  pygmaea  Ktz. 

Navicula  sculpta  Eb. 

Navicula  spha.eropliora  Ktz. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  amphihia  Grun. 

Nitzschia  dnhia  W.  Sm. 
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Nitz^chùi.  hungarica  Grun. 

Nitzschia  Kittlii  Grun. 

Nitzschia  linearis  W.  Sm. 

.\itzschia  aocialis  Greg. 

Nitzschia  spectahiJis  E,alfs. 

A'itzschia  thernialis  Ktz. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Rhopalodia  gihheriila  O.  Mûll. 

Rhopdiodia  g i hhenihi  var.  /yrxhivta  0.  Mûll. 

Rhopa.odùi  gihherula  var.   rupestris  O.  Mûll. 

Rliopalodid  gihherula  vav.  prodiiclti  0.  Mûll. 

Surirella  ovajis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  orata  var.  sucvica.  —  Forme  identique  au  n°  426 
des  types  de  A  an  Heurck,  et  donnée,  par  l'illustre 
diatoniste  belge,  comme  synonyme  du  Surirella  Sue- 
rlcu  Zeller. 

Sjinedra  affinis  Ktz.  f'^  a>'OMALA  nor.  (PI.  A'II,  fig.  9).  — 
Anomalie  analogue  à  celle  du  Fragilaria  Zellerii 
(Diat.  Foss.  dWiic,  190;3,  PI.  X,  fig.  \i)his)  ;  les  deux 
formes  ne  ditt'èrent  que  par  la  disposition  des  l'rus- 
tules  dans  les  deux  groupes. 

Sgncdra  angusïa  Ost.  sp.  nov.  (PI.  VU,  fig.  45.)  —  Face 
valvaire  étroitement  linéaire,  à  extrémités  atténuées, 
arrondies;  area  polaire  nulle;  longueur  56-64  fx,  lar- 
geur 4  jk;  stries  12-14  en  10//.. 

Synedra   ininu.^cula  Grun. 

Synedra  minuscnla  var.  latestriata  Ost.  var.  nov.  — 
Stries  au  nombre  de  14-16  en  10  a,  toujours  moins 
serrées  et  plus  longues  que  dans  le  type. 

Sgnedra  ulna  Eli. 

Sgnedra  vlna  var.  danica  Grun. 


TRAVERTIN  DE  LA  FOI^TT  SALADA   (Puy-de-Dôme) 
(Comère,  Frère  Héribaud). 


La  source  de  la  Font-Salada   est  à  2  kilomètres  0.   du 
village  de  Nohameut  et  à  300  mètres  environ  du  deuxième 
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tunnel  du  chemin  de  fer  de  Clermont  à  Tulle,  dans  un  ravin 
boisé  dans  lequel  coule  un  petit  ruisseau  ;  la  source,  située 
près  du  bord  du  ruisseau  sort  du  granit  à  une  altitude  de 
500  mètres;  son  débit  est  de  5  litres  par  minute,  et  sa  tem- 
pérature de  11°, 

A  5  mètres  du  ruisseau  sort  un  petit  filet  qui  pourrait 
bien  avoir  été  la  source  principale,  en  partie  obstruée  par 
des  incrustations.  Un  bloc  de  travertin  de  3  ou  4  mètres 
cubes  se  trouve  en  etïet  à  proximité,  entre  le  ruisseau  et  la 
source  qui  le  recouvre  encore  en  continuant  à  l'accroître. 
Les  eaux  de  ces  deux  sources  ont  d'ailleurs  la  même  com- 
position. 

L'eau  de  Font-Salada  est  très  limpide,  gazeuse,  ferrugi- 
neuse et  très  agréable  au  goût. 

D'après  le  professeur  Trucbot,  l'eau  de  la  Font-Salada 
contient,  par  litre,  5  g.  261  de  sels  fixes  et  2  g.  171  de  chlo- 
rure de  sodium. 

Les  échantillons  étudiés  nous  ont  livré  la  florule  suivante: 

Achnanthes  exilis  Ktz. 
Achnanthes  minutissima  Ktz. 
Am'pJiora  minutis sima  Ktz. 
Diploneis  elUptica  Cleve. 
Einthemia  argus  Ktz. 
Fragilaria  mutahilis  Grun. 
Gomphonema  ahhreviaium  Ktz. 
Gomphonema  intricatum  Ktz. 
Mastogloia  Dansei  Thw. 
Mastogloia  ellipticta  Ag. 
Meridion  circuJare  Ag. 
Navicula  amhigua  Eh. 
Navicula  hacillaris  Greg. 
Navicula  baciUum  Eh. 
Navicula  Brebissonii  Ktz. 
NamcuJa  cincta  Eh. 
Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 
Navicula  flrma  Ktz. 
Navicula.  lepida  Greg. 
Navicula  nohilis  Eh. 
Navicula  placentula  Eh. 
Naviculn  radio  sa  Ktz. 
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NavicuJa  stauroptera  Gr\in. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  thermalis  Auers. 

Rhopalodia  gihha  0.  Mûll. 

Rhopalodia  gihhcrula  0.  Miill. 

SurireUa  ovalis  Breb. 

Surir eUa  ovata  Ktz. 

SurireUa  ovata  var.  minores. 

SurireUa  splendida  Eh. 

SurireUa  spleudida  var.  minuta  Gnin. 


TRAVERTIN  DE  VOLVIG  (Puy-de-Dôme) 
(M.  Peragallo). 

A  1  kilomètre  N.  de  Volvic,  on  rencontre  sur  la  route 
d'Enval,  immédiatement  en  dessous  de  Tournoël,  le  ha- 
meau du  Lae;  à  l'E.  de  cette  localité,  on  voit  un  petit  pla- 
teau confinant  à  la  route,  à  une  altitude  d'environ  500  m. 

En  le  parcourant,  on  ne  tarde  pas  à  découvrir  à  son  extré- 
mité orientale  un  bosquet  d'agrément  situé  près  d'un  vieux 
colombier.  Ce  petit  bosquet  repose,  ainsi  que  le  colombier, 
sur  une  énorme  masse  de  travertin  dont  les  couches  sont 
presque  partout  horizontales.  Ce  travertin  jaunâtre  qui  em- 
pâte une  grande  quantité  de  fragments  de  lave,  de  scories 
et  de  pouzzolanes,  forme,  en  certains  endroits,  une  espèce 
de  poudingue  semblable  à  un  béton.  Tous  ces  débris  vien- 
nent de  l'ancien  volcan  de  la  Bannière  et  ont  été  apportés 
et  disséminés,  par  les  vents  d'O,  dans  toutes  les  parties  de 
la  masse  travertineuse  au  cours  de  sa  formation.  On  ren- 
contre aussi  dans  ce  calcaire  des  coquillages,  des  plantes 
et  des  ossements  d'animaux  contemporains  de  l'époque  qua- 
ternaire. Sur  quelques  points  ce  travertin  très  compact  res- 
semble à  un  véritable  silex. 

Certaines  parties  de  ce  territoire  ont  été  fouillées  autre- 
fois par  leur  propriétaire  qui  obtint  des  émissions  d'acide 
carbonique.  Nous  avons  nous-même  recueilli  quelques  gout- 
tes d'eau  qui  suintaient  encore  à  travers  la  masse  calcaire, 
et  nous  avons  pu  constater  tous  les  caractèrevs  d'une  eau 
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minérale.  Aussi,  nul  doute  qu'une  source  puissante  ne  se 
soit  montrée  dans  cet  endroit,  et  peut-être  n'a-t-elle  disparu 
que  sous  la  pression  qu'a  exercée  sur  elle  cette  masse  énorme 
de  dépôt. 

L'escarpement  calcaire  qui  termine  brusquement  le  pla- 
teau à  l'est  présente,  en  certains  endroits,  6  à  7  mèftres 
d'épaisseur,  sur  une  largeur  de  plus  de  100  mètres.  Si  la 
largeur  du  dépôt  comprenait  toute  l'étendue  qui  se  termine 
à  la  route  près  du  village,  on  se  trouverait  en  présence 
d'une  masse  d'un  volume  énorme,  foimée,  comme  nous  ve- 
nons de  le  dire,  par  des  eaux  minérales  d'une  puissance 
dont  nous  ne  pouvons  aujourd'hui  nous  faire  une  idée. 

Nous  avons  fouillé  avec  soin  tous  les  affleurements.  De 
nombreux  écliantillons  ont  été  prélevés  à  tous  les  niveaux. 
Leur  examen  nous  a  donné  la  florule  qui  suit  : 

AchnantJtes  coarctata    Breb. 

Achnanthes  Delpieoui  M.  Fer.  .s^^.  nov.  (PI.  II,  lig.  1 
et  2)  (1). 

AcJinanthes  exigua  Grun. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanihes  lanceolata  var.  dxihia  Grun. 

Achnanthes    lanceolata  var.   Haynaldii    Shaars.  —    Nou- 

Achnanthes  lancfiokita  var.   el  on  gâta  Grun. 
veau  pour  la  région. 

AcJinanthes  lanceolata  var.  maxima  M.  Per.  var.  nov. 
(PI.  II  fig.  9).  —  Valve  longuement  elliptique,  de 
20-25  fx  de  longueur  avec  10  stries  en  10  //.  —  Le  type 
est  donné  comme  ayant  8  à  20  a  de  longueur  et  12-Pi 
stries  en  10  /x. 

Achnanthe.-;  microcephala  Grun. 

.1  c  h  n  an  f  h  es  minu  tis  sima  Jiiz. 

Achnanthes  jjarvula  Ktz. 

Anipltora  glObulosa  Sclium.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Amphora  gracilis  Eb. 

Ampho7'a  Uhyca  Eb. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Amphora.  pediculiis  Grun. 


(1)  Pour  la  description  voir  le  Travertin  du  Tambour,  p.  113, 
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Cocconeis  placentula  Eh. 

Cyclotella  Aleneghiniana  Ktz. 

Cyclotella  i/ujnila  Grun. 

Cymbella  cymbiformis  Breb. 

Cymhella  gastroides  Ktz. 

Cymbella  gastroides  var.  volvicense  Herib.  var.  nov.  (PI. 
I  fig.  8).  —  Se  distingue  du  type  par  son  raphé  bi- 
fide, ses  stries  finement  ponctuées,  et  beaucoup  plus 
serrées  sur  la  face  ventrale  que  sur  la  face  dorsale, 
surtout  au  milieu  de  la  valve 

Longueur  155  /jl  ;  6  stries  en  10  /x  au  milieu  de  la 
face  dorsale;  8  stries  en  10  /x  au  milieu  de  1«,  face 
ventrale  plus  serrées    aux  extrémités. 

Cymbella  helvetica  Ktz. 

Cymbella  leptoceras  Ktz. 

Cymbella  minuscula  Grun. 

Cymbella  turgidula  Grun. 

Denticula  elegans  Ktz. 

Denticula  thermalis  Ktz. 

Denticula  valida  Ped. 

Dtatoma  hieinale  Heib. 

Diatoma  hieinale  var.  mesodon  Ktz. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Diploneis  elliptica  var.  grandis  Grun. 

Diploneis  elliptica  var.  minutissima  Grun. 

hpithemia  argus  Ktz. 

Epitheviia  argus  var.  alpestris  W.   Sm. 

Epithemia  argus  var.  ocellata  Eh. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithemia  turgida  var.  granulata  Grun. 

Epithemia  turgida  var.  Porcellus  ia  eœcavata  M.  Per. 

Epithemia  zébra  Ktz. 

Eunotia  lunaris  Grun. 

Eunotia  lunaris  var.  excisa  Grun. 

Fragilaria  mutabilis  Grun. 

Gomphonema  angustatura  Grun. 

Gomphonema  angustatum  var.  producta  Grun. 

Gomphonema  auritum  A.  Braun 

Gomphonema  Brebissonii  Ktz. 

Gomphonema  constrictum,  Eh. 

Gomphonema  constrictum,  var.  capitata  Eh. 
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Gomphonema  iJubracicensis  Pant.var.  gallica  M.  Vewvar. 
nov.  (PI.  II  fig.  17).  —  Presque  symétrique;  de 
forme  biconique,  à  centre  légèrement  renflé,  et  à 
extrémités  arrondies;  area  axiale  large,  bioonique, 
arrondie  autour  du  nodule  médian;  où  elle  est  pres- 
que stauronéiformc  d'un  seul  côté  de  la  valve;  elle 
porte  de  ce  côté  deux  granules  isolées  et  de  l'autre  on 
en  aperçoit  un  plus  grand  nombre  formant  une  ligne 
convexe  vers  le  nodule  médian. 

Longueur  55  p.  ;  largeur  12/x  ;  9  stries  en  10  /x  au 
milieu  de  la  valve,  11  en  10  ji  aux  extrémités. 

Le  type  {Pant.  Unq.  111  p.  54,  PI.  20  fig.  295), 
de  Dubravica,  est  plus  élancé  et  a  ses  stries  plus  écar- 
tées (8-10  en  10  ,u). 

Gomphonevia  intncatum  Ktz. 

Gomphonema  lagenula  Ktz.  rar.  V.  H.  Syn.  PI.  25,  f. 
17).  —  Nouveau  pour  la  région. 

Gomplioncma  'inontanuin  Sclium. 

Gomphonema  mustela  Eli. 

Gomphonema  parvulmn  Ktz. 

Gomphonema  parvulum  var.    Janceolata  Eli. 

Gom,phoneina  parvulum  var.  suhcapifata  V.  H. 

Gomphone'tna  subclavatum  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  /.  minor  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  var.  inter média.  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  var.  major  Grun. 

hastogloia  Dansei  Thw. 

MeJosira  crenulafa  Ktz. 

Melosira  crenulata  var.  tenuis  Grun. 

Melnsira  Roeseana  Rab. 

Melosira  tenuissima  Grun. 

Meridion  circulare  Ag, 

Meridion  constrictum  Ralfs. 

NavicuJu  haciîlaris  Greg.  var.  inconstant'issima  Grun. 

Nacicula  haciJlaris  var.  thermalis  Grun. 

NavicuJa  horealis  Grun. 

Naricula  IJrehissonii  Ktz. 

NavicuJa  Brehissonii  var.  lucida  M.  Per. 

N a  moula  Brehissonii  var.  curta  Grun. 

NavicuJa  cincta  Eh. 
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Navicula  cincta  var.  Heufieri  Grun. 

Navicula  dactylus  Ktz. 

Navicula  gracilUma  llaifs. 

Navicula  hemiptera  Ktz. 

Navicula  legiimeri  Eh. 

Navicula  lÎTnosa  Ktz. 

Navicula  limosa  Yar.  maculata  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  I. 

%.  15)  (1). 
Navicula  Ir/nosa  var.  silicula  Grun. 
Navicula  limosa  var.  suhinflata  Grun. 
Navicula  major  Ktz. 
Navicula  peregrina  Ktz. 
Navicula  pupula  Ktz. 
Navicula  pygmaea  Ktz. 
Navicula  quinquenodis  Grun. 
Navicula  rupe^tris  Hantz. 
Navicula  sculpta  Eli. 
Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  suhcapitata  var.  stauroneiformis  Grun. 
Navicula  ventricosa  Eli. 
Navicula  ventricosa  var.  minuta  Grun. 
Navicula  viridis  Ktz. 
Navicula  viridis  var.  com.mutata  Grun. 
Navicula  viridula  î.  minor  Grun. 
Nitzsclua  acuviinata.  Grun. 
Nitzschia  ampliihia  Grun. 
Nitzschia  denticula  Grun. 
Nitzsclbia  frustuluvi  Grun. 
Nitzschia  palea  W.  Sm. 
Nitzschia  frustuhtm  Grun. 
Nitzschia  palea  W.  Sm. 
Nitzschia  tenuis  W.  Sm. 
Nitzschia  vitraea  N"orm. 
Rhoicosphenia  curvata  Grun. 
Rhopalodia  constricta  0.  Mûll. 
Rhopalodia  gihha  0.  Miill. 
Rhopalodia  gihha  var.  ventricosa  0.  Mull. 
Rhopalodia  gihherula  0.  Mûll. 


(I)  Pour  la  description  voir  le  Travertin  de  St-Marguerite,  p.  93. 
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Rhopalodia  gihherula  vsLT.^troducta  0.  Mùll. 

Rhoiyalodia  gihherula  var.  inotracta  0.  Mùll. 

Nhopalodia  irvusoulus  0.  Miill. 

Stauroneis  anceps  Eh. 

Stauroneis  anceps  var.  Unerais  Eh. 

Stauroneis  gracilis  Eh. 

Stauroneis  phoenicenteron  Eh. 

Stauroneis  plioenicenteron  var.  lamceolata  J.  Brun 

Surirclla-  apiculata  W.  Sm. 

Surir ella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovalis  var.  angu^ta. 

Surirella  ovalis  var.  fossilis  M.  Per.  5p.  nou.  (PI.  III, 
fig.  6)  (1). 

Surir ell(i  ovata  Ktz. 

Surirella  patella  Ktz. 

Synedra  af finis  KtK.  var.  thermalis  M.  Per.  rflr.  wov. 
(PI.  III,  fig.  17).  —  Petite  de  forme  lancéolée,  à 
extrémités  aiguës;  area  large,  lancéolée. 

Longueur  o0-40  u  ;  largeur  5-6  /x  ;  13  stries  en  10  /x. 

Synedra  deUcatisdina  W.   Sm. 

Synedra  Jiunuscula  Grun. 

Synedra  minuscula  var.  undulata  M.  Per.  va,r.  nov.  (Pl. 
III,  fig.  15).  —  Ne  diffèfi-e  du  type  que  par  sa  forme 
plus  ou  moins  ondulée. 

Synedra  pulchella  Ktz. 

Synedra  rumpens  Ktz. 

Synedra  ulna  Eh. 

Synedra  ulna  var.  aequaHs  Grun. 

Synedra.  vlnaYar.  danica  Ktz. 

Synedra  nlna  var.  laevis  Ktz. 

Synedra  ulna  var.  suhaequahs  Grun. 

Synedra  ulna  var.  vitrea  Ktz. 

Synedra  ulna  var.  curta  M.  Per.  var.  nov.  (tl.  III, 
fig.  18).  —  De  forme  linéaire,  à  extrémités  nette- 
ment coniques-arron^ies. 

Longueur  55  ^;  largeur  9  /x.  10  stries  en  10  fx. 
Van  Heurck  donne   (Synop.  Pl.  39,  fig.   1')  une 
forme  assez  semblable  mais  plus  élancée,  et  à  stries 
plus  robu^stes  et  plus  écartées  (9  en  10  /x). 


(1)  Voir  pour  la  description  le  Traveitin  de  St-Marguerite,  p.  96. 


rj5 


TRAVERTIN  DU  SALET  (Puy-de-Dôme) 
(Deblock) . 

Les  sources  du  Salet  se  trouvent  à  trois  kilomètres  S.  de 
Courpière,  dans  une  vallée  parcourue  par  un.  ruisseau, 
nommé  le  Couzon,  à  un©  altitude  d'environ  370  mètres. 

Elles  sont  au  nombre  de  quatre  situées  à  peu  de  distance 
l'une  de  l'autre  sur  les  deux  rives  du  ruisseau.  La  proxi- 
mité de  la  rivière  ne  permet  pas  à  ces  sources  d*"  accumuler 
leurs  dépôts  calcaires,  qui  sont  constamment  emportés  par 
le  courant.  C'est  à  peine  si  quelques  lambeaux  ont  échappé 
au  travail  destructif  du  courant. 

Les  eaux  du  Salet,  analysées  par  Truchot,  présentent  la 
plus  grande  analogie  de  composition.  Leur  minéralisation 
est  assez  élevée;  elles  renferment,  par  litre,  5  grammes  de 
sels  fixes;  mais  le  chlorure  de  sodium  n'y  figure  que  pour 
{)^030  à  peine,  tandis  que  les  bicarbonates  de  soude  et  de 
chaux  y  entrent  le  premier  pour  2'  555,  et  le  second  pour 
0°.925.  La  température  moyenne  est  de  14°. 

Ces  eaux  sont  employées  en  bains  et  en  douches,  dans  un 
petit  établissement  dont  l'iustallaltion  laisse  encore  quel- 
que peu  à  désirer. 

Plusieurs  mois  avant  notre  visite  au  Salet,  M. le  D"^  Chas- 
sagne  avait  eu  l'amabilité  de  nous  envoyer  plusieurs  échan- 
tillons du  travertin  déposé  par  ces  eaux  minérales;  les  ma- 
tériaux prélevés  lors  de  notre  visite  n'ont  fait  que  complé- 
ter les  échantilloLs  déjà  reçus  de  notre  éminent  ami;  ils 
nous  ont  livré  les  espèces  et  variétés  suivantes: 

Aclinanthes  coarctata  Grun. 

Achnanthes  exilis  Kt^. 

Achnanthes  lanceolata  Grun. 

Achnanthes  microcephala  Grun. 

Achnanthes  minutisslnia  Ktz. 

Amphora  binodis  Greg, 

Cocconeis  Bonmeri  Herib.  (Diat.  foss,  d'Auv.  Pi.  XI, 

24,  25). 
Cocconeis  Placentula  Eh. 
Cocconeis  placentula  var.  lineata  Grun. 
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Cocconeis  scutellum  Eli.  —  Nouveau  pour  la  région. 

CymbeJla  affinis  Ktz. 

Cymhella  anglica  Lag. 

Cymbella  aspera  Eli. 

Cymbella  cymhiformis  Eh. 

CyTnhella  microcejjhala  Grun. 

Diatoma  hiemale  Heis. 

Diatonia  hiemale  var.  mesodon  Grun. 

Diatmna  vulgare  Bory. 

Encyonema  lunula  Grun. 

Efithemia  turgida  Ktz. 

Eunotia  aveu  s  Eh. 

Eunotia  endecaodon   Halfs. 

Eunotia  exigea  Breb. 

Eunotia  lunaris  Grun. 

Eunotia  pectinalis  Ras. 

Eunotia  pectinalis  var.  curla  Grun. 

Eunotia  praerupta  Eh. 

Eunotia  rohusta  Ralfs. 

Eunotia  rohusta  var.  tetrandon  Eh. 

Eunotia  tridentula  Eh. 

Fragilaria  capucina  Desm. 

Fragilaria  capucina  var.  inesolepta  Eab. 

Fragilaria  vitrea  Grun. 

Fragilaria  vitrea  var.  minima  Ralf. 

Gomphonema  constrictum  Eh. 

Gomphonema  intricatum  Ktï. 

Gomphonema  montanum  Schum. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Gomphonema  suhclavatum  Grun. 

Gomphonema  vihrio   Eh. 

Melosira  distans   Ktz. 

Melosira  Roeseana  M.00T. 

Meridion  circulare  Ag. 

Meridion  constric'UTn  Halfs. 

Navicula  Brehissoiiii  Ktz. 

Navicnla  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufl.eri  Grun. 

Navicula  divergens  W.  Sm. 

Navicula  major  Ktz. 

Navicula  radiosa  Ktz. 
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Navicula  suhlinearis  Grun. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  arnphibia  Grun. 

Nitzschia  dissipata  Grun. 

Nitzschia  frustulmn  Grun. 

Nitzschia  microce'phala  Grun. 

Nitzschia  ovalis  Arn. 

Nitzschia  PARADOX  A  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Nitzschia  thermalis  Auers. 

Nitzschia  Victoriae  Grun. 

Nitzschia  vttrea  Norm. 

Rhoicosphenia  curvata  Grun. 

Rhoicosphenia  Van  Heurchii  Grun. 

Rhopalodia  constricta  0.  Mûll. 

Rhopalodia  gihba  0.  Miill. 

Rhopalodia  gihherula  0.  Miill. 

Rhopalodia  gihherula  var.  producta  Grun. 

Rhopalodia  musculus  O.  Mûll. 

Surirella  hiseriata  Breb. 

Surir eïla  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  pinnata  W.  Sm. 

Synedra  acus  Grun. 

Synedra  investiens  W.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  régior 

Synedra  oxyrhyncus  Ktz. 

Synedra  ulna  Eb. 

Synedra  ulna  var.   vitrea  Ktz. 

Synedra  Vaucheriae  Ktz. 

Synedra  Vaucheriae    var.    parvula    Ktz. 

Tahellaria  fenestrata  Ktz. 

Tahellaria  flocculosa  Ktz. 

VanheurcJcia  crassinervia  Breb. 

Vanheurch'a  rhomhoides  Eb. 

VanheurcJcia  viridula  Ktz. 


TRAVERTINS  DE  MÉDAGUES  (Puy-de-Dôme) 
(E.  Ostrup). 

Les  eaux  minérale;?  de  Médagues  sont  situées  sur  la  rive 
droite  de  l'Allier,  un  peu  au  dessous,  de  José,  cbef-lieu  de 
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la  commune  de  ce  nom  qui  est  située  sur  la  rive  gauche. 

Ces  eaux  sont  abondantes  et  exploitées  comme  eaux  de 
table,  et  sont  bien  connues  en  Auvergne  sous  le  nom  de 
Eau  de  l'Ours. 

Elles  ont  une  forte  minéralisation;  le  bicarbonate  de 
cliaux  y  domine  avec  3% 200  par  litre. 

Les  dépôts  de  travertins  formés  par  ces  sources  sont  assez 
vastes  et  leur  volume  ■s'accroît  constamment. 

C'est  surtout  à  l'extrémité  d'un  petit  lac  long  et  étroit, 
alimenté  autrefois  par  la  source  de  l'Ours,  avant  le  cap- 
tage,  que  se  trouvent  entassés,  au  pied  d'un  escarpement, 
des  blocs  de  formation  ancienne. 

Les  travertins  de  Médagues  diffèrent,  de  la  plupart  des 
travertins  d'Auvergne,  par  une  plus  grande  densité  et  par 
une  translucidité  provenant  de  la  cristallisation  confuse  du 
calcaire,  qui  s'est  presque  toujours  déposé  autour  des  ro- 
seaux qui  croissaient  là. 

On  trouve,  en  effet,  de  petites  baguettes  lesquelles  se  sont 
moulées  dans  les  entre-nœuds  de  la  tige  des  roseaux. 

L'examen  des  écliantillons  prélevés  nous  a  permis  de 
dresser  ]a  liste  suivante: 

Achnanthes  minutissvma  Ktz. 

Achnantlies  Tninutisnina  var.  crypfocephaJa  Grun. 

AmjyJiora  ovaUs  Breb. 

Ccratoneis  arcus  Ktz. 

Cocconeis  Ostrtjpi  Herib.  sj).  nov.  (Pi.  YII,  fig.  23).  — 
Valves  elliptiques  à  extrémités  arrondies  ;  aire  liya- 
line  axiale  très  visible,  occupant  toute  la  longueur  de 
la  valve  et  faiblement  élargie  en  aréa  circulaire  au 
centre  de  la  valve  ;  stries  composées  de  fins  granules 
allongés,  formant  des  lignes  irrégulièrement 
courbes. 

Longueur  41  jx,  largeur,  de  la  valve  entière,  24  fx; 
stries  au  nombre  de  16  en  10  />.,  sur  les  bords  de  la 
valve. 

Le  fragment  dessiné,  le  seul  trouvé,  appartient  à 
la  valve  supérieure  ;  des  recliercbes  ultérieures  per- 
mettront très  probablement  d'observer  la  valve  infé- 
rieure de  ce  CoccoîieLs  fort  remarquable  par  sa  stria- 
tion  tout-à-fait  particulière, 
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Cymbella  parva  W.  Sm. 

Cymhella  ventricosa  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Eunotia  praenipta  Eli. 

Eunoiia  praerupta  var.  cttrfa  Grun. 

Gomphonevia  constrictuia  Eh. 

Gomphoneina  parvulum  Ktz. 

Hantzschia  ampliioxys  Grun. 

Mastogloia  Vansei  Thw. 

Mastogloia  Dansei  var.  elliptica  Ag. 

Navicula  aJpestris  Grun. 

Navicula  apj^endiculata  Ag\ 

Navicula  horealis  Eh. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Hevfieri  Grun. 

Navicula  fan  data  La  g. 

Navicula  ohlonga  Ktz. 

Navicula  silicula  Eh. 

Navicula  silicula  var.  geniiina  Cl. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  stauroptera  Gru    . 

Navicula  stauroptera  var.  interrupta  Cl. 

Navicula  viridis  Nitz. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzschia  linearis  W.  vSm. 

Nitzschia  tryhlionella  Hantz. 

Pleura sigvia  attenuatum  Ktz, 

RTiopnlodia  gibberula  0.  Miill. 

Rhopalodia  gibberula  var.  Fan  Heurckii  O.  Mull. 

Surirella  ovalis  Breh. 

Surir ella  ovata  Ktz. 

Surirella  ovata  var.  minor  Grun. 

Synedra  delicatissima  "W.  Sm. 

Synedra  amphicephala  Ktz. 

Synedra  ulna  Eh. 
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TRAVEETINS  DE  CHATELDON  (Puy-de-Dôme) 
(F.  Aspeitia,  Frère,  Héribaud). 

Chateldon  est  située  à  l'entrée  de  deux  vallées,  sur  les 
rives  du  ruiss-eau  Je  Vausiron,  à  4  kilomètres  du  confluent 
de  la  Dore  et  de  l'Allier,  à  343  mètres  d'altitude.  Les  eaux 
minérales  ont  été  découvertes  en  1T74.  Les  sources  sont  au 
nombre  de  six;  divisées  eu  deux  groupes  de  trois. 

Le  premier  groupe  comprend  les  trois  sources  des 
«  Vignes  »  qui  se  trouvent  en  amont  à  trois  cents  mètres  de 
la  localité,  et  sur  la  droite  du  ruisseau. 

Le  second  groupe  est  à  600  mètres  en  amont  dHi  premier, 
sur  la  rive  gauche  ;  il  comprend  les  trois  sources  dites  de  la 
«  Montagne  »  ou  du  Mont  Carmel  situées  dans  le  bois  de 
Goutte-Salade. 

Les  eaux  de  Chateldon  déposent  peu  de  travertin  cal- 
caire, nous  avons  pourtant  recueilli  quelques  échantillons 
près  du  captage  de  l'une  des  sources  de  la  Montagne. 

Sur  le  bord  du  ruisseau  au  point  oii  se  déverse  le  trop 
plein  des  sources  des  Vignes,  nous  avons  prélevé  plusieurs 
échantillons  d'une  masse  peu  volumineuse  de  travertin  en 
formation  et  dont  la  florule  est  bien  différente  de  celle  des 
sources  de  la  Montagne. 

La  composition  de  ces  eaux  a  été  déterminée  par  plu- 
sieurs chimistes,  en  particulier  par  Desbrest.  Le  poids  des 
sels  fixes  trouvé  par  cet  auteur  est  de  1  g.  466  par  litre  pour 
les  sources  de  la  Montagne  et  de  2  g.  530  pour  celle  des 
Vignes.  Le  chlorure  de  sodium  ne  s'y  rencontre  qu'en  très 
minime  proportion  ;  leur  température  est  de  10  à  13°. 

En  somme,  les  eaux  de  Chateldon  sont  surtout  des  eaux 
de  table  bicarbonatées  alcalines,  dont  on  fait  un  fréquent 
usage  dans  les  environs. 

L'examen  des  échantillons  prélevés  nous  a  donné  la  flo- 
rule suivante  : 

Achnanthes  coarctata  Grun. 
Achnanthes  Haynaldn  Schaars. 
Achnanthes  lanceolafa  Breb. 
Achnantlres  lanceoJata  var.  dvhia  Grun. 
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ATiiphora  enoculeata  M.  Per. 
Coccnneis  Imeata  Eh. 
Cymhella  affini.s  Ktz. 
Diploneù  ocalis  Hilse. 
Encyonema  ventricosum  Grun, 
Eunotia  pecfinalis  Rab. 
Fragilaria  vircscens  Ealfs. 
Goinplionrnia  parvulum  Ktz. 
Melosira  minuta  M.  Per. 
Meli)sir<i  Roeseana  Pab. 
Navicula  horealis  Eh. 
Nnvicuhi  cincta   Eh. 
Navicula  cincta  Yar.  Hrvfleri  Grim 
Navicula  fasciata  Laq. 
Navicula  heniiptera  Ktz. 
Navicula  nodosa  Ktz. 
Nitzschia  linearis  W.  Sm. 
Rhopalodia  gihhcrula  0.  Mull. 
S'tirirella  ovalis  Breb. 
Tahellaria  fcnestrata  Ktz. 


TEAYEETINS  DE  CHATELGUYON  (Puy-de-Dôme) 
(E.  Ostrup,  F.  Aspeitia,  P.  Prudent). 

Châteîguyon  est  bâti  autour  d'uu  monticule  granitiaue, 
à  7  kilomètres  N.  O.  de  Riom. 

Les  sources  minérales  jaillissent  sur  les  deux  rives  d'un 
petit  ru^'sseau,  le  Sardon,  à  400  mètres  d'altitude. 

C'est  à  l'importance  de  ses  sources  qui  alimentent  deux 
établissements,  installés  avec  tout  le  confort  moderne,  que 
cette  localité  doit  son  développement. 

Depuis  1670  les  eaux  de  Châtelguyon  ont  été  analysées 
par  une  dizaine  de  chimistes.  En  1878,  Truchot  reprit 
l'étude  de  ses  devanciers  et  les  résultats  obtenus  indiquent 
une  grande  analogie  dr.ns  la  composition  des  différentes 
sources. 

Ces  eaux  possèdent  des  propriétés  laxatives  qu'on  ne  ren- 
contre pas  dans  les  autres  eaux  minérales  du  Puy-d'e-Dôme, 
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et  qu'elles  doivent  à  la  forte  proportion  de  chlorure  de  ma- 
gnésium qu'elles  contiennent.  Voici  le  résultat  des  recher- 
ches analytiques  du  savant  et  regretté  professeur  Truchot  : 
sels  fixes  3  g'.  776,  chlorure  de  magnésium  1  g.  340,  chlo- 
rure de  sodium  1  g.  664;  poids  total  de  la  salinité  6  g.  780. 
La  température  est  comprise  entre  20°  et  35°. 

Les  sources  de  Châtelguyon  déposent  encore  des  traver- 
tins, mais  avec  beaucoup  moins  d'activité  qu  autrefois.  A 
peine  entre-t-on  dans  la  vallée,  dit  Lecoq,  que  l'on  trouve 
d'abondants  travertins;  mais  depuis  la  publication  du  vo- 
lume de  Lecoq  (1864)  le  tracé  du  parc,  le  captage  des  sour- 
ces, et  surtout  le  déblayement  de  l'emplacement  destiné  au 
nouvel  établissement  des  bains  ont  fait  disparaître  la  ma- 
jeure partie  de  ces  travertins  anciens.  Nous  n'en  avons  ren- 
contré qu'un  petit  massif  au-dessus  de  la  source  Deval  et 
une  masse  plus  considérable  aux  abords  de  la  source  Mar- 
guerite. Ce  demie.'  bloc,  que  l'on  a  taillé  pour  élargir  la 
vasque  de  la  source  est  assez  volumineux.  La  tranchée  peut 
avoir  trois  mètres  de  long  sur  deux  mètres  de  profondeur; 
sa  largeur  disparaît  dans  un  talus.  C'est  de  ce  bloc  que  nous 
avons  extrait  les  échantillons  à  étudier,  et  provenant  des 
trois  niveaux  inférieur,  moyen  et  supérieur,  mis  à  jour  par 
la  section  verticale  de  la  masse.  Un  bloc  peu  volumineux 
isolé  au  bord  du  ruisseau,  à  proximité  de  la  source  Gubler, 
a  complété  les  matériaux  prélevés  à  Ghâtelguyon. 

L" échantillon  extrait  du  bloc  voisin  de  la  source  Deval 
s'est  trouvé  à  peu  près  stérile. 

Tous  ces  matériaux  ensemble,  nous  ont  permis  d'établir 
la  florule  suivante  : 

Achnanthes  Clevei  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Achnanthes  coarctata  Breb. 

Achnanthes  lanceoJata  Breb. 

Amphora  libyca  Eh. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  protracta  Pant. 

Asterionella  jormosa  Hass. 

Campylodiscxis  spiralis  "W.  Sm. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 

Cocconeis  lineata  Eh. 

Cooconeis  pedioulus  Kt?, 
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Coccoiieis  place litula  Eh. 

Cyclottella  iris  J.  Bruu. 

Cymhella  ventricosa  Ktz. 

IJenticula  elegans  Ktz. 

Denticula  tenuis  Ktz. 

Diatoma  culgare  Boiy. 

DipJoneis  ellipfica  Cleve. 

Diplon  is  ovnlis  Hilse. 

Encyonema  ventricosum  Ktz. 

Epithemia  argus  Ktz. 

EpitJieiitia  argus  var.  aJpcstris  AV' .  Siii. 

Epitheniia  argus  var.  longicornis  Gruu. 

Epithemia  Aspeitiaxa  Hérib,  sp.  nov.  (PLYII  fig.  29).  ■ — 
Valves  droites,  un  peu  irrégulières;  bords  ventral  et 
d  rsal  à  peu  près  égaux;  extrémités  arrondies;  côles 
transversales  fortes,  irrégulières,  presque  parallèles; 
dans  les  espaces  intercostaux  on  compte  '3-5  lignes 
ponctuées,  formées  cliacune  de  10-12  perles  en  10  /*; 
pseudo-raplié  biarqué  et  submédian  ;  longueur  de  la 
valve  115-125  /x;  largeur  médiane  12-15  u.  La  fig.  29 
peut  être  considérée  comme  le  tj'pe  de  l'espèce. 

Epithemia  Aspeitiana.  var.  dilatata  Hérib.  var.  nov.  (PI. 
VII,  fig.  30).  Se  distingue  du  type  par  sa  forme  pi  as 
légulière  et  un  peu  plus  large,  par  le  pseudo-raphé 
moins  central,  et  par  la  valve  sensiblem-ent  dilatée  u 
son  milieu. 

Longueur  dei  la  valve  117  /'.. 

Nous  dédions  ce  bel  Epithemia,  si  particulier, 
ainsi  que  sa  variété,  au  savant  botaniste  espagnol 
F.  Aspeitia,  ingénieur  en  chef  des  Mines,  à  Madrid, 
])Our  le  concours  empressé  qu'il  a  bien  voulu  nous 
donner  pour  l'étude  des  travertins  d'Auvergne. 

Fragilaria  capucina  Desni. 

Fragilaria  capucina  var.  mesolepta  Grun. 

Fragilaria  vire^^cens  Ralfs. 

Hantzsclria  arnphioxys  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  var.  intermedia  Grun. 

Mastogloia  Smithii  Thw. 

Mastogloia  Smithii  var.  laciistris  Grun. 

Melosira  arenaria  Moore. 

Melosira  minuta  M.  Per. 
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Melosira  moniliforme  Link. 

Melosira  Roeseana  Rab, 

Melosira  varians  Ag. 

Nav'icula  acrosjjJiaeria  Breb. 

Navicula  acrosphaeria  var.  SA^■DVICENSIS  A.  Sch.  —  Nou- 
veau pour  la  région. 

Navicula  af finis  Ktz. 

Navicula  af  finis  var.  amphirhynchus  Eh. 

Navicula  alpestris    Grui  . 

Navicula  appendiculata  Ag. 

Navicula  Brebissonii  Ktz. 

Navicula  Brebissonii  var.  vulpina  Ktz.  —  Nouveau  pour 
la  région. 

Navicula  contenta  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  contenta  var.  biceps.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  cuspida^a  Ktz. 

Navicula  fasciata  Lag. 

Navicula  lacunaruvi    Grun. 

Navicula  lata  Breb. 

Navicula  linearis  Greg. 

Navicula  major  Ktz. 

Navicula  nival is  Ktz. 

Navicula  nohilis   Eb. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  rliyncocephala  Ktz. 

Navicula.  staurojJtera  Grun. 

Navicula.  staumptera  var.  intermedia  Grun. 

Navicula  stomatoylwra   Grun. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navlicula  viridis  var.  comnnutafa  Grun. 

NitzscJiia  commutafa  Grun. 

Nifzschia  linearis  W.   Sm. 

Nitzschia  sigmoidea  W.  Sm. 

NitzscTiia  vitrea  Norm. 

Nifzschia  vitrea  var.  gallica  M.  Per. 

RJioicosphenia  curvata  Grun. 

Rhopalodia  gihherula  0.   Mull. 

RJiapalodia  gihhervla  var.  Van  Heur^ckii  0.  Mûll. 

Rhopalodia.  Musculus  O.  Mull. 

Schizon^ma  ramostssimfm  Ag.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Sfauroncis  an  ceps  Eb. 
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Surirella  ovalis  Bro^  . 

Surirella  ovata  Ktçz. 

Surirella  jyatella  Ktz. 

Synedra  vlna  Eh. 

Synedra  ulna  var.  danica  Ktz. 

Synedra  ulna  var.  oblongella  Grun. 

Synedra  ulna  var.  vitrea  Ktz. 


TEAVEKTINS  DE  GIMEAUX   (Puy-de-Dôme) 

(E.  Ostrup,  Deblock,  Prudent,  Frère  Héribaud). 

Gimeaux,  à  7  kil.  de  Riom,  possède  plusieurs  sources  mi- 
nérales d'importance  très  inégale;  elles  sortent  toutes  du 
terrain  primitif,  et  quelques-unes  ont  déposé  et  déposent 
encore  du  travertin  calcaire,  en  masses  plus  ou  moins  volu- 
mineuses. 

Les  principales  sources  de  Gimeaux  sont  au  nombre  de 
quatre:  la  Grande-Source,  la  Source  de  la  Vigne,  la  Source 
du  Ceix  et  la  Source  du  Ruisseau.  Les  trois  premières  sont 
incrustantes  et  sont  utilisées,  pour  cette  propriété,  à  la  pré- 
paration d'objets  pétrifiés;  la  quatrième  est  prise  en  boisson 
comme  eau  laxative. 

La  plus  importante  des  eaux  de  Gimeaux,  est  connue  sous 
le  nom  de  Grande-Source  ;  elle  sort  d'un  monticule  graniti- 
que situé  à  droite  de  la  route  de  Prompsat  ;  ses  eaux  incrus- 
tantes ont  un  débit  de  200  litres  par  minute  et  une  tempé- 
rature de  25°;  elles  sont  employées  pour  la  préparation 
d'objets  j>étrifiés. 

La  Grande-Source  a  déposé  une  telle  quantité  de  traver- 
tin calcaire  qu'on  a  dû  le  couper  pour  élargir  la  route; 
c'est  grâce  à  cette  coupure  verticale  que  nous  devons  d'avoir 
pu  prélever  des  échantillons  aux  trois  principaux  niveaux 
de  la  masse. 

La  Source  de  la  Vigne  sort  du  même  monticule,  mais  du 
côté  opposé  à  celui  de  la  Grande-Source;  cette  source  est 
captée  dans  un  bassin  couvert,  et  dirigée  dans  l'établisse- 
ment de  prétifications;  les  travertins  déposés  ont  été  dis- 
persés et  perdus  par  les  travaux  de  captage;  d'ailleurs  la 
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llorule  tliatomique  serait  très  analogue  avec  celle  de  la 
isource  précédente  vu  leur  proxniilé  et  leur  origine  sans 
doute  commune. 

La  troisième  source  dite  Source  du  Ceix,  se  trouve  à 
400  mètres  au  N.  de  Gimeaux  sur  le  chemin  de  E/Ouzat. 
Avant  l'ouverture  de  l'établissement  actuel  elle  était  em- 
ployée pour  ses  jDropriétés  incrustantes  ;  actuellement  elle 
n'est  pas  utilisée,  elle  coule  aujourd'hui  à  la  surface  du 
sol,  et  dépose  abondamment  du  travertin  cah-aire,  dont  nous 
avons  prélevé  des  échantillons. 

JS^ous  n'avons  pu  trouver  d'affleurement  du  travertin  an- 
cien déposé  par  cette  source. 

La  Source  du  Ruisseau,  se  trouve  sur  la  rive  gauche  d'un 
petit  cours  d'eau,  à  qaelques  centaines  de  mètres  de  l'extré- 
mité du  village,  sur  les  limites  des  communes  de  Gimeaux 
et  de  Prompsat.  Elle  est  assez  abondante  et  sa  température 
est  de  20^ 

Cette  eau  minérale  se  distingue  par  une  dose  élevée  de 
lùcarbonate  de  magnésium  et  de  chlorure  de  sodium. Comme 
elle  jaillit  très  près  du  ruisseau,  le  bicarbonate  de  calcium 
qu'elle  contient  est  constamment  entraîné  et  ne  peut  former 
de  dépôt. 

A  150  mètres  au  N.  de  la  source  du  Ceix,  nous  avons 
trouvé,  au  milieu  des  vignes,  deux  gros  rochers  calcaires, 
distants  de  50  mètres  l'un  de  l'autre;  leur  volume  doit  être 
d'environ  d'une  dizaine  de  niètres  cubes.  Les  sources  qui 
les  ont  formés  n'existent  plus. 

Ces  blocs,  de  couleur  gris  blanchâtre  et  à  texture  com- 
])acte  et  cristalline,  sont  très  riches  en  Diatomées. 

Nous  avons  découvert  deux  autres  blocs  de  travertins 
])rès  desquels  il  n'existe  pkis  de  source  aujourd'hui.  L'un 
est  situé  près  du  grand  bloc,  derrière  l'établissement  ;  nous 
l'avons  désigné  sous  le  nom  de  «  Petit  Bloc  ».  Il  est  de 
formation  plus  ancienne.  Sa  florule  est  riche  en  petites 
espèces. 

Enfin,  nous  avons  rencontré  un  autre  bloc  isolé  au  pied 
d'un  mur  de  soutènement,  sous  l'enclos  Garrel,  près  du  la- 
voir public  et  non  loin  du  ruisseau  ;  sa  florule  diatomique 
est  très  variée  et  ©lie  diffère  très  notablement  de  celle  des 
autres  travertins  de  Gimeaux;  nous  n'avons  pu  découvrir 
la  moindre  trace  de  la  source  minérale  qui  l'a  diéposé. 
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Les  eaux  de  (iiiueaux  analysées  par  le  professeur  ïru- 
chot,  présentent  une  grande  analogie  de  composition.  Elles 
renferment  une  moyenne  de  3  g-,  580  de  sels  fixes  par  litre. 
Le  bicarbonate  de  chaux  y  prédomine  avec  1  g.  170.  Vien- 
nent ensuite  les  bicarbonates  de  potasse,  de  soude,  de  ma- 
gnésie (OjGôU)  et  1  g.  025  de  chlorure  de  sodium. 

Autour  des  sources  de  Grimeaux  nous  avons  constaté 
l'existence  d'une  Ûorule  maritime  à  peu  près  identique  ^ 
celle  de  Sainte-Marguerite,  du  plateau  de  baint-Martial, 
le  Glaiix  iiiaritima  est  surtout  abondant  avec  Spergularia 
inariiia  et  Glicerium  distans. 

Voici  la  florule  établie  d'après  l'ensemble  des  échantillons 
prélevés  ; 

Achnanthes  delicatula  Grun. 

Achnanthes  hungarica  Grun. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  linearis  W.  Sm. 

Achnanthes  niicrocephala  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  Ktz. 

Amphora  affinis  Ktz. 

Aniphora  conunutata  Grun. 

Amphora  libyca  Eh. 

Amphora  ovalis  Breb. 

Aviphora  ovalis  var.  minor  Ktz. 

Amphora  pediculus  Ktz. 

(Jocconeis  pediculus  Eh. 

Cyclotell  a  Kûtzingiana  ïhw. 

Cymbella  alpina  Grun. 

Cymbella  cistula  Hempr. 

Cymbella  cymbiformis  Ktz. 

Cymbella  helvetica   Ktz. 

Cymbella  lanceolata  Eh. 

Cymbella  leptoceras  Ktz. 

Cymbella  parva  Grun. 

Cymbella  pusilla  Grun. 

Cymbella  salina  Pant. 

Denticula  elegans  Ktz, 

Denticula  tenuis  Ktz. 

Denticula  teiiuis;  var.  intermcdia  Grun. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 
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Diploneis  elliptica  var.   minutissima  Grun. 

/JLjjloiicis  elliptica  var.  ohlongella  Naeg. 

Encyonema  gracile  Kab. 

EncyoneTna  ventricosmn  Ktz. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Epithemia  cistula  var.  crassa  Pant.   —  Nouveau   puur  iu 

région. 
Epithemia  sorex  Ivtz. 
Epithemia  turgida  Ktz. 
EpitJieinia  turgida  var.  granulata  (jrim. 
Epithemia  Westermanii  Ktz. 
Epithejnia  zébra  Ktz. 
Eu  no  fia  lunaris  Gruu. 
Fragilaria  mutahilis  Gmn. 
Fragilaria  virescens  Ralfs. 
Gomplionema  angustatmn  Grun. 
(rompJioïiema  angnsUtI utïi  var.  suhacqualis  Gruu. 
Gomphonema  iiisigiie  Greg. 
Goviphoiiema  viontanum  Schum. 
Gomphonema  parvaluin  Grun. 
Gomphonema  parvulum  var.  micropus  Ktz. 
Ha/tfzscJtia  ampliioœys  var.  craSvSA  M.  Per.  var.  nov.    (PI. 

II  fig.  81)  (1)". 
Hantzfichia  amphioxys  var.  hispida    M.    Pera.    var.    nov. 

(PI.  II.  fig.  30)  (2). 
Hantzschia  aviphioxys  var.  intermedia  Grun. 
Hnntz.'^cliia  ainphioxys  var.    major  Grun. 
Hantzschia  amphioxys  var.  vivax  Grun. 
Mastogloia  elliptica  Ag. 
Mastogloia  elliptica.  var.  JJansei  Thw. 
Mastogloia  elliptica  var.   capifata   Greg. 
Mastogloia.  Grevillei  W.  Sm. 
Mastogloia  lanceolata  Thw. 
Mastogloia  Smithii  Thw. 
Melosira  distans  Eli. 
Melnsira.  varions  Kg. 
]\feridion  circulare  Aff. 


(1)  Voir  pour  la  description  le  Ti-averlin  de  Bais,  p.  107. 

(2)  Vni>'  pour  la  description  le  Travertin  de  Ternant,  p.  136. 
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yavLcula  alpestris    Grun. 

.Xavicula  atnyhigotnphus  Eli. 

Àavicula  anglica  Italfs. 

Navicula  anglica  var.    suhsalsa  Grun. 

Aavicula  bacillaris  Greg. 

Navicula  Brehissoiùi  Ktz. 

Navicula  coiniuutata  Grun. 

Navicula  cryptocephala  Kiz. 

Navicula  cuspidata  Ktz. 

Navicula  fasciata   Lag. 

Navicwla  fasciata  var.   marcaïa  Ost.   var.   nov.    (PI.    Vil 

%.  2)  (1). 
Navicula  gcutilis  Donk. 
Navicula  gihba  Eh. 
Navicula  gracillima  Kalfs. 
Navicula  halophila  Grun. 
Navicula  iridis  Eh. 
Navicula  iridis   var.    undulata    Grun. 
Navicula  limosa  Ktz. 
Navicula  mesoU'pta  Eh. 

Navicula  mesotepta  var.  stauroneiforinis  Grun. 
Navicula  nohilis  Eh. 
Navicula  major  'Kiz. 
Navicula  menisculus  Schum. 
Navicula  ohlonga  Ktz. 
Navicula  peregrina  Heib. 
Navicula  pupula  Ktz. 
Navicula  radiosa  Ktz. 
Nav^icula  retusa  Breb. 
Navicula  retusa  var.  suhrecta  Br^lj 
Navimila  rupestris  Hantz. 
Navicula  silicula  Eh, 
Navicula  silicula  var.  ventrico.m  Donk. 
Na/vicula  sphaerophora  Ktz. 
Navicula  staur optera  Grun. 
Navicula  stauroptera  var.  interrupta  Cleve. 
Navicïila  subcapitata  Greg. 
Navicula  sublinearis  Grun. 


(1)  Voir  pour  la  description  le  Travertin  de  Coudes,  p.  122. 
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Navicula  slesvicensis  Ktz. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  apiculata  Greg. 

Nitzschia  Brebissonii  W.   Sm. 

Nitzschia  commutata  Grun. 

Nitzschia  constricta  Greg. 

Nitzschia  denticula  Grun. 

Nitzschia  dubia  W.  Sm. 

Nitzschia  linearis  W.  Sm. 

Nitzschia  vucrocepliala  Grun. 

Nitzschia  punctata  Grun. 

Nitzschia  sigmoidea  Nitz. 

Nitzschia  thermalis  Auers. 

Nitzschia  tryhlionella  Ktz. 

Nitzschia  tryhlionella  var.  calida  Grun. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica  M.  Per. 

Pleurosigma  acuTninutiim  Grun. 

Pleurosigma  attenuatum  Ktz. 

Rhoicosphenia  curvata  Greg. 

Rhopdlodia  gihha  O.  Mûll. 

Rhopalodia  gihberula  0.  Miiil. 

Rhopalodia  gibherula  var.  producta  0.  MôU. 

Rhopalodia  viusculus  0.  Mtill. 

Schizonema  ramoissimura  Ag. 

Scoliopîeura  gallica  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II  fig.  31  (1). 

Surirëlla  angusta  Ktz. 

Surir ella  apiculata  Ktz. 

SturirëMa  hifrons  Eh. 

Surirëlla  cordiformis  Ost.  sp.  nov.  (PI.  VII  fig.  21  .  — 
Valve  étroitement  cordiforme;  longueur  40  p.;  lar- 
geur médiane  15  /x  ;  côtes  au  nombre  de  3-4  en  10  /x  ; 
stries  16  en  10  /a;  area  très  étroite,  recourbée  vers  le 
sommet  supérieur  et  rectiligne  vers  le  sommet  op- 
posé, où  les  côtes  sont  normales  à  l'area,  tandis  que 
vers  l'extrémité  opposée  elles  sont  arquées  et  plus 
serrées. 

Surirëlla  ovalis  Breb. 


(1)  Pour  la  description  voir  le  Travertin  de  St-Marguerite,  p.  94. 
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Surirella  ovalis  var.?'  Ost.  var.  tiov.  (PI.  VII,  ûg.  22.) 

Surirella  ovalis  var.   minuta  Breb. 

Surirella  ovalis  var.  panstatissiina  Ost.  var.  nov.  (PI.  VII 

fig.  24). 
Surirella  ovata  Ktz. 
Surirella  ovata  var.  j/innata  W.  Sm. 
Surirella  patella  Ktz. 
Surirella  saliiia  W.  Sm. 
Surirella  splendida  Eh. 
Synedra  acus  Grun. 
Synedra  pulchella  Ktz. 
Synedra  sahaequalis  Griin. 
Synedra  ulna  Eh. 
Synedra  ulna  var.  danica  Ktz. 
Synedra  ulna  var.  vitrea  Ktz. 
VanheurcJcia  rhomboides  Breb. 
Vanheurckia  vulgaris  Thw. 


TRAVERTIN    DE    ROUZAT    (Puy-de-Dôme) 
(E.  Ostrup,  Comère). 

Roiizat  est  à  T  kilomètres  X .  de  Riom  ;  ses  eaux  minérales 
comprennent  un  groupe  de  quatre  sources  ;  la  principale  e-st 
celle  du  Grand-Puits,  dont  le  débit  est  de  200  litres  j)ar 
minute,  et  la  température  31°;  cette  belle  source  est  exploi- 
tée par  son  propriétaire,  M.  de  Lauzanne;  parmi  les  trois 
autres,  celle  des  Vignes  est  la  seule  qui  soit  utilisée  comme 
eau  de  table;  cette  source  appartient  à  la  catégorie  des  eaux 
minérales  froides,  elle  est  limpide,  acidulé,  gazeuse,  ferru- 
gineuse et  très  agréable  au  goût;  il  s'en  fait  une  consom- 
mation considérable   dans  la   région. 

Les  eaux  minérales  de  Rouzat  étaient  connues  à  l'époque 
Gallo-Romnine,  comme  le  prouve  la  découverte  d'une  vaste 
piscine  et  de  nombreux  objets  (monnaies,  médailles,  sta- 
tuettes) ;  ces  découvertes  ont  été  faites  par  M.  de  Lauzanne, 
à  l'occasion  des  fouilles  exécutées  pour  le  captage  de  nou- 
velles sources  destinées  au  service  de  son  établissement  de 
bains. 
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L'analyse  de  la  source  du  Grand-Puits  due  au  professeur 
Truchot,  a  donné  3  g.  626  de  sels  fixes,  avec  0  g^.  994  de 
chlorure  de  sodium. 

Les  travertins  de  Rouzat  sont  très  volumineux,  et  de  cou- 
leur variée,  compacts,  ou  avec  alvéoles  tapissées  de  jolis 
cristaux  d'aragonite;  la  route  qui  passe  devant  l'établisse- 
ment des  bains  passe  sur  les  travertins  déposés  par  la  source 
du  Grand-Puits,  et  c'est  sur  le  ta^us  du  fossé  que  nous  avons 
prélevé  les  éclianti^lons  de  formation  ancienne;  les  échan- 
tillons de  formation  récente  proviennent  du  bord  de  la 
rigole  qui  conduisait  l'eau  à  un  établissement  ind'ustriel  de 
pétrification,  aujourd'hui  abandonné. 

Notre  visite  trop  rapide  ne  nous  a  pas  permis  d'explorer 
les  dépôts  des  trois  dernières  sources;  les  échantillons  étu- 
diés proviennent  des  travertins  de  la  source  du  Grand-Puits  ; 
ils  nous  ont  livré  la  florule  suivante  : 

AchnantJies  cryptocephala  Grun. 

Achnanthes  viinutissima  Kt«. 

Amphora  afflnis  Ktz, 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  pediculus  Grun. 

CymheUa  a  f fini  s  Ktz. 

Cymhella  caespitosuvi  Ktz. 

CymbelJa  caespitosuvi  var.   ventricosum,. 

CymheUa  cymbiformis  Eh. 

Denticula  elegans  Ktz. 

Diploneù  eUiptica  Cleve. 

Encyonema  ventricosum  Ktz. 

hipithemia  argus  Eh. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Fragilaria  mutabi  is  Grun. 

GompJionema  abbreviatum  Ag. 

Gomphoneïiia  angustatum  Grun. 

Gomphonema  olivaceum  Ag. 

Gomplwneina  parvnlum  Ktz, 

Gomphonema  tenellum  Ktz. 

Hantzschia  amphioxys  Grun. 

Mastogloia  Dansei  Thw. 

Navicula  alpestris   Cleve. 

Navicula  amhigua  Eh. 
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Navicula  apyendiculata  Ktz. 

Navicula  baciUans  Greg. 

Navicula  hacillaris  var.  thennalis  Gruu. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heuflcri  Giiiu. 

Navicula  cuspidata  Ktz. 

Navicula  ciixpidafa  var.  minor  Uriin. 

Navicula  diccphala  Eh. 

Navicula  diccphaJa  var.  minor  Grriiu. 

Navicula  firma  Grun. 

Navicula  lacvi^sima  Grun. 

Navicula  limosa  Ktz. 

Navicula  nivalis    Eh. 

Navicula  riiuHca  var.  capitata  Ostr.  var.  nov.  (PI.  YII 
ûg.  17).  —  Longueur  23  jn;  largeur  7  yu;  stries  18  en 
10  p.;  valve  linéaire  elliptique,  à  extrémités  arron- 
dies et  capitées;  raphé  rectiligne;  aire  hyaline  axiale 
étroite  et  nulle  vers  les  extrémités;  stries  radiantes, 
distinctement  ponctuées,  manquant  au  milieu  de  la 
valve,  où  l'on  voit,  seulement  d'un  côté,  une  strie 
marginale  courte  terminée  par  un  gros  point  isolé, 
et,  sur  l'autre  côté,  deux  stries  marginales  courtes. 

Navicula  nivalis  Eh. 

Na/viculn  quinquenodis  Grun. 

Navicula  silicula  Eh. 

Navicula  silicula  var.  gihberula  Ktz. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  staur optera  Grun. 

Navicula  stauroptera  var.  parva  Grun. 

Navicula  tumida  W.  Sm. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  Ileufleriana  Grun. 

Nitzschia   Itnngarica   Grun. 

Nitzschia  linearis  W.  Sm. 

Nitzschia  tryhlioTiella  Hantz. 

Rhopalodia  gihherula  0.  Mtill. 

Stauroneis  dilatât  a  W.  Sm. 

Sfauroneis  punctata  W.  Sm.  —  I^ouveau  pour  la  région. 

Surireîla  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 
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SurireUa  ovata  var.  minuta  Breb. 

Si/rirella  patella  Eli. 

Synedra  iilna  Eli. 

Synedra  ulna  var.  Janceolata  Gruii. 

Synedra  ulna  var.  subcokteacïa  Ost.  var.  nov.  (PI.  VII, 
ûg.  46).  —  Valve  linéaire,  légèrement  contrictée 
en  la  partie  moyenne,  extrémités  sensiblement  atté- 
nuées et  non  capitées  ;  aire  hyaline  axiale  rectiligne, 
éiroite  mais  très  nette  et  bien  marquée. 

Longueur  de  la  valve  54-72u,  largeur  7-8  // ;  stries 
"1-11  en  10  fi. 


TRAVERTIN  DE  PROMPSAT    (Puy-de-lJôme) 
(Comère). 

Prompsat,  localité  voisine  de  Rouzat,  à  une  altitude  de 
380  mètres,  possède  quatre  sources  minérales;  la  plus 
importante,  est  située,  au  bas  du  village,  sur  la  route  de 
Gimeaux;  elles  est  exploitée  comme  eau  de  table,  sous  le 
nom  d'eau  de  Prompsat;  cette  source,  découverte  depuis 
peu  d'années,  ne  dépose  pas  de  travertin  et  nous  ignorons 
si  elle  a  été  l'objet  d'une  analyse. 

La  deuxième  se  trouve  à  la  sortie  du  village,  au  pied 
d'une  croix  sur  le  bord  de  l'ancien  chemin  de  Gimeaux; 
d'après  Lecocq,  sa  température  est  de  24°;  nous  n'avons 
pas  observé  non  plus  de  dépôt  calcaire. 

Une  troisième  source  jaillit  dans  un  pré  appartenant  à 
M.  Daupary,  et  située  à  une  centaine  de  mètres  de  la  pré- 
cédente. Cette  aource  tiès  calcaire  dé];ope  abonc/amnient  du 
travertin,  avec  une  activité  telle  que  pour  éviter  l'enva- 
hissement, son  propriétaire  est  obligé  d'enlever  périodique- 
ment le  calcaire  dépo^^é  dans  la  rigole  d'écoulement. 

La  quatrième  source  est  située  à  une  cinquantaine  de 
mètres  de  la  précédente  ;  la  découverte  est  récente  et  est 
due  à  des  fouilles  effectuées  par  son  propriétaire  M.Debord; 
l'eau  de  la  source  Debord,  est  aussi  très  clacaire,  et  tout-à- 
fait  analogue  à  la  précédente. 

Les  travaux  de  captage  de  cette  source  ayant  nécessité 


—  55  — 

l'enlèvement  de  plusieurs  mètres  cubes  de  travertin,  nous 
avons  choisi  à  volonté,  tous  les  échantillons  nécessaires 
pour  établir  la  florule  suivante: 

Amphora  affinis  litz. 

Amphora  ovali^  Breb. 

Amphora  ovalis  var.  minor  Grun. 

CymheUa  a  f  fini  s  Ktz. 

Cym.hella  cymbiformis  Eh. 

CymheUa  cym.biform,is  var.  parva  W.   Sm. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Encyonema  gracile  Rab. 

EpitheTïiia  argu  Ktz. 

Epitheiuia  argus  Ktz. 

EpitheTuia  ocellata  Eh. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithe/nia  turgida  var.  granulata. 

Epithemia  zébra  Ktz. 

Epitheinia  zébra  var.  proboscidea  Grun. 

Gomphonema  intricatuvi  Ktz. 

Hantzschia  amphioxys  Grun. 

Mastogloia  Dansei  Thw. 

Mastogloia  Grevillei  W.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  rég-ion. 

Navicula  Brebissonii  Ktz. 

Navicula  Brebissonii  var.  dinunuta  Grun. 

Navicula  limosa  Ktz. 

Navicula  major  Ktz. 

Navicula  nobilis  Eh. 

Navicula  notât  a  M.  Per. 

Navicula  sublincaris  Greg. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  vulpina   Ktz. 

Rhopalodia  gibba  0.  Mùll. 

Rhopalodia   gibbertda   0.    Mull. 

Rhopalodia  gibberula  var.  vcntricosa  Grun. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  patella  Ktz. 

Synedra  ulna  Eh. 

Synedra  ulna  var.  splendens  Grun. 
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TEAYERTIN  DE  CHATEAUNEUF  (Puy-de-Dôme) 

(E.  Ostrup). 

Chateauneuf  est  situé  dans  la  vallée  profonde  et  pitto- 
resque de  la  Sioule  à  environ  11  kilomètres  de  Manzat  son 
chef-lieu  de  canton.Les  sources  minérales,  au  nombre  d'une 
vingtaine,  sortent  du  granit  et  sont  échelonnées  sur  les 
deux  rives  de  la  Sioule  sur  une  longueur  de  trois  kilomè- 
tres; elles  se  trouvent  presque  toutes  sur  la  rive  gauche, 
trois  seulement  sur  la  rive  opposée. 

Les  eaux  minérales  de  Chateauneuf ,  connues  et  fréquen- 
tées depuis  un  temps  immémorial,  appartiennent  surtout 
à  la  catégorie  des  eaux  bicarbonatées  alcalines  et  ne  dé- 
posent pas  de  calcaire,  à  l'exception  des  sources  Marguerite 
et  Desaix  situées  sur  la  rive  gauche  et  des  sources  de  Cham- 
bon-Lagarenne  et  du  Facteur  situées  sur  la  rive  droite; 
pour  les  trois  premières  placées  sur  les  bords  de  la  Sioule, 
le  travertin  qu'elles  déposent  est  entraîné  par  le  courant 
rapide  de  la  rivière,  et  ne  peut  former  de  masse  volumi- 
neuse ;  la  source  du  Facteur,  découverte  depuis  une  dizaine 
d'années,  située  à  une  cinquantaine  de  mètres  de  la  rive 
droite  de  la  rivière  est  la  seule  dont  le  travertin  ne  peut 
êtr^^  atteint  par  le  courant  de  la  Sioule;  cette  source  très 
calcaire  et  d'un  débit  abondant  a  déjà  déposé  une  nappe 
de  travertin  de  20  à  25  mètres  cubes  en  une  dizaine  d'an- 
nées ;  elle  n'est  pas  encore  exploitée,  et  nous  ignorons  si 
elle  a  été  l'objet  d'une  analyse. 

D'après  Lefort  la  minéralisation  des  source,s  Marguerite 
et  Desaix  en  présente  pas  de  différence  très  notable,  le  poids 
des  sels  fixes  par  litre  est  de  3". 802  et  3». 562,  avec  0'.414 
de  chlorure  de  sodium.  L'analyse  de  la  source  de  Cham- 
bon-Lagarenne  a  été  faite  par  le  professeur  Truchot  en 
1876;  le  poids  des  sels  fixes  par  litre  a  été  trouvât  die  3  g. 007 
avec  0  g.  198  de  chlorure  de  sodium  et  0  gr.  416  de  bicar- 
bonate de  magnésium,  c'est  à  ce  dernier  sel  que  l'eau  de 
cette  source  doit  ses  propriétés  laxatives. 

Les  échantillons  prélevés  provenant  des  quatre  sources 
calcaires  de  Chateauneuf,  sont  tous  de  formation  relative- 
ment récente;  à  notre  grand  regret  nous  n'avons  pu  trouver 
de  travertin  ancien. 
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L'ensemble  o'es  matériaux  examiués  nous  a  donnt  la  flo- 
rule  suivante: 

Ac/iiKinl /tes  c.rilis  Ktz. 

Achnanthes   lanceolata  Breb. 

Achnanthcs   minnfis.^'nna   Ivtîî. 

Achnantlies  iiinnitiHsnna  var.  crypioviplidhi  Grun. 

A/n/jhoni  coFFEAEFORMis  Ktz.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Aiiipluh'd  f>V(ili.i  Ktz. 

Cei'dtoneis  (ircii.s  Ktz. 

CeTatone/s  arciis  var.  (/cn/fiiKi  Ck've. 

Cocconc/s  pJacentvîa  Eli. 

Cymbella  jynvva  W.  8m. 

CymheUa  ventricosa  Ktz. 

Gomphonoud  constrictinti  Eli. 

Gomphoneina  parvidum  Ktz. 

H  an  tzsc/i  ia  a  ni  p  li  ioœys  Grun . 

Melosira    varians  Ag-. 

Meridion  circulare  Kg. 

Xawicnla  aJpestris,   Grun. 

Navictila  appendicuJafa  Ag. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Naviciila  BrehissKmii  \^v.  curta. 

Navicula  brevicostafa  Cleve. 

Navicvla  hrevicosfata  var.  leptostaui'on  Cleve. 

Navicula  Chassagxei  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  VII,  fig.  14). 
— ■  Yalve  étroitement  elliptique,  à  extrémités  large- 
ment arrondies,  et  non  capitées;  stries  radiantes  au 
centre,  et  convergentes  aux  extrémités,  coupées  par 
une  ligne  inframarginale  et  parallèle  au  bord  de  la 
valve  [Caloneix)  ;  aire  hyaline  axiale  presque  nuPe 
vers  les  extrémités,  et  s'élargissant  autour  du  nodule 
central  en  un  stauros  évasé,  limité  par  quatre  stries 
radiantes  fortes  et  bien  marquées. 

Longueur  de  la  valve  52  tx  ;  largeur  9//  ;  stries  au 
nombre  de  10-20  en  10  u. 

Navicula  dicephala  W.  Sm. 

Navicula  fasciata  Lag. 

A^arictila  pygmaea  Ktz. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  Rotaeana  Grun.  ■•  • 
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Navicula  silicula  Eh. 

Navicula  silicula  var.  inflata  Grun. 

Navicula  viridis  Nitzs. 

Nitzsclna  amphthia  Grun. 

Nitzschia  linearis  W.  Sm. 

Bhopalodia  gihherula  0.  Mtill. 

Rhnpalodia  gihbenda  vnT.  Van  Heurckii  O    Mùll, 

Surir ella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Synedra  ulna  Eh. 

Tabellaria  flocculosa  Ktz. 


TRAVERTIN  DE  CHALUSSET  (Puy-de-Dôme) 
(Frère  Héribaud). 

Chalusset  est  un  hameau  de  la  commune  de  Bromont- 
Lamothe,  canton  de  Pontg-ibaud. 

La  source  de  ce  nom  jaillit  entre  le  hameau  et  la  rive 
gauche  dn  la  Sioule,  près  des  produits  volcaniques. 

Sette  source  est  désignée,  dans  le  pays  sous  le  nom  de 
«  Font-Chaude  »,  à  cause  du  bouillonnement  que  lui  fait 
éprouver  un  abondant  dégagement  d'acide  carbonique,  et 
non  à  cause  de  sa  température  car  c'est  une  eau  froide. 

Elle  est  peu  abondante  et  dépose  d'abord  un  ssédiment 
ferrugineux. 

Après  un  certain  paicours,  elle  abandonne  le  calcaire 
qu'elle  tenait  en  dissolution  sous  l'action  d'un  excès  d'acide 
carbonique  dissous. 

Au  SU]  t  de  ce  déj^ôt.  M.  Lecocq,  professeur  à  la  Faculté 
des  Sciences  de  Clermont-Ferrand,  dans  son  ouvrage  Les 
Eau.r  du  Massif  Central  s'exprime  ainsi: 

«  La  masse  du  travertin  déposé  se  présente  sous  la  forme 
d'une  culée  appuyée  sur  un  des  bords  de  la  vallée;  et  si 
les  eaux  étaient  plus  abondantes,  elles  finiraient  par  jeter 
sur  la  iSioule  un  gigantesque  arceau  offrant  sur  de  grandes 
proportions  ce  que  St-Alyre,  à  Clermont,  nous  montre  en 
])etit  dans  le  Pont-Naturel  sur  le  ruisseau  de  la  Tiretaine. 

La  flore  diatomique  du  travertin    est    très  pauvre;    cela 
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tient  à  ce  que  le  calcaire  étant  déi)osé  sur  une  surface  de 
grande  déclivité,  l'eau  qui  l'arrose  entretient  un  lavage 
cdutinu  le(juel  ne  laisse  pas  aux  Diatomées  un  temps  suf- 
fisant pour  leur  développement. 

Il  en  est  toujours  ainsi  dans  ce  mode  de  formation:  le 
Pont-Naturel  de  St-Alyre  à  Clermont-Ferrand,  en  est  un 
autre  eyemple. 

La  florule  observée  dans  les  échantillons  recueillis  est  la 
suivante: 

Aviphora  a f finis  Ktz. 
Diploneis  eUijJtica  Cleve. 
Epifhemra  nrgus  Ktz. 
FJpifhemia  ocellata  Eli. 
Epiihemia  furgida    Ktz. 
Gomphoneina  constricfum  Eli. 
Mastagloia  Dansei  Thw. 
IVavicula  atomoides  Grun. 
Navicula  Creguti  Herib. 
IVavicula  'viridis  Ktz. 
Synedra  vîrta  Eh. 
Synedra  Vancheriae  Ktz. 


TKAVEKTIX  DE  LA  FROUDE  (Puy-de-Dome) 
(Gomère,  Frère  Héribaud). 

Cette  sour  e  minérale  est  située  à  2  kilomètres  N.  de 
Pont-Gribaud  et  2  kilomètres  0,  de  St-Uurs-les-Ro.'hes,  sur 
la  lisière  inférieure  du  bois  de  la  Froude ;  ejle  sort  du  gra- 
nit, à  une  altitude  de  750  mètres  environ, sur  la  rive  gauche 
d'un  petit  ru^'sseau  qui  se  réunit  à  la  Sioule  au-dessous  du 
village  de  Péchadoire. 

L'eau  de  la  Froude  mentionnée  par  Jean  Blanc  dès  1605, 
a  été  analysée  par  Truchot  en  1878;  le  poids  des  sels  fixes, 
par  litre,  est  de  2  g.  470  avec  0  g.  010  seulement  de  chlorure 
de  sodium;  le  résultat  de  l'analyse  indique  une  source  fai- 
blement minéralisée  ;  elle  est  cependant  remarquable  par  son 
débit  relativement  élevé,  -et  par  l'abondance  du  gaz  carbo- 
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nique  qu'elle  dégage,  en  produisant  un  bouillonnement 
dont  le  bruit  peut  être  perçu  à  plus  de  50  mètres  de  dis- 
tance; l'eau  est  très  limpide,  acidulée  et  ferrugineuse;  ;i 
elle  était  moins  éloignée  de  toute  habitation,  et  surtout 
plus  accessible,  elle  serait  utilisée  comme  eau  de  table 
excellente, 

La  souice  de  la  Fronde  a  dii  déposer  autrefois  un  vo- 
lume assez  considérable  de  travertin, dont  il  ne  reste  aujour- 
d'hui que  quelques  mètres  cubes.  Le  bloc  travertineux  est 
formé  de  deux  parties  très  distinctes  sous  le  rapport  de  la 
couleur  et  de  la  densité;  la  zone  inférieure,  c'est-à-dire  la 
plus  ancienne,  est  ferrugineuse,  spongieuse  et  très  pauvre 
en  Diatomées,  tandis  que  la  zone  supérieure  est  d'un  blanc 
pur,  très  compacte  et  riche  en  Diatomées;  cette  différence, 
dans  les  deux  parties  de  la  masse  totale  ne  peut  être  attri- 
bué qu'à  une  variation  de  la  salinité  de  la  source;  actuelle- 
ment elle  ne  dépose  pas  de  calcaire,  le  peu  de  sédiment 
qu'elle  produit  est  du  sexquioxyde  de  fer. 

La  florure  suivante  résulte  de  l'examen  de  quatre  échan- 
tillons: 

Achnanthe.9  minutissima  Ktz. 
Cyinhello  âistula  Hempr. 
Cymhelln  lanceoJata  Eh. 
Diploneis     elli'ptica  Cleve. 
Encyoncma  ventricosurn  Ktz. 
Epitliemia  arrjus  Ktz. 
Gom.'phonema  nbhrevinfvvi  Ktz. 
JVavicvla  viridis  Ktz. 
Nitzschia  ])aJea  Ktz. 
Sirurella  ovafa  Ktz. 
Synedra  ulna  Eh. 


TRiYERTIX  D^*:  rECTlADOIRE  (Puy-de-Dôme) 
(Frère  Héribaud) . 

A  1500  mètres,  environ,  en  aval  de  la  source  de  la 
Fronde,  il  en  existe  une  autre  sur  le  bord  même  du  ruis- 
seau, à  une»  altitude  de  680  mètres.  Elle  porte  le  nom  de 
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tt  Source  de  Péchadoire  »  du  nom  du  village  près  duquel 
elle  se  trouve. 

Le  travertin  déposé  est  peu  volumineux  et  de  formation 
relativement  récente. 

Les  habitants  des  environs  connaissent  bien  cette  source, 
et  la  fréquentent  assidûment  durant  la  plus  grande  partie 
de  l'année.  Nous  ignorons  si  elle  a  été  l'objet  d'uno  ana- 
lyse. 

Nous  devon  les  échantillons  examinés  à  la  complaisance 
d'un  de  nos  confrères  qui  a  eu  l'occasion  de  visiter  ces 
parages. 

La  florule  diatomique  de  Péchadoire  est  plus  variée  et 
plus  intéressante  que  celle  de  la  Froude.  Elle  contient  les 
espèces  suivantes: 

Achnanthes  minutissima  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  var.  cryptoce^hala  Ktz. 

Cymhella  affinis   Ktz. 

Cymbella  ventricosa    Ktz. 

Cymbella  cymhifnrmis  Eh. 

Cymhella  parva  W.  Sm. 

EpithemÂa  argus  Ktz. 

Epithemia  ocellafa  Eh. 

Encyonema  ventricosum  Ktz. 

Gomphonema  ahhreviatum  Ktz. 

Meridion  circulare  Ag. 

Navicida  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  ovrta  Grun. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridis  var.  comTnutata  Grun. 

Rhopalodia  gihheruJa  0.  Mull. 

Sirurella  ovalis  Breb. 

Sirurella  ovata  Ktz. 


TRAVERTIN  DE   LA  COMPISSADE  (Puy-de-Lôme) 
(E.  Ostrup). 

Les  travertins  de  la  Compissade  sont  situés  sur  la  rive 
gauche  de  la  Dordogne,  à  deux  kilomètres  N.  0.  du  Mont- 
Dore  à  l'altitude  d'environ  1000  mètres. 
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D'après  Lee  q,  il  eu  existait  aussi  sur  la  rive  droite, 
mais  nous  n'avons  pu.  retrouver  leurs  traces;  ils  ont  dû  être 
entraînés  par  le  courant  rapide  et  souvent  torrentueux  de 
la  rivière. 

Les  masses  travertineuses  ont  été  déposées  par  plusieurs 
tilets  d'eau  minérale  incrustante,  provenant  probablement 
d'une  même  source;  depuis  quelques  années,  le  propriétaire 
a  capté  ces  divers  filets  et  les  a  réunis  pour  être  utilisés 
à  la  préparation  d'objets  pétrifiés,  il  a  même  substitué  le 
nom  de  Fontaine  Fétrifiante,  à  celui  de  sources  de  la  Com- 
pissade,  dénomination  que  nous  conserverons,  comme  étant 
plus  connue  des  géologues. 

La  formation  de  ce  travertin  ne  paraît  pas  remonter  à 
une  époque  bien  éloignée;  à  l'exception  des  échantillons 
provenant  de  blocs  qui  affleurent  dans  le  chemin,  de  service 
de  l'atelier  de  pétrification,  les  autres  masses  paraissent 
de  formation  relativement  caverneuses  ou  alvéolées;  sur 
quelques  points  la  niasse  renferme  des  cailloux  roulés, 
preuve  évidente  que  la  Dordogne  passait  à  ce  niveau,  tan- 
dis que  actuellement  elle  est  à  trois  ou  quatre  mètres  plus 
bas. 

Avant  que  la  rivière  coulât  a  ce  niveau,  elle  a  dû  évidem- 
ment entraîner  un  volume  considérable  de  travertin  déposé 
sur  ses  deux  rives;  mais  ce  qui  reste  sur  la  rive  gauche  à 
l'abri  de  toute  atteinte  est  encore  volumineux;  ce  dépôt 
lepose  sur  le  tracliyte  et  s'étend  sur  une  longueur  de  ô  à 
6  mètres,  et  une  épaisseur  moyenne  de  2  mètres. 

Nous  n'avons  pas  observé  de  plantes  maritimes  sur  le  sol 
arrosé  par  les  eaux  minérales:  leur  absence  doit  être  attri- 
buée surtout  à  la  troj)  grande  altitude  de  la  localité,  plutôt 
qu'à  une  tro]>  faible  salinisation  des  eaux,  attendu  que  la 
florule  diatomique  comprend  plusieurs  espèce-*  nettement 
saumâtre^;. 

Lecoq  indique  une  source  minérale  calcaire,  située  sur  la 
l'ente  11.  du  Sancy  au  pied  de  l'un  des  rochers  du  Puy  de 
l'Aiguiller,  connu  sous  le  nom  de  Cheminée  du  Diable  à 
une  altitude  de  1700  mètres  environ.  Nous  avons  recherché 
cetl'^  source;  mais  la  difficulté  de  l'ascension  de  la  mon- 
tagne, et  les  indications  trop  sommaires  de  Lecoq  ne  nous 
ont  pas  ])ermis  de  la  retrouver;  nous  le  regrettons,  à  cause 
de  la  haute  altitude  à  laquelle  est  situé  le  travertin  qu'elle 


>^ 
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a  déposé;  son  étude  nous  aurait  procuré  probablement  quel- 
c|ues  es^jèces  fort  intéressantes. 

Les  écliantillons  du  travertin  de  la  Compissade  nous  ont  y'^C\{ 

donné  la  llorule  suivante:  .'>.  Nj   _ 

Achnanhtes  brevipes  Ag.  '    "^ 

Achnanthes  hrevipes  var.  intérmedia  Ktz. 

Aohnanthes  lanceolata  Breb. 

Aahnantlies   lanceolata  var.   faeroensis   Ost.   — ■    ixouveau 

pour  la  région. 
Achnantlies  mmutissiina  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  var.  cryptoceyhalo,  Grun. 
Cyinbella  ventricosa  Ktx. 
Denticula  tenuis  Ktz. 

Denticula  tenuis    var.    intérmedia    Grun. 
Diploneis  elliptica,  Cleve. 
Epitheniia  turgida  Ktz. 
Fragilaria  intérmedia  Grun. 
Gomphonema  parvuluw,  Ktz. 
NavicAila  alpestris  Grun. 
Navicula  appendiculata  Ag. 
Navicula  cincta  Eh. 
Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 
NaiV(icula  fasciata  Lag. 

Navicula  fasciata  var.  inconstantissima  Grun. 
Navicula  fasciata  var.  thermalis  Grun. 
Navicula  major  Ktz. 
Navicula  peregrina  Eli. 
Navicula  peregrina.  var.    meniscus  Schuni. 
Navicula  viridis  Nitz. 
Nitzschia  amphibia  Grun. 
Nifzschia  bilobata  W.  Sm. 
Nitzschia  bilobata  var.   Tninor  Grun. 
Nitzschia  comrnutata  Grun. 
Nitzschia  inconspicva  Grnn. 
Nitzschia  linearis  W.  Sm. 
Nitzschia  vitrea  Norm. 
Nitzschia  vitrea  var,  gallica  M.  Per. 
RhoicospJienia  curvata  Grnn. 
Rhopaïodia  gibberula  0.  MuU. 
RhopaJodia  gibbervla  var.   Va?i  HeurcJcii  0.   Miill. 
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Rhoixilodid  rupestvis  O.  MûU. 

Hh  rxdodui  i.  monstruosa  (_)st.  nor.   (PI.  ^'11,  fig'.  16).   — 
Cette  déforriiation  si  curieuse  n'a  été  trouvée  qu'une 
seule  fois. 
Stephanodiscus  sp?  —  Un  fragment  unique. 
Svrirella  ovalis  Breb. 
Surirella  ovata  KtK. 


TE  AVERTIE   DE   LA   ï  ONT-PIQUE   (Puy-de-Dôinb; 
(Comère,  Frère  Héribaud). 

La  source  de  la  Font-Pique  est  située  à  1500  mètres  du 
village  de  Chambon-sur-Lac,  près  de  l'entrée  de  la  vallée 
de  Chaudefour,  à  une  altitude  d'environ  1000  mètres,  à 
150  mètresenviron  de  la  rive  gauche  de  la  Couze.  Elle  sort 
des  fentes  du  granit;  son  débit  est  de  3  ou  4  litres  par  mi- 
nute et  sa  température  est  de  11°. 

L'eau  de  la  Font-Pique  est  limpide,  très  gazeuse,  de 
saveur  acidulé  qu'elle  doit  à  la  forte  proportion  du  gaz  car- 
bonique libre,  et  qui  lui  a  valu  le  nom  de  Font-Pique  sous 
lequel  elle  est  connue. 

Le  bicarbonate  de  calcium  qu'elle  renferme  a  formé  en 
se  déposant,  un  rocher  calcaire  de  trois  ou  quatre  mètres 
cubes.  Ce  travertin  est  composé  de  masses  caverneuses 
légères  ;  celles  de  formation  plus  récentes  sont  plus  com- 
pactes. Le  tout  est  coloré  en  fauve  par  de  l'oxyde  de  fer 
que  la  source  a  dû  fournir  autrefois  ]dus  abondamment  qu'à 
l'époque  actuelle. 

L'eau  de  cette  source  a  été  analysée  par  le  D'"  Nivet  en 
1845  et  par  le  professeur  Truchot  en  1877  ;  les  résultats  ne 
diffèrent  pas  sensiblement  ;  le  poids  des  sels  fixes  est  à 
peine  de  1  g.  711,  avec  quelques  traces  seulement  de  chlo- 
rure de  sodium;  c'est  une  eau  faiblement  minéralisée  niai^ 
riche  en  gaz  carbonique. 

Les  échantillons  prélevés  nous-  ont  livré  la  florule  sui- 
vante: 

Achnnnthes  Tninutissivia  Ktz. 
Amphnrn  af finis  Kt2. 
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Aiii^jlwra  pediculus  Giuu. 
Cyrnbella  cyvibiformis  Eh. 
Diploneis  eUiptica  Cleve. 
Encyoneina  coespitosum  Ktz. 
Encyonenia  gracile  Rab. 
Encyonema  ventricosum  Ktz. 
K [iithemia  H yncl inannii  Ktz. 
Epitheinia  turgida  Ktz. 
Epitheniiu  W ester manii  Ktz. 
Epitheinia  zébra  Ktz. 
Gomphonema  abbreviatuin  Ktz. 
Gomplioneifia  angustatum  Grun. 
Gomphonema  parvuluin  Ktz. 
Navicula  atomoides  Grun. 
Navicula  bacillaris  Greg. 
Navicula  major  Ktz. 
Naviculu  oblonga  Ktz. 
Navicula  peregrina  Eh. 
Navicula  viridis  Ktz. 
Navicula  viridis  var.  coTnmutata  Grun. 
Nitzschia  communis  Rab. 
Rhopalodia  gibberula  Breb. 
Surirella  ovata  Ktz. 
Siirirella  ovata  var.  minuta  Breb. 


TEAYEllTIN  DE  SAINT-NECTAIRE  (Puy  dc-Dômo) 
(Rochoux  d'Aubert,  M.  Peragallj). 

St-Nectaire  est  à  environ  13  kilomètres  de  Champeix,  son 
chef-lieu  de  canton,  et  au  pied  des  pentes  orientales  des 
Monts-Dore,  à  une  altitude  de  700  à  784  mètres;  ses  sources 
minérales,  au  nombre  d'une  quarantaine,  sont  disséminées 
sur  une  étendue  de  plus  de  1500  mètres  dans  une  vallée  très 
pittoresque. 

De  toutes  les  sources  minérales  du  département  du  Puy- 
de-Dôme  celles  de  St-Nectaire  peuvent  être  rangées  au  pre- 
mier rang  par  l'intérêt  que  présentent  leur  nombre  et  la 
variété  de  leurs  dépôts. 
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Elles  jaiilisseut  des  ieiites  du  granit  sur  les  deux  rives 
du  ruisseau,  le  Courançon,  et  dilïèreut  notablement  par 
leur  température,  tout  en  jjrésentant  une  grande  unifor- 
mité de  composition. 

Sur  beaucoup  de  points  elles  ont  couvert  le  sol  de  traver- 
tins, et  sur  les  pelouses  dans  les  environs  croissent  des 
plantes  qui  ne  végètent  d'ordinaire  que  sur  les  bords  de  la 
mer,  telles  que  les  Spergularia  maruia,  Trifolium  mariti- 
iiiuiit,  Chaia  erinata,  T araxacum  sahugineum  ,Glaux  mari- 
tÎTna. 

On  constate  que  les  eaux  incrustantes  de  St-Nectaire, 
contiennent  relativement  peu  de  chaux,  celles  qui  à  Saint- 
Alyre  et  à  Gimeaux  sont  employées  aux  pétrifications  en 
renferment  presque  le  double;  quoi  qu'il  en  soit  ces  eaux 
déposent  tout  aussi  rapidement  leur  sel.  Le  carbonate  de 
chaux  est  le  seul  élément  dont  nous  nous  sommes  occupés. 
Ce  produit  est  sans  contredit  le  principal  émis  par  ces 
sources.  Son  apparition  n'est  peut-être  pas  de  beaucoup 
antérieur  à  la  période  historique.  Il  ne  saurait,  en  effet,  y 
avoir  un  temps  bien  long  que  le  ruisseau  a  ouvert  son  pas- 
sage à  travers  le  barrage  naturel  et  granitique  que  l'on  voit 
en-dessous  des  sources. 

Avant  cette  époque  un  lac,  au  moins  attiédi,  a  dû  rem- 
plir la  vallée  de  St-Nectaire.  Les  eaux  auraient  dû  déposer 
dans  ce  petit  bassin  des  couches  de  calcaire  ou  de  marne 
que  l'on  n'y  rencontre  pas. 

Comme  très  probablement  ces  sources  ont  été  plus  actives 
autrpfois  qu'à  l'époque  actuelle,  nous  devons  admettre  que 
ces  eaux  ont  extrait  du  sol,  depuis  des  siècles,  des  millions 
(le  mètres  cubes  de  produits  solides,  mais  le  Currançon  plus 
volumineux  aiissi  a  dû  entraîner  tous  ces  matériaux,  à  me- 
sure qu'ils  se  formaient. 

Sans  les  travaux  des  hommes  les  principales  sources  de 
St-Nectaire  seraient  taries.  Elles  auraient  bouché  leurs  ori- 
fices par  des  incrustations. 

Le  choix  le  plus  minutieux  a  présidé  au  prélèvement 
des  nombreux  échantillons  de  travertins  que  nous  avons 
extraits  à  plus  de  40  endroits  différents  de  ces  masses  épar- 
ses. Le  tracé  de  la  route  ayant  mis  à  découvert  toute  l'épais- 
seur de  certains  dépôts  nous  en  avons  profité  pour  puiser  a 
toutes  les  zones.  Nous  avons  ainsi  réuni  des  matériaux  d'e 


—  U7  — 

nature  à  uuus  tuiuiiir  la  Horule  de  cette  intéressaute  station 
aussi  complète  c[ue  possible,  lion  uonibre  de  ces  dépôts  ne 
sont  plus  indi(j[ués  aujourd'hui  par  une  émission  d'eau 
minérale.  La  plupart  des  sources  qui  les  ont  fournies  ont 
pris  une  direction  diiterente  ou  ont  disparu,  par  suite  de 
l'obstruction  de  leur  conduit  d'émission. 

Sur  le  talus  supérieur  de  la  route  nous  avons  observé  un 
aepôt  iiui  parait  plus  ancien  que  ses  voisins,  il  est  formé 
par  des  assises  parfaitement  horizontales.  La  difficulté 
d'obtenir  la  dissolution  de  ce  travertin  nous  a  fait  supposer 
la  présence  d'une  pâte  argileuse  faisant  corps  avec  le  cal- 
caire et  paralysant  l'action  des  acides.  Ce  fait  a  été  égale- 
ment remarqué  à  propos  d'un  échantillon  prélevé  sur  !e 
bord  du  ruisseau  près  du  Mont  Cornadore.  Cette  constata- 
tion n'a  été  faite  nulle  part  ailleurs  parmi  les  nombreux 
déjjôts  que  nous  avons  visités. 

Les  eaux  de  St-Nectaire  ont  été  connues  et  fréquentées 
dès  les  temj)s  les  plus  recullés. 

La  présence  d'un  autel  druidique  et  les  restes  d'établisse- 
ments de  bains  romains  nous  indiquent  qu'elles  ont  été 
connues  des  Gaulois. 

L'analyse  des  sources  les  plus  importantes  a  été  faite  à 
diverses  époques  et  en  dernier  lieu  par  Truchot.  Ces  eaux 
conservent  encore  une  forte  minéralisation.  Ainsi  l'analyse 
accuse  7  gr.  par  litre  de  sels  fixes.  Seuls  le  bicarbonate  de 
soude  et  le  chlorure  de  sodium  y  entrent  le  premier  pour 
2  g.  800)  et  le  second  pour  2  g.  200.  Viennent  ensuite  les 
bicarbonates  de  potassium,  de  calcium,  de  magnésium  et 
de   fer. 

Nous  donnons  ci-après  la  liste  des  diatomées  d'après  de 
laborieuses  et  minutieuses  recherches: 

Aclninntlies  Aubertii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  Y,  fig.  22).  — 
Yalve  lancéolée,  à  extrémités  obtuses  arrondies,  à 
])artie  médiane  renflée;  valve  supérieure  (22a)  sans 
raphé,  à  aire  hyaline  se  dilatant  au  centre,  et  for- 
mant, sur  l'un  des  côtés,  un  stauros  s'évasant  jus- 
qu'au bord  de  la  valve  ;  valve  inférieure  (22b)  à 
raphé  droit,  à  aire  hyaline  se  dilatant  au  centre  en 
un  stauros  évasé,  comme  dans  la  valve  supérieure, 
et  limité  de  l'autre  par  quelques  stries  très  courtes; 
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stries  radiantes  finement  perlées  10-12  en  10  /x;  lon- 
gueur de  la  valve  40  /i;  largeur  10  /x  (1). 

Espèce  dédiée  à  M.  Alfred  Hoclioux  d'Aubert, 
avocat  à  la  Cour  d'appel  d'Orléans,  en  témoignage 
de  reconnaissance  pour  sa  collaboration  si  conscien- 
cieuse à  nos  travaux  et  l'exécution  de  trois  superbes 
planches  des  Diatomées  des  travertins  d'Auvergne. 

Achnantlies  coarctata  Breb.  (PI.  Y,  fig.  24). 

Achnanthes  lanceàlata   Grun   (PI.    5,    fig.    25). 

Achnantlies  Tninutissima  Ktz.  (Pi.  V,  fig.  26). 

Achnantlies  minutissima  var.  cryptocephala  Grun. 

Achnanthes  minutissima  var. curio  Grun.  (PI.  Y,  fig.  27). 

Achnanthes  suhsessilis  Eb.  (PI.  Y,  fig.  23). 

Amphora  acutiuscula  Ktz.  (PI.  lY,  fig.  3).  —  Longucvr 
45-55  jx  ;  largeur  6-7  jx  ;  Raphé  droit  ;  stries  18  en 
10  /*. 

Ainphora  acutiuscula  var.  neglecta  P.  d'Aub.  var.  nov. 
(Pi.  lY,  fig.  2).  —  Se  distingue  du  type  par  sa 
longueur  moindre,  par  ses  extrémités  plus  nette- 
ment capitées,  par  le  bord  dorsal  plus  fortement 
courbé,  par  le  rapbé  légèrement  concave  et  par  les 
stries  plus  serrées. 

Longueur  de  la  valve  30-40  /x;  largeur  5  /x;  stries 
20-22  en  10  fx. 

Amphora  afflnis  Ktz.  (PI.  lY,  fig.  9).  —  Long.  33  p.;  12 
stries  en  10  fx. 

Amphora  Berriati  Ilérib.  sp.  nov.  (PI.  lY,  fig.  7).  — 
La  figure  qui  se  rapproche  le  plus  de  cette  forme 
nouvelle  est  celle  de  Pantocseck,  (Pant.  Ung.  III. 
PL  28,  fig.  416,  par  lui  dénommée  Amphora  suavis, 
elle  présente  aussi  quelques  points  communs  avec 
i' Amphora  proteus,  dessiné  dans  l'Atlas  de  A. 
Schmidt,  PI.  27,  fig.  5,  et  PI.  28,  fig.  1.  Cleve 
{Syn.  of  Navic.  Diat.  II,  p.  104)  df-nne  une  descrip- 
tion de  V Am^phora  lihyca  se  rapprochant  un  peu  de 
celle  de  notre  espèce. 

Mais  ce  qui  distingue  nettement  celle-ci  de  celles 


(1)  La  fig.  2 'a  me  parait  identique  à  la  photographie  PI.  VII,  flg.  44 
désignée  par  E.  Ostrup  comme  Ach.  Haynaldu. 
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précitées,  c'est  la  rangée  de  perles  ininterrompues 
longeant  le  Raphé.  L'examen  de  la  figure  7  vaut 
mieux  dans  sa  fidélité  que  toute  description  qui  1p 
serait  infiniment  moins. 

Longueur  de  la  valve  68  /x;  11  stries  en  10  //. 
Amphora  Bernati  var.  minor  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PI.  IV, 
fig.  8).  —  Analogue  au  type,  mais  plus  petite  et  plus 
trapue,  à  striation  plus  fine. 

Longueur  28  /x;  13  stries  en  10  //,. 

Nous  dédions  cette  espèce  à  M.  Bériat-Saint-Prix, 
ancien  magistrat,  membre  de  l'Académie  de  Cler- 
mont. 
Ampliora  flumtiiensis  Grun.  (PI.  lY,  fig.  5).  —  Longueur 
31  /x;  20-21  stries  e.  10  /x.  —  Ne  diffère  de  VAm- 
l^hora  turgida  Greg.  que  par  ses  stries  plus  serrées 
(20-21  en  10  p.,  au  lieu  de  12-14). 
Amphora  fluminensis  var.  curta  H.  d'Aub.  var.  nov.  (P]. 
IV,  fig.  6).  —  De  forme  plus  trapue  que  le  type;  plus 
courte,  à  striation  moins  fine. 

Longueur  22  fi.  ;  largeiir  G, 5  /x  ;  18  stries  en  10  //.. 
Amphora  protracta  Pant.  var.  gallica  M.  Per, 
Amphora  Prudentii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  IV,  fig.  ^his).  — 
Valve  longuement  rostrée,  étroite;  bord  dorsal  arqué, 
presque  droit  en  son  milieu;  bord  ventral  régulière- 
ment concave;  raplié  concave,  rapproché  du  bord 
ventral;  stries  fines  mais  très  iiettes. 

Longueur  54  p.  ;  largeur  6  /x  ;  22  stries  en  10  /x. 

Nous  dédions  cette  espèce  à  M.  Paul  Prudent,  dia- 
tomiste  et  ingénieur-cliimiste,  en  témoignage  de  re- 
connaissance pour  sa  participation  à  l'étude  des  tra- 
vertins d'Auvergne. 
Amphora  salina  W.  Sm.  var.  capitata  E.  d'Aub.  var.  nov. 
(PI.  IV,  fig.  4).  —  Valve  étroite,  longuement  rostrée 
capiiée. 

Longueur  25-35  /x  ;  largeur  5  /x  ;  19-20  séries  en 
10^.(1). 
Amphora  sanctexectairense  R.  d'Aub.  sp.  nov.  (Pi.  IV, 
fig.  1).  —  Valve  ros+r^e  capitée  ;  bord  dorsal  arqué; 


(1)  Voir  p.  106  la  forme  donnée  sous  le  même  nom  par  M,  Peragallo. 
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bord  ventral  légèrement  concuve  et  un  peu  renflé  en 
son  milieu  ;  raphé  arqué  ;  stries  interrompues  à  égale 
distance  du  raplié  et  du  bord  dorsal,  de  façon  à  for- 
mer un  sillon  très  net  sur  toute  la  longueur  de  la 
valve . 

Longuer  3G  /x;  largeur  7  //;  18  stries  en  10  /x. 

Cdnipijlofli^ciis  clijpeiis  Eh.  (fragment).  (PI.  VI,  fig.  23). 

Ceratoncis  arciis  Ktz.  (PI.  V,  fig,  ;i7). 

Coouuneis  idacciitula  Eli.   (PI:  Y,  fig.  28). 

Cocconeis  intenncdia  M.  Per. 

Coscinodiscus  ïeavertixorum  11.  d'Aub.  s  p.  nov.  (PI.  V, 
fig.  53).  —  Aréoles  hexagonales,  à  disposition  non 
rayonnante,  croissant  en  dimension  de  la  périphérie 
au  centre. 

Diamètre  20  /x, 

Cymhclla  cyynhiforniis    Eh. 

Cymbella  cymhiformis  var.  coxsiMiLis  E.  d'Aub.  var.  nov. 
(PI.  lY,  fig.  11).  —  Diatomée  absolument  semblable 
comme  forme,  striation  et  taille  au  Cymbella  cymbi- 
formis  sauf  en  ce  qu'elle  est  dépoui'A'Ue  de  point  isolé 
près  du  nodule  médian. 

Pour  la  description,  se  rapporter  à  celle  que  Yau 
Heurck  donne  du  Cy.  cynibiforinis,  en  supprimant  le 
point  isolé. 

Cymbella  Deblockit  Hérib.  s  p.  nov.  (PI.  IV,  fig.  10).  — 
Yalve  longue  et  étroite;  bord  dorsal  légèrement  et 
régulièrement  convexe  :  bord  ventral  légèrement  con- 
cave, renflé  au  milieu;  extrémités  obtuses-arrondies ; 
raphé  simple,  parallèle  au  bord  dorsal  et  un  peu  plus 
rapproché  de  celui-ci  que  du  bord  ventral  ;  aire  hya- 
line large  sur  toute  la  longueur  de  la  valve,  et  se  di- 
latant au  centre  en  une  area  elliptique  ;  stries  per- 
pendiculaires au  raphé  et  résolubles  en  perles  au 
nombre  de  18  en  10  p.. 

Longueur  82  /n;  largeur  13  /*;  9  stries  en  10  p.. 
Cleve  {Syn.  Nav.  Diat.  I,  p.  175)  donne,  du  Cym- 
bella Aspera  une  description  qui  se  rapproche  de 
celle-ci  ;  cependant  notre  espèce  ne  peut  être  identi- 
fiée au  Cymbella  Aspera  Eh.;  elle  est  moins  grande, 
moins  large  pToportionnellement,  et  son  aire  hyaline 
est  plus  développée. 
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Comparer:  Diat.  d'Auv.  (1893)  (ri.  III,  fig-.  10) 
Cymhella  Aspera;  Brun,  Diat.  des  Alpes  et  du  Jura, 
PI.  9,  fig.  16  =  Cymhella  lancealatum  var.  Asyera; 
Van  Heurck  Synops.  PI.  2,  fig.  8  =  Cymbella  gas- 
troides. 

Cymhella  gallica  ^J .  Per.  var.  cai.carea  R.  d'Aub.  var. 
nov.  (PI.  IV,  fig.  1-5) .  —  Yalve  à  bord  d'orsal  con- 
vexe, burd  ventral  concave  et  renflé  à  la  partie  mé- 
diane; extrémités  obtuses;  raphé  arqué,  bifide;  are.i 
axiale  large,  se  dilatant  autour  du  nodule  médian, 
surtout  du  côté  ventral  ;  stries  fortes  à  perles  bien 
visibles. 

Longueur  de  la  valve  50-55  /x;  largeur  médiane 
10  /i;  8  stries  en  10  fx  du  côté  dorsal,  9  en  10  /x  du 
côté  ventral . 

Se  distingue  du  type  {Diat.  foss.d'Auv.  [1908]  PI. 
XIIT,  fig.  7)  par  sa  taille  plus  petite,  son  bord  ven- 
tral concave,  son  area  plus  développé  et  sa  striation 
plus  fine. 

Cymhella  gallica  var.  crassa  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PL  iV, 
fig.  14).  —  Valve  à  bord  dorsal  régulièrement  con- 
vexe, bord  ventral  presque  droit;  extrémités  obtuses- 
arrondies;  raphé  bifide,  régulièrement  arqué  à  no- 
dules terminaux  en  flamme  ;  aire  byaline  ass  z  large 
mais  moins  que  dans  la  variété  précédent-e,  à  peine 
épanouie  au  centre. 

Longueur  46-48  /x  ;  largeur  médiane  13  /x  ;  9  stries 
dorsales  et  10  ventrales  en  10  /x. 

Cymhella  gallica  var.  curta  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PL  IV, 
fig.  15).  —  Valve  plus  petite  encore  que  dans  la  var. 
crassa,  et  plus  trapue;  extrémités  plus  arrondies;  ra- 
pbé  bifide  moins  arqué  ;  stries  dorsales  et  ventrales 
également  espacées. 

Longueur  24-25  /x;  largeur  médiane  10-11  /x;  10 
strie?  en  10  ,u. 

Cymhella  riorregica  Grun.  var.  mtnor  R.  d'Aub.  var.  nov. 
(PL  IV,  fig. 16) .  —  Plus  petite  que  le  type  et  à  stria- 
tion plus  s  rrée  ;  valve  asymétrique  ;  bord  dorsal  et 
bord  ventral  convexes;  raphé  droit,  s'incurvant  légè- 
rement au  nodule  médian  vers  le  bord  dorsal  et  aux 
extrémités  vers  le  bord  ventrnl  :  aire  hvaline  étroite. 
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se   ^ilatant  sensiblement  au  centre;  stries  délicates, 

radiantes  au   centre,    parallèles   aux   extrémités   oij 

elles  sont  plus  serrées. 

Longueur  20  /x  ;  17  stries  en  10  fx. 

Voir  le  type  dans  A.  Schmidfs  Atlas.  PI.  10,  ûg. 

38-41,  et  description  dans  Cleve  Synopds  Nav.  Diat. 

I,  p.  169. 
f'>imhrlla-parva  VV.  Sm.  (Pi.  lY,  fig.  12). 
Cymbella  imsilla  Grun.  (PI.  IV,  fig.  17), 
Denticula  Kittoxiana  Grun.  (PI.  V,  fig.  49)  —  Nouveau 

}X)ur  la  région. 
Denticula  valida  Pedic.  (PI.  Y,  fig.  48).  —  Deux  aspects  du 

même  spécimen,  sous  un  grossissement  de  1,100  dij- 

mètres,  et  sous  deux  mises  au  point  différentes.  Long. 

39  fx;  larg.  8,5  fx;  20  stries  en  10  p.. 
Diploneis  elliptica  Cleve  var.    ohlongella  Naeg.    (PI.   lY, 

fig.   53). 
Diploneis  eUiptica  var.    minutissirna  Grun.    (PI.    lY,   fig. 

54). 
Encyoneina  coespitasum  Ktz. 
tJncynneina  ventricossam  Ktz.  var.  minuta  Hilsc.  (PI.  ±  .  , 

fig.  1«). 
Epithemia  furgida   Ktz.  (PI.  Y,  fig.  29). 
Epithemia  turgida  v^r.   crassa  M.  Per.  (PI.  Y,  fig.  30). 
Epithemia  turgida  var.  granulata  Grun.  (Pl.  Y,  fig.  31). 
Epithemia  turgida  var.  vertagus  Grun. 
Fragilarin  capucina  Desm.  (Pl.Y,  fig.  44). 
Fragilaria  capncina  var.  acuta  Grun.  (Pl.  Y,  fig.  45). 
Fragilaria  construens  Grun.  var.  ca/ritata  J.  Brun.  (Pl.  Y, 

fig.  46). 
Fragilaria  construens  var.  genuina  Grun.  (Pl.  Y,  fig.  47). 
Fragilaria  irirescens  E-alfs.  (Pl.  Y,  fig.  42). 
Fragilaria  viréscens  var.   ohlongella    Grun.     (Pl.    Y.    fig. 

Fragilaria  virescSns  vtar.   elongata  M.  Per.    (Hérib.  Diat. 

^'.4 7/ r.  [1893],  p.  148). 
Gont''yhoncma  cnminutatxm  Grun.  (Pl.  Y,  fig.  17). 
Gomphovcvia  dichotomum  W.  Sm. 


(1)  Ne  me  parait  pas  se  rapporterai!  Fragilaria  virescens  var.  ohlongella 
mais  plutôt  à  la  suivante 
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(romphonei/ia  iiifricatuiu  Kiz.   (PI.  V,  fig.  18). 

(rohiplionciiKi  oUvdCcrm  Ivtz.  var.  calcarea  Cleve.  (PI.  V, 
fig'.  ',?()).         Xonveau  jxiur  la  ré<>'i()ii. 

(TOiiiphonona  parvuluin  Ktz.  (PI.  Y,  fig.  16). 

Gomphoîierna  /^rr-w ,"î/ //i  Ktz.  var.  cfrta  R.  d'Aub.  var. 
n')v.  (PI.  V,  fig.  15).  —  Yalvo  petite,  largement  lau- 
céolée-cunéiforme,  à  extrémités  atténuées-rostiéfs; 
stries  parallèles  et  normales  au  raphé,  la  médiane 
écourtée  du  côté  opposé  au  point  isolé;  aire  hyaline 
étroite. 

Longueur  14  /t;  largeur  T  jj.;  12-13  stries  en  10  //.. 

GompJionetna  Saxcte  Nectairexse  11.  d'Aub.  sp.  nov.  (PI 
Y,  fig.  19).  —  Yalve  lancéolée,  à  extrémité  supé- 
rieure très  faiblement  rostrée,  à  extrémité  inférieure 
longuement  rostrée-capitée  ;  stries  parallèles  en  l.i 
moitié  supérieure  de  la  valve,  et  radiantes  en  'a  moi- 
tié inférieure;  zone  hyaline  dilatée  autour  du  nodule 
central  et  du  noint  isolé. 

Longueur  30  /x;  12  stries  en  10  jj^. 

Ilantzschia  ampldo.injs  brrun.  (PI.  Y,  fig.  51). 

Hantzschia  amphio.vys  var.  intermedia  Grun.  (PI.  Y,  fig. 
52). 

Hantzschia  amphio.rys  var.   iivinor  Grun. 

Mnstofjloio.  Dansei  Thw.  (PL  IV,  fig.  19). 

Mcustogloia  Sniithii  Thw.  var.  ainphicephaJa  Grun. 

Melosira  cremiJata  Ktz.    (PI.    YI,    fig.    25). 

Melosira  nivalis  W.  Sm. 

Mclosirn  Roeseana  Eab.  (PI,  YI,  fig.  26). 

Melosira  varlans  Ag.  (PI,  YI,  fig.  24). 

Meridion  circulare  Ag. 

Navicula  alpestris  Grun.  var.  mixima  R.  d'Aub.  var.  nov. 
(PI.  Y,  fîg.  10) .  —  Bien  conforme  à  la  figure  de  Yan 
Heurck  (Synoj).  PI.  XII,  fig.  30),  et  à  la  description 
de  Cleve  (Synop.  I,  p.  53),  mais  de  dimensions  beau- 
coup plus  petites,  puisque  les  nombreux  exemplaires 
que  nous  avons  examinés  ne  dépassent  pas  30  /x  de 
longueur,  au  lieu  de  60-76  //,  indifjués  par  Clève; 
c'est  donc  une  variété  minima. 

Longueur  25-30  // ;  20  stries  en  10  //. 

Navicula  anihir/ua  Eh.  (PI.  lY,  fig.  60). 

Xavicu'a  anglica  Ttalfs  fPl.  lY,  fig.  50). 
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Xavicula  appendiculata  Ktz.  (PI.  IV,  fig.  32). 

Xavicula  aiypendtculata  var.  beevis  R.  d'Aub.  var.  nov. 
(PL  IV,  fig.  33).  —  Plus  petite,  et  à  extrémités  plus 
diminuées  que  le  type. 

Longueur  24  /x;  largeur  5-6  p.;  18-19  stries  en  10  u. 

Nariciild  AuBERTiT  Hérib.  sj).  nov.  (PI.  IV,  fig.  01.)  — 
Valve  linéaire  à  extrémités  dimiiiuées-rostrées;  raphé 
à  zone  byaline  étroite,  légèrement  dilatée  autour  du 
nodule  médian;  stries  fines,  parallèles  s\ir  toute  1a 
longueur  de  la  valve. 

Longuer  40  p.;  largeur  14  p;  16  stries  en  10  p. 

Navicula  haciîlaris  Greg.  var.  inconstanfissima  Grun.  (PL 
V,  fig.8). 

Navicula  hacilJaris  var.  tliermalis  Grun.  (PL  V,  fig.  7). 

Navicula  Blotii  Hérib.  sp.  nov.  (PL  IV,  fig.  31).  —  Valve 
linéaire,  à  bords  parallèles  et  extrémités  arrondies; 
stries  délicates,  laissant  un  large  espace  liyalin,  stau- 
ronéiforme,  à  la  partie  médiane  de  la  Valve,  radiantes 
au  centre  et  convergentes  aux  extrémités. 

Longueur  40  p  ;  largeur  médiane  7  /y.  ;  18  stries  en 
10  _u. 

Nous  dédions  cette  espèce  à  M.  l'abbé  Blot,  bota- 
niste, en  souvenir  de  nos  relations  amicales. 

Navicula  bohemica  Eh.  (PL  V,  fig.  2). 

Navicula  horcaUs  Eb.  (PL  IV,  fig.  28). 

Navicula  Brchissonii  Ktz. 

Navicula  hiidetisis  Grun.  (PL  IV,  fig.  35). 

Navicula  cari  Eb.  (PL  IV,  fig.  44). 

Navicula  cincta  Ktz.   (PL  IV,  fig.  40). 

Navicula  cincta  var.   Heu-fleri  (PL  IV,  fig.  41). 

Navicula  cinCa  var.  stricta  P.  d'Aub.  var.  nov.  (PL  IV, 
fig.  42).  —  Valve  étroitement  lancéolée,  à  stries  ra- 
diantes, puis  convergentes  (du  centre  aux  extrémi- 
tés), écourtées  autour  du  nodule  médian. 

Longueur  52  m;  largeur  7  /z;  14  stries  en  10  /;.. 
Diffère   du   Navicula    cincta  var.    an  quitta  Grun. 
(voir  Clève  Syn.  II,  p.  17)  par  sa  valve  plus  étroite- 
ment lancéolée, ses  extrémités  plus  aiguës  et  ses  stries 
plus  fines. 

Navicula  cryptoccpJiala  var.  exilis  Grun.  (PL  IV,  fig.  48). 
—  Cette  petite  forme  est  bien,  quant  à  la  taille,  la  di- 
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rection  et  la  disposition  de  ses  stries,  le  Nav.  cryi/to- 
cephala  var.  exilis  Giuuow,  cependant  il  y  a  lieu  de 
noter  qu'elle  ne  possède  que  14  stries  en  10  ^i,  alors 
que  Clève  (Synop.  Il,  ]).  14)  en  indique  environ  lU 
en  10  IX. 

Nuriciilii  Delpiroui  M.  P^er.  sii.  nov.  (1*1.  IV,  fig-.  30).  — 
\'alve  petite,  lancéolée,  à  côtes  robustes  et  distantes, 
radiantes  au  centre,  convergentes  aux  extrémités;  les 
deux  côtes  les  plus  ra2)])rocliées  du  nodule  central 
écourtées;  rajvlié  droit,  entouré  d'une  zone  hyaline 
étroite,  se  dilatant  un  peu  au  centre. 

Longueur  25  fx;  largeur  6-7  /x;  8-8.5  côtes  en  10  //.. 
Xnus  dédions  cette  navicule  à  M.  Delpirou,  direc- 
teur de  la  Silice  française,  pour  ses  libéralités  qui 
nous  ont  permis  de  couvrir  une  partie  des  frais  né- 
cessités par  la  recherche  des  travertins  de  notre  ré- 
gion. 

XavicuUi  dice[jhala  W.  Sm.  (PL  W ,  fig.  51). 

Navicula  digitoradiata  Greg.  (PI.  lY,  fig.  49). 

Navicuîa  Flotowii  Gruu.    (PL  V,  fig.   12). 

Navicula  fontinalis  Grun.   (PL  V,  fig.  G). 

Navicula  g  ra  ci  lis  Ktz.   (PL  IV,  fig.  43). 

Navicula  halophila  Grun.  (PL  lY,  fig.  62). 

Navicula  haJoyhila  var.  arverxexse  E.  d'Aub.  var.  nov. 
(PL  lY,  fig.  63).  —  Yalve  plus  étroitement  lancéolée 
et  plus  allongée  que  le  type,  à  extrémités  plus  aiguës 
Longueur  57  n\  largeur  11  ii.\  18  stries  en  10  fx. 

Navicula  halophila  var.  mixuta  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PL 
TA",  fig.  G5L  —  Se  distingue  du  type  par  sa  taille 
plus  petite,  sa  forme  linéaire  plus  large  à  extrémités 
diminuées. 

Navicula  halovhila  var  obscura  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PL 
4,  fig.  64).  —  Diffère  du  type  par  ses  extrémités  légè- 
rement rostrées-capitées,  par  son  aire  hyaline  plus 
étroite  et  non  dilatée  autour  du  nodule  central,  et 
])ar  ses  stries  parallèles,  sauf  à  une  petite  distance 
de--  extrémités  ,  o\i  elles  sont  convergentes. 

Longueur  33  p.:  largeur  9  // ;  17-18  stries  transver- 
sales et  28  stries  longitudinales  en  10  y. 

Navicula   lapiinarum  Grun.  (PL  Y.  fig.  5). 

Navicula  m,ajor  Ktz. 
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Navicula  major  var.  Berriati  Hérib.  var.  nov.  (PI.  lY, 
fig.  25).  —  Forme  intermédiaire  entre  le  type  et  ]e 
Nav.  viridls;  longueur  de  la  valve  175  fx;  largeur  mé- 
diane 37  //;  5  2/3  côtes  en  10  jj.. 

Navicula  majar  var.  Pagesii  Hérib.  var.  nov.  (PI.  IV,  fig. 
24).  —  Se  distingue  du  Navicula  major  var.  lineari^ 
Clève  par  sa  forme  plus  étroitement  linéaire-ellipti- 
que, ses  extrémités  moins  arrondies  et  ses  côtes  beau- 
coup plus  éloignées  du  raplié;  raphé  simple. 

Longueur  de  la  valve  147  /x  ;  largeur  médi  ne  23  /x  ; 

7,5  côtes  en  10  /-i  (1). 

Navicula  inegaloptera  Eb.  var.  densecostata  P.  d'Aub. 
var.  710V.  (PI.  lY,  fig.  27).  —  Se  distingue  du  type 
(Hérib.  Diat.  d'Auv.  [1893],  PI.  lY,  fig.  6),  par  sa 
taille  plus  petite,  ses  côtes  plus  serrées  et  par  '  a 
forme  du  rapbé. 

Longueur  75  /x;  largeur  24  fx;  4-4,5  côtes  en  10  fx. 

Navicula  menisculus  Scbum.  var.  incoxspicua  R.  d'Aub. 
var.  nov.  (PI.  lY,  fig.  39).  —  Yalve  linéaire  ellip- 
tique, à  extrémités  diminuées;  stries  radiantes  au 
centre,  convergentes  aux  extrémités,  écourtées  près 
dn  nodule  médian. 

Longueur  23  p.;  largeur  6  /x;  12  stries  en  10  //. 

Navicula  minuscula  Grun.  (PI.  Y,  fig.  11). 

Navicula  mutica  Ktz.  (PI.  lY,  fig.  56). 

Navicula  viufica  var.  Cohnii  Hilse,   (PI.  IV,  fig.  57). 

Navicula  mutica  var.  Goeppertiana  Bleiscb.  (PI.  lY,  fig. 
58).  —  Nouveau  pour  la  région, 

Navicula  mutica  var.  quinqiienodis  Grun.  (PI.  lY,  fig. 
59). 

Navicula  naveana  Grun.  (PI.  lY,  fig.  34). 

Navicula  notata  M.  Per.  var.  impereecta  R.  d'Aub.  var. 
nov.  (PI.  lY,  fig.  36).  —  DifEère  du  type  (Hérib.. 
Biat.  d'Auv.  [1893],  PI.  IV,  fig.  11),  en  ce  que  l'es- 
pace hyalin  du  nodlile  central  ne  se  prolonge  pas  jus- 
qu'au bord  de  la  valve. 

Longueur  38  fx  ;  largeur  5  ,u  ;  10  stries  en  10  /x. 

Navicula  notata  var.  minor  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PI.  lY, 


(I)  A  comparer  avec  le  Xai^icula  Gasilideiyar.niajor  de  Ternant,  p.  137. 
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fig.  37).  —  Se  distingue  du  type  par  ses  dimensions 
toujours  moindres  et  par  sa  striation  plus  fine. 
Longueur  27  m  ;  largeur  4-5  [x  IG  stries  en  10  /x. 

Aavicula  Ostrupii  Hérib.  sp.  noc.  (V\.  IV,  fig.  26).  — 
Valve  linéaire  elliptiq^ue,  à  extrémités  diminuées; 
côtes  radiantes  au  centre,  convergentes  aux  extrémi- 
tés; raplié  entouré  d'une  zone  hyaline  étroite  aux 
extrémités  et  se  dilatant  fortement  au  centre,  sans 
pourtant  former  stauros. 

Longueur  4t>  fx  ;  largeur  médiane  13  /x  ;  12  stries  en 
10  IX. 

Se  rapproclie  sans  pouvoir  être  confondu  avec  lui, 
du  Navic.  viridis  var.  comniatata  (V.  H.  Syn.,  PI. 
5,  fig.  6)  ;  comparer  aussi  avec  Nav.  Brehissonii  var. 
siiUproducta  Grun.  (Y.  H.  Syn.,  PL  5,  fig.  9),  et 
avec  Aav.  non  dénommé,  figuré  par  A.  Sclimidt 
{AU.,  Pi.  46,  fig.  35). 

Navicula  parva  Eli.  {V\.  IV,  fig.  29). 

Navicula  pygmaea  Ktz.  (Pi.  IV,  fig.  55). 

Navicula  Schumanniana  Grun.  (PI.  V,  fig.  9). 

Navicula  Sennenii  M.  Per.  nov.  sp.  (PI.  IV,  fig.  52).  — 
Valve  de  forme  régulièrement  elliptique  très  allon- 
gée; stries  é  artées,  à  poncti;ation  fine,  laissant  au- 
tour du  raplié  un  assez  notable  espace  liyalin  se  dila- 
tant un  peu  autour  du  nodule  central  ;  direction  des 
stries,  du  centre  aux  extrémités  :  premier  quart,  per- 
pendiculaires au  raplié  ;  deuxième  quart,  radiantes  ; 
troisième  quart,  perpendiculaires  au  raplié;  qua- 
trième quart,  convergentes. 

Longueur  50  fx;  largeur  8  /x;  9  stries  en  10  /x. 
Nous  dédions  cette  espèce,  en  souvenir  d'u  Frère 
Héribaud,  au  Frère  Sennen,  professeur  à  Barcelone, 
comme  témoignage  de  reconnaissance  pour  ses  nom- 
breux et  intéressants  envois  de  plantes  espagnoles. 

Nav(îcula  sculpta  Eh.  (PI.  V,  fig.  1). 

Navicula  slesviccnsis  Grun.  (Pi.  IV,  fig.  46). 

Navicula  subcapitata  Grun.  var  stauroneifortnis  Grun.  (PI. 
IV,  fig.  38). 

Navicula  veneta  Ktz.  (PI.  IV,  fig.  47). 

Navicula  ventricosa  Eh.  (PI.  V,  fig.  3). 

Navicula  ventricosa  var.  arverna  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PI. 
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V,  fig.  4).  —  Se  disting'ue  du  type  (Y.  H.  Syn.  PI. 
12,  fig.  24),  par  sa  taille  plus  grande,  sa  forme  moius 
veutrue,  ses  extrémités  ])..us  lancéolées,  et  son  stau- 
ros  pi us  large. 

Longueur  GO  /a  ;   largeur  médiane  S  /x  ;   18  stries 

en  10  yu. 
Navicula  viridis  Ktz. 
Navficula  viridula  Ktz.  (PI.  IV,  fig.  45). 
Nitzschia  acutiuscula  (irun.  (Pl.  VI,  fig.  11). 
i\'itzschi(i  avvphibia  Grun.  (pl.  VI,  fig.  8). 
Nitzschia  apiculata  Grun.    (Pl.   YI,   fig.   4). 
NitzscJiia  valida  Grun.  (Pl.  VI.,  fig.  1). 
/Vitz^cJiia  co)iu/iiuii:i  Rab.  var.   abbrenafu   Grun.    (Pl.   VI, 

fig.  18). 
Xiiz-ichia   coin iinitata  Grun.  {F\.  VI,  fig.  5). 
Xifzsciiia  fonticjJa  Grun.   (Pl.  YI,  fig.  15). 
Nitzscliia  fnistulum  Grun.  (Pl.  YI,  fig.  14). 
Nitzschia  gentilIvS  E.  d'Aub.  s]).  noc.  (Pl.  YI,  fig.  9).  — 

Valve    elliptique    lancéolée,    à     extrémités     obtuses 

arrondies. 

Longueur  16-22  /x;  6-7  perles  carènales  en  10  m; 

18-15  stries  en  10  }x. 
Nitzschia  GENTiLis  var.  ELLirxiCA  II.  d'Aub.  var.  nov.  (Pl. 

VI,  fig.  10).  —  Valve  plus  petite  que  d'ans  le  type, 
atteignant  à  peine  9-11  tx;  de  forme  régulièrement 
elliptique. 

Longueur  6-11  m;  6  perles  et  18  stries  en  10  /x. 
Nitzschia  hungarica  Grun.  (Pl.  YI,  fig.  2). 
Nitzschia  hanyarica  var.  Jinc<iri>  Grun.  (Pl.  YI,  fig.  3). 
Nitzschia  Kûtzingiana  Hilse.  (Pl.  YI,  fig.  12). 
Nitzschia  specfahilis  Palfs.   (Pl.  YT,  fig.  T).     -  Frngment 

à  830/1. 
Nitzschia  thermalis  Auers.  (Pl.  NI,  fig.  6). 
Nitzschia,   vitrea.   Norni. 
Nitzschia  vitrea  var.  galUca  M.  Per. 
/^leiD'Ksignia  acii iiunatiim  Grun. 
Rhoicosphenia  ctirvata  Grun.  (Pl.  Y,  fig.  21). 
Rliopalodia  AuBERTii  Hérib.  sp.   nov.   (PL  Y,  fig.  34).  — 

Yalve  arquée,  à    extrémités    rostrées-capitées  ;  bord 
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(lorsul  légiiiièionient  convexe;  bord  ventral  faible- 
ment incurvé;  sillon  formant  un  angle  très  obtus 
dont  le  sommet  se  trouve  au  milieu  du  bord  dorsal, 
et  dont  les  côtés  rejoignent  les  rostres  des  extrémités 
de  la  valve;  côtes  robustes,  au  nombre  de  5  en  10  /x; 
stries  fines  au  nombre  de  15-16  en  10  //.  —  Lon- 
gueur 50  p.. 

JHioijalodia  Bekkiatii  liérib.  .s/y.  nov.  (PI.  Y,  fig.  35).  — 
Valve  longuement  arquée,   à  bord   dorsal   convexe, 
infléchi  en  son  milieu  ;  à  bord  ventral  régulièrement 
concave;  sillon  mince,  bordant  le  bord  dorsal. 
Longue  r  60  /x;  4-5  côtes  et  16  stries  en  10  p.. 

J'hopalodia  CiiARBOXiXELii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  Y,  fig.  36). 

—  Yalve  trapue,  à  bord  dorsal  presque  bemicirca- 
laire;  à  bord  ventral  à  peine  incurvé;  extrémités 
obtuses  arrondies;  côtes  robustes,  radiantes,  au  nom- 
bre de  3  en  10  jw;  stries  nettement  perlées,  au  nom- 
bre de  12-14  en  10  ^i^i.  Longuer  30-40  p. 

Nous  dédions  cette  espèce  à  M.  l'abbé  Cbarbonnel, 
botaniste,  en  remerciement  pour  ses  nombreuses  com- 
munications de  plantes  intér'^ssantes. 

Rhopalodia  gihherula  0.  Mûll.  (PI.  Y,  fig.  32). 

Bhopalodia  gihherula  var,  producta  0.  Mùll.  (Pi.  V, 
fig.  33). 

Scoliopleura  travertinorum  E,.  d'Aub.  sp.  nov.  (PI,  Y, 
fig.  13).  —  Yalve  linéaire  elliptique,  à  extrémités 
arrondies  ;  rapbé  à  extrémités  médianes  courbées  en 
crochet,  en  sens  opposé  l'un  de  l'autre;  zone  hyaline 
dilatée  transversalement  autour  du  nodule  médian  ; 
sillon  lisse,  suivant  les  contours  de  la  zone  hyaline  à 
égale  distance  du  raphé  et  des  bords  de  la  valve; 
stries  radiantes,  à  ponctuation  bien  marquée: 

Longueur  80  /i  ;  largeur  20  p.  ;  12  stries  en  10  /x  (Il . 

Stauroneis  anceps  Eh.  var.  linearis  Eh.  (PI.  lY,  fig.  22). 

—  Longueur  de  la  valve  20-25  p;  largeur  Q  p;  20 
stries  en  10  p. 

Stauroneis  Glakgeaudii  Hérib.  sp.  nov.  (PL  lY,  fig.  21). 


(1)  Comparer  au  Scoliopleura  Gallica.  M.  Per.  de  St-Maroiierite,  p.  94. 
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V^alve  laeéolée,  étroite  et  à  extrémités  iiimxnuées  ros- 
trées;  raplié  simple,  entouré  d'une  zone  hyaline  so 
rétrécissant  aux  extrémités;  stauros  asesz  large  per- 
]î€ndiculaire  au  raphé;  stries  perpendiculaires  au 
centre,  puis  de  plus  en  plus  radiantes  jusqu'aux 
extrémités. 

Longueur  35-40;  largeur  9  y.;  18  à  19  stries  eiz 
10  fi. 

Nous  dédions  celte  espèce  à  M.  Glangeaud,  profes- 
seur à  la  Faculté  de  CLermont,  qui  s'est  prêté,  avec 
la  plus  aimable  complaisance,  à  nous  fournir  des  ren- 
seignements. 

Stauroueis  Hyi  liérïhjiov.  sp.  (PI.  lY,  fig.  20).  —  Yalve 
elliptique-lancéolée,  à  extrémités  obtuses,  un  peu 
diminuées;  raphé  simple,  entouré  d'une  zone  hyaline 
dont  la  largeur  égale  celle  du  stauros,  et  égale  sur 
toute  sa  longueur;  stauros  assez  étroit,  perpendicu- 
laire au  raphé;  stries  fines  très  faiblement  radiantes. 
Longueur  30  à  35  /x;  largeur  10  ^u;  22  stries  en 
10  /x. 

Nous  dédions  cette  espèce  au  savant  abbé  Hy,  pro- 
fesseur à  l'Institut  catholique  d'Angers,  en  témoi- 
gnage de  notre  vive  gratitude  pour  son  active  colla- 
boration à  la  publication  de  la  Flore  d'Avvergne, 
en  1915. 

Sfauroneis  iNcrRVATA  11.  d'Aub.  sp.  iiov.  (PI.  IV,  fig.  23^/. 
—  A'alve  petite,  à  bords  parallèles  incurvés  en  leur 
milieu;  extrémités  rostrées-capitées  ;  stauros  large, 
86  dilatant  vers  les  bords  ;  stries  parallèles  entre  elles, 
et  régulièrement  radiantes. 

Longueur  20-25  /i  ;  largeur  médiane  5  /x  ;  23  stries 
en  10  jU. 

Surirella  eJegans  Eh.  (PI.  YI,  fig.  17)  vnr  ?  —  Diffère  du 
type  par  la  stration  intercostale  moins  fine  (1). 

SurireUa  elcgans  Eh.  var.  R.  d'Aub.  n.  var.  (PI.  YI,  fig. 
16).  —  Forme  passant  au  SurireUa  ovoJis  Breb.  (2). 


(1)  Comparerai!  SurireUa  Couderti,  Hérib.  de  Ternant.  p.  140. 

(2)  Comparer  avec  le  .S?/rire/Za  Couderti  var.  minor  Hérib.  de  Ternant, 
p.  140. 
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Surirella  ininuta  Breb,  (PI.  A"I,  Hg.  21j. 

Surirella  ovalis  Breb.  (PL  VI,  ûg.  18). 

Surirella  ovnta  Ktz.  (PI.  YI,  fig.  20). 

Surirella  patella  Eh.   (PI.  YI,  fig.  19). 

Sirrirella  Sancte-Nectairense  R.  d'Aub.  sj}.  nov.  (PI.  Vj, 
fig.  22).  —  Yalve  linéaire-ellijjtique,  à  extrémités 
obtuses-arrondies ;  pseudo-raphé  très  étroit;  stries 
parallèles  sauf  aux  extrémités  de  la  valve  où  elles 
sont  radiantes;  côtes  au  nombre  d'environ  2  1/2  en 
10  /.t,  se  prologeant  en  s'araincissant  vers  le  miHeu 
de  la   valve    (1). 

Longueur  100  /x;  largeur  médiane  22  //;  12  stries 
intercostales  en  10  jx. 

Synedra  acus  Grun.  (PL  Y.  fig.  39). 

Synedra  delicaiissima  W,  vSm.  (PL  Y,  fig.  40). 

hyncdra  ininuscula  Grun.  (PL  Y,  fig.  41). 

Synedra  ulna  Eh.  var.  danica  Ktz. 

Synedra  ulna  var.  vitrea  Ktz. 

Synedra  ulna  var.  calcakea  R.  d'Aub.  var.  nov.  (PL  V, 
fig.  38).  —  Yalve  linéaire,  à  extrémités  arrondies; 
pseudo-raphé  droit,  assez  étroit;  aucun  espace  hya- 
lin, ni  aucun  élargissement  à  la  partie  moyenne; 
stries  robustes  au  nombre  de  8  en  10  /x,  finement  divi- 
sées en  travers.  —  Longueur  de  la  valve  170  p.;  lar- 
geur 6-7  jx. 

Tdbellaria  flocculosa  Ktz. 

Tabellaria  fenestrat'a  Ktz. 

Tetracyclus;  rvpestris  Grun.  (PL  Y,  fig.  50). 

Van  HeuTchia.  vulgaris  Y.  Heurck.  (PL  Y,  fig.  14). 

A  cette  étude,  si  complète  et  si  consciencieuse,  des  tra- 
vertins de  8t-Nectaire,  de  M.  Rochoux  d'Aubert,  je  crois 
devoir  donner  les  résultats  d'une  étude  rapide,  faite  pour 
un  autre  ouvrage,  des  travertins  de  St-Nectaire  le  Haut. 
Je  donnerai,  en  comparaison,  les  florules  séparées  des  tra- 
vertins anciens  et  récents. 


(1)  Comparer  avec  la  Surirella  ovalis  var.  linearis  M.  Per.  ue  Tamkour, 
p.  141. 
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Achnanthes  lanceolata 

Achnantli&s  viinutissima 

Achnanthes  minuHssima  i.curta 

Achnanthes  minutissnna  var.  cryptocepliala 

Achnanthes  subsessilis   (saumâtre) 

Aiiiphiprora  paludosa  (saumâtre) 

Ampli  or  a  a  f  finis  (lég.  saumâtre) 

Aniphora  pediculus 

Amphora  salina  (saumâtre) 

Arriphora  salina  var.  minor  (saumâtre) 

Cocconeis  placentula 

Cymhella  cymbiformis 

Cyjiibella  maculata  f.  curta 

Cymhella  pusilla  (saumâtre) 

Denticuia  Kittoniana 

Denticula  tenuis  var.  intermedia 

Diatoma  vulgare 

Diatoma  vulgare  var.  Itnearis 

Diploneis  elUptica  var.  ovalis 

Gomplwnema  angustntxiin  var.  producta 

Goviphonema  olivaceuvi  vixr.calcarea 

Gomphonema  parvulum 

Hanizschia  amphioxys  f.   minor 

Melosira  varians 

Navicula  ambigua  var. 

iVa vicu la  bohemica 

Navicula  Brebissonii 

Navici/la  Brebissonii  f.  curta 

Navicula  cari 

Navicula  cincta 

Navicula  cincta  var.  Heitfleri 

Navicula.  commutat'a  -r 

Navicula  Dariana  var?  + 

Navicula  e.xigua  + 

Navicula  lialophila  (saumâtre)  + 

Nawicula  halophUa  f.  minor  (saumâtre)  + 

Navicula  tnajor  + 

Navicula  menisculus  + 

Navicula  tninuscula  + 


TRAVERTINS 

ouveaux 

Anciens 

+ 

+ 
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+ 
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Navicula  mutica  var.  quinquenodis 

Navicula  naveana 

Navicula  yarva 

Navicula  rupestris 

Navicula.  sculpta 

Nauicula  subcapitata  var.  i<tatironeiforinis 

Navicula  viridis 

Nitzschia  amphibia 

Nitzschia  commutata  var.  major  (saumâtre) 

NitzscJi  ia  interm cdia 

Nif^zschia  vitrea  var.  gallica  (saumâtre?) 

Rlun  cospJi  enia  cur  vata 

Rhnpaîodid  f/ibbcruJa  (saumâtre) 

Nhapalodia  gibberula  var.  prodiicta 

Scoliopleura  Peiwnis? 

SurireUa  ovalis  (douce  et  saumâtre) 

Surirella  ovafa  (douce  et  saumâtre) 

Snnrella  ovafa  var.  minuta 

Surirella  Peisonia'?  (saumâtre) 

Synedra  ulna  var.  danica  + 
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TEAYEETIN  DE  LA  x^ONT-ROUGE  (Puy-de-Dôme) 
(Deblock) . 

La  Font-liouge  (Fontaine  rouge),  ainsi  nommée  par  allu- 
sion à  la  couleur  des  travertins  ferrug-ineux  qu'elle  dépose 
est  située  à  2  kilomètres  0.  de  Chanonat  sur  le  flanc  gauche 
de  la  vallée  où  coule  le  riiisseau  d'Auzon  dont  elle  est  éloi- 
gnée de  150  à  200  mètres;  elle  sort  de  la  base  du  îalus  d'un 
chemin  qu'elle  traverse  à  une  altitude  de  460  mètres,  et  oe 
répand  dans  le  champ  voisin. 

Les  travertins  sont  spongieux,  légers  et  de  formation  rela- 
tivement récente;  les  florules  respectives  des  échantillons 
extraits  présentent  une  grande  analogie. 

Actuellement  il  est  difficile  de  se  rendre  compte  de  l'im- 
portance que  le  dépôt  présentait  à    l'époque    de    son    plus 
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grand  dévelopement;  il  n'en  reste  plus  que  quelques  lam- 
beaux. Le  propriétaire  du  liamp  en  voulant  déblayer  son 
terrain  a  dû  en  disperser  la  plus  grande  niasse,  comme  le 
témoigne  la  présence  de  plusieurs  blocs  encliassés  dans  un 
mur  de  clôture  à  une  centaine  de  mètres  de  la  source. 

Cette  eau  est  très  anciennement  connue;  Di  clos  en  fait 
mention  en  1675. 

L'eau  de  la  Font-Rouge  a  un  débit  de  3  à  4  litres  par 
minute.  Elle  est  limpide,  d'u  e  saveur  aigrelette  ferrugi- 
neuse et  agréable  au  goût.  L'analyse  qui  en  a  été  faite  en 
1878  par  Truchot  ne  lui  attribue  qu'une  faible  minéralisa- 
tion. Un  litre  ne  renferme  que  1  g.  166  de  sels  fixes  et 
0  g.  008  de  chlorure  de  sodium. 

Cette  source  ne  dépose  que  du  sexquionyde  de  fer 
hydraté;  nous  n'avons  pas  constaté  de  plantes  maritimes 
aux  alentours  de  la  source  ;  absence  due  à  la  salinité  très 
faible  de  ses  eaux. 

La  florule  suivante  est  le  résultat  de  l'examen  des  échan- 
tillons prélevés: 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Goviphonema  commufatum  Grun. 

Gomplwnerna  insigne.  Grun. 

Gom^phonema  lanceolatuin   Eh. 

Goniphonema   montanum   Schum. 

Gomplionema  parvulum  Ktz. 

Gomphonema  suhclan^atum  Grun. 

Hantzschia  anipliionys  Grun. 

Hantzschia  amplnonys  var.  intermedia  Grun. 

Meridion  circulare  Ag. 

Meridion  constrictura  B.alfs. 

Navicula  afjinis  Eh. 

Navicula  appendiculata  Ktz. 

Navicula  Bipunctata  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  irrorata  Grun. 

Navicula  miniTna.  Grun. 

Navicula  mutica  Ktz. 

Navicula  mutica  var.  qninquenodis  Grun. 

i\avicula  undulata  Grun. 

Navicula  viridula.  Ktz. 

Nitzschia  angustata  W.  Sun. 
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Nitzschia  angustata  yht.  curta  Grun. 

Rhopalodia  gibba  0.  Mxill. 

Rhopalodia  gihha  var.  ventricom.  0,  Mûll. 

Surirella  apiculata  W.  Sni. 

Synedra  ulna  Eli. 

Vanhe'urck'ia  vulgare  V.  H. 


TEAVEETIN  DE  LAPS   (Puy-de-Dôme) 
(Comère) . 

A  propos  de  cette  source  Lecoq  s'exprime  ainsi:  «  Les 
environs  du  village  de  Laps,  canton  de  Vic-le-Comte,  sont 
couverts  de  calcaires  concrétionnés  qui  ressemblent  beau- 
coup à  ceux  que  déposent  encore  une  source  minérale.   » 

Or,  quelle  n'a  pas  été  notre  déception,  lorsqu'à  toutes  les 
demandes  de  renseignements,  il  nous  a  été  invariablement 
répondu  que  personne  dans  le  village  n'avait  connaissance 
d'une  source  minérale  dans  les  environs.  Nous  étions  sur  le 
point  d'abandonner  nos  reclierches  lorsque,  à  une  questioa 
plus  précise  encore,  on  nous  a  répondu,  qu'en  eiïet,  une 
source  ayant  formé  un  rocher,  avait  été  captée  depuis  une 
dizaine  d'années,  comme  eau  potable,  pour  le  service  local. 
On  nous  a  indiqué, en  même  temps,  à  200  mètres  des  der- 
nières maisons,  le  rocher  en  question  déposé  là  non  par  une 
source  minérale,  mais  par  une  eau  douce  calcarifère. 

Le  volume  de  cette  masse  doit  être  environ  d'une  cen- 
taine de  mètres  cubes.  Sa  formation  paraît  s'être  effectuée 
rapidement  sous  l'action  d'une  eau  douce  saturée  de  chaux. 
Contrairement  à  notre  attente  nous  y  avons  constaté  la  pré- 
sence d'un  certain  nombre  de  Diatomées. 

L'examen  de  plu  ieur.s  échantillons,  provenant  d'un  dé- 
pôt calcaire  de  Nonette  situé  près  de  la  gare  de  Breuil,  et 
formé  dans  des  conditions  identiques  à  celles  du  dépôt  de 
Laps,  ayant  été  négatives  nous  en  avions  conclu  à  tort  qiie 
les  Diatomées  ne  se  développent  pas  au  cours  de  la  forma- 
tion rapide  des  calcaires,  déposés  par  les  sources  d'eau 
douce  calcaires.  Mais  le  dépôt  de  Laps  nous  prouve  que  si 
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les  Diatomées  sont  très  rares  dans  ces  calcaires  ils  ne  sont 
pas  absolument  stériles. 

A  propos  des  dépôts  provenant  de  sources  calcaires  et  dans 
lesquels  nous  n'avons  pas  constaté  la  présence  de  Diatomées 
nous  ferons  observer,  à  titre  de  document  concernant  la 
flore  diamotique  du  Massif  Central  que  les  travertins  des 
Célestins  de  Yichy,  sont  absolument  stériles;  nous  en  avons 
examiné  une  quinzaine  d'échantillons,  avec  le  plus  grand 
soin,  sans  avoir  constaté  l'existance  d'une  seule  Diatomée; 
d'autre  part,  les  eaux  des  Célestins  ne  déposent  pas  aujour- 
d'hui de  calcaire,  et  nous  ne  pensons  pas  que  les  blocs  que 
l'on  observe  dans  le  voisinage  de  la  source  aient  été  formés 
par  les  eaux  actuelles;  la  stérilité  de  ces  masses  volumi- 
neuses ne  peut  s'expliquer  qu'en  admettant  qu'elles  ont  été 
rapidement  déposées  par  de  l'eau  douce  calcaire;  ou  bien 
que  leur  dépôt  se  soit  effectué  dans  l'obscurité  absolue, 
c'est— à-dire  dans  l'intérieur  du  sol,  et  que  les  masses  cal- 
caires aient  été  mises  au  jour  par  des  travaux  ultérieurs. 

Yoici  les  Diatomées  observées  dans  le  dépôt  de  Laps: 

Achnanthes  Biasolettiana  Grun. 

Achnanthes  hungarica  Grun. 

Achnanthes  lanceoJata  Breb. 

Achnanthes  nvicrocephala  Grun. 

Amphora  acutiuscula  Kt^. 

Amphora  a/finis  K'*"z. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Asterionella  formosa  Ilass. 

CymheJIa  lanceolata  Eh. 

Cymhella  salina  Pant. 

Denticula  elegans  Ktz. 

Denticula  tenuis  Ktz. 

DipJoneis  elliptica  Cleve. 

Diploneis  elliptica  var.   Tninutissiwa  Grun. 

Diploneis  elliptica  var.  oblongella  Naeg. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Epithemia  W estermannii  Kte. 

Fragilaria  construens  Grun. 

Goniphonema  angustatum  Grun. 

Gomphonema  montanum  Schum. 
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Melosira  crenulata  Kte. 

Melosira  dis  tans  Eh. 

Melosira  Roeseana  Moor. 

Navicula  appendiculata  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufieri  Grun. 

Navicula  mutica  Ktz. 

Navicula  mutica  var.  quinquenoclis  Grun. 

Surirella  ovaiis  Breb. 


ÏRAVEETIN  DE  SAINTE-MAEGUERITE 

(Piij-àe-Dôme)   (M.  Peragallo). 

Les  sources  minérales  situées  sur  la  commune  de  St-Mau- 
rice,  non  loin  de  la  gare  de  Vic-le-Comte,  émergent  à  la 
base  N.O.  du  Puy  St-Romain,  sur  la  rive  droite  de  l'Allier, 
à  une  altitude  de  34G  mètres.  Elles  sont  connues  sous  le 
nom  de  Ste-Marguerite,  et  sortent  des  alluvions  de  l'Allier, 
ou  plutôt  on  peut  les  considérer  comme  s 'échappant  du  gra- 
nit qui  est  2>arfois  mis  à  découvert.  Ces  sources  étaient  déjà 
connues  à  l'éporjue  Gallo-Eomaine.  Leur  nombre  a  souvent 
varié.  En  1846,  le  D""  Nivet  en  décrit  jusqu'à  onze.  Depuis 
plusieurs  ont  disparu,  d'autres  ont  surgi.  Les  fortes  crues 
de  l'Allier  sont  une  cause  incessante  de  perturbation  dans 
le  jaillissement  de  ces  eaux. 

Toutes  ces  sources  présentent  une  grande  similitude  de 
composition.  La  principale  est  celle  de  Yalois  ou  de  !a 
Grotte.  L'analyse  qu'en  a  donnée  le  professeur  Truchot  en 
1878  indique  une  forte  minéralisation.  Elle  renferme,  par 
litre,  7  g.  629  de  sels  fixes,  comprenant  principalement  des 
bicarbonates  de  sodium,  de  potassium,  de  calcium  (1  g.  180), 
de  magnésium  et  2  g. 250  de  chlorure  de  sodium.  Sa  tempé- 
rature est  de  26°. 

C'est  à  l'extrémité  de  la  r'gole  qui  conduit  l'eau  de  cette 
source  dans  l'Allier  que  nous  avons  prélevé  les  différents 
échantillons  de  travertins  correspondant  à  la  zone  moyenne 
et  supérieure.  Ces  deux  zones  se  distinguent  l'une  de  l'au- 
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tre  principalement  par  les  florules  diatomiques  qu'elles  ren- 
ferment. 

A. 60  mètres  au  Nord  de  ce  dépôt,  il  en  existe  un  autre 
sur  le  talus  de  l'ancien  chemin  qui  conduit  à  Mirefleurs.  Il 
est  surmonté  d'une  cuuclie  de  terrains  d'alluvions  de  3  à 
4  mètres  d'épaisseur,  et  présente  deux  zones  de  travertins 
séparés  par  des  cailloux  roulés.  La  coupe  de  la  zone  si  j'é- 
rieure  ne  présente  qu'une  faible  épaisseur,  15  cent,  a 
peine.  La  zone  inférieure  se  dérobe  dans  le  sol  où  elle  duit 
reposer  sur  l'arkose.  Les  florules  de  ces  deux  zones  sont 
identiques. 

A  une  vingtaine  de  mètres  plus  au  nord,  on  aperçoit  sur 
le  talus  d'un  petit  ravin,  aboutissant  au  même  chemin  un 
autre  gisement  qui  n'est  que  le  prologement  du  même  dépôt. 
Nous  n'avons  constaté,  là  non  plus,  aucune  différence  le 
florules. 

Il  n'existe  plus  en  cet  endroit  que  quelques  minces  filets 
d'eau  formant  une  mare  dans  le  fossé  du  chemin  et  qui 
n'ont  pu  produire  ce  dépôt.  Ne  serait-il  pas  plus  rationel 
d'admettre  que  ce  produit  est  dû  à  une  source  dont  l'orifice 
ayant  été  obstrué  par  le  calcaire  s'est  frayé  aillevr»  une 
nouvelle  issue. 

Les  diatomées  saumâtres  qui  existent  dans  ce  dépôt  et 
que  l'on  rencontre  encore  pour  la  plupart  dans  la  zone 
moyenne  des  tarvertins  déposés  non  loin  de  la  source  de  la 
Grotte  nous  portent  à  croire  que  cette  source  n'est  pas  étr.tr- 
gère  à  cette  formation  ancienne.  Les  espèces  marines,  il  est 
vrai,  ont  presque  entièrement  disparu  mais  ce^a  tient  à  la 
variation  de  la  composition  de  ces  eaux  qui,  à  l'origine, 
devaient  être  bien  plus  fortement  minéralisées  qu'elle  ne  e 
sont  aujourd'hui.  Nous  pensons  aussi  que  ce  dépôt  n'est 
que  le  prolongement  de  celui  du  plateau  St-Martial,  situé 
en  face,  à  quelques  150  mètres,  et  qui,  à  une  certaine 
époque,  en  a  été  séparé  par  l'Allier.  Il  en  présente  d'ail- 
leurs toutes  les  particularités;  altitude  sensiblement  la 
même  ;  double  zone  de  travertins  séparés  et  surmontés  de 
cailloux  roulés;  grande  similitude  dans  les  florules  diato- 
miques. Aussi  tout  semble  confirmer  nos  observations. 

C'est  d'après  les  échantillons  prélevés  aux  trois  niveaux, 
inférieur,  moyen  et  supérieur  que  nous  avons  établi  la  flo- 
rule  diatomique  des  travertins  de  Ste -Marguerite,  compre- 
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nant  plus  de  80  espèces  ou  variétés  très  distinctes,  parmi  les- 
quelles une  vingtaine  ^ont  inédites  pour  la  flore  générale, 
(lu  nouvflles  pour  l'Auvergne. 

Les  espèces  ou  variétés  sont  les  suivantes: 

Achnanthcs  e.rili.s  Ktz, 

Achnanthes  fossilts  M.  Per.  sp.  nor.  (Pi.  Il,  fig.  G,  7,  8). 
—  Frustule  faiblement  et  régulièrement  courbé,  à 
face  connective  peu  épaisse,  linéaire,  à  extrémités 
tronquées,  à  angles  arrondis  ;  valves  longuement  lan- 
céolées, à  extrémités  arrondies,  quelquefois  légère- 
ment prolongées  et  capitées  ;  stries  parallèles  jus- 
qu'aux extrémités  de  la  valve  au  nombre  de  17-18  en 
10  fx;  sur  la  valve  inférieure  eV.es  ne  laissent  autour 
du  raphé,  qu'une  area  très  petite,  étroitement  lan- 
céolée, non  sensiblement  élargie  autour  du  nodule 
médian;  sur  la  valve  supérieure  elle?  sont  courtes, 
laissant  au  milieu  une  area  lancélolée,  élargie  en 
forme  de  stauros,  par  suite  de  l'absence  de  la  strie 
médiane,  et  d'un  seul  côté  de  la  valve  seulement. 
Longueur  10-25  u;  largeur  de  la  valve  4-5  /i. 
Cette  petite  espèce  pourrait  être  prise,  à  première 
vue,  pour  VAclniarithes  minutis.nma  Ktz.,  mais  elle 
en  diffère  ])ar  sa  striation  plus  écartée,  par  sa  valve 
supérieure  à  area  ]dus  déeveplopée  et  hemi-stauronéi- 
forme.  Sa  place  est  a  côté  de  VAcluwnfJie.t  nmericann 
KtK.,  dont  elle  se  distingue,  surtout  par  sa  forme  et 
par  ses  stries  non  radiantes. 

Achnanthes  lanceoJafa  Breb. 

Achnanthes  Martyi  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  14,  15, 
16).  —  Frustule,  en  vue  connective,  assez  fortement 
courbé,  et  relativement  épais;  valves  largement  lan- 
céolées, à  extrémités  souvent  un  peu  atténues  et  ar- 
rondies; stries  rayonnantes,  plus  serrées  aux  extré- 
mités qu'au  milieu  de  la  valve,  où  elles  sont  au  nom- 
bre de  15-16  en  10  a;  sur  la  face  supérieure  elles  sont 
marginales,  et  l'area  lancéolée  très  grande  qu'elles 
laissent  n'est  pas  stauronéiforme  au  miHeu  de  ii 
valve;  sur  la  valve  inférieure,  les  stries,  ne  laissent 
autour  du  raplié  qu'une  area   lancéolée  très  étroite, 
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et    non    sensiblement    élargie    autour    du      nodule 
médian. 

Longueur  10-12  fx;  largeur  4-5  p.. 
Ressemble  à  VAchnanthes  gihherxda  Cleve,  mais 
il  s'en  distingue  par  sa  forme  moins  allongée,  se? 
extrémités  moins  atténuées  et,  surtout,  par  ses  stries 
moi  11^  serrées,  VAch.  gihhcruld  ayant  22  stries  en 
10  ,u. 

Nous  dédions  cette  espèce  au  savant  Paléobota- 
niste bien  connu,  M.  Pierre  ]\[arty,  en  témoignage 
de  reconnaissance  pour  la  recberclie  des  travertins 
d'Auvergne. 

Amphnra  ltneata  Greg.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Ampliora  lineolaïa  Eli.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Ampliora  Normannii  Rab. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Aviphora  pediculus  Ktz. 

Ampliora  pedicnhis  var.  major  Grun. 

Amphora  salina.  W.  Sm. 

Campylodiscus  Clypeus  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Cerato fiels  arcus  Ktz. 

Cocconeis  pediculus  Eb. 

Cocconeù  place ntuîa  Eb. 

Cocconema  gihhuin  Eb. 

Cyclofella  comta  Ktz. 

Cyclotella  operculafa  Ktz. 

Cymatopleura  apiculata   W.    Sm. 

Cymato pleura  solea  Eb. 

CymhcUa  capitata  M.  Per. 

Cymhclla  capitata  f,  viinor  M.  Per.  nov.  ■ —  Longueur  48  a. 

Cyrnhella  cistvla  Hempr. 

Cymbeila  cyni.biformis  Breb. 

CymheUa  hungarica  Pant. 

Cyrnhella  lanceolata   Kircb. 

Cymhella  viaculata  Ktz. 

CymheUa  pvsilla  Grun. 

Cymhella  Saxct-t:-Maiigaiiitj>:  M.  Per.  sp.  iiov.  (PI.  I,  fig. 
G).  — ■  Petit,  longuement  lancéolé,  à  extrémités 
arrondies,  et  un  peu  prolongées,  quelquefois  faible- 
ment capitées;  rapbé  droit;  area  très  petite,  sensi- 
blement élargie  autour  du  nodule  médian  ;  de  cbaque 
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côté  de  la  valve,  la  strie  médiane,  très  courte,  est 
enveloppée  par  les  stries  adjacentes  de  sorte  que  les 
stries  sont,  immédiatement  très  radiantes  au  milieu 
de  la  valve,  puis  elles  se  redressent  progressivement 
pour  être  droites  ou  légèrement  convergentes  aux 
extrémités;  au  milieu  de  la  valve  elles  sont  au  nom- 
bre de  14  en  10  a.  du  côté  dorsal,  et  de  10  en  10  u. 
du  côté  ventral  ;  aux  extrémités  elles  sont  un  i)eii  p'us 
serrées. 

Longueur  20-21  fn;  largeur  médiane  4-0  /t. 
Analogue    comme    forme,     au    (JyinheUa    pnxilld 
Grun.,  2nais  sa  striatiou  particulière  l'en  distingue 
très  facilement. 

('ymhclJa  turgidula  Grun. 

Denticida  valida  Pedic. 

Diafoma  liiemale  lleib. 

Diatoma  liiemale  var.  mesodon  Ktz. 

Diatoma  vnlgare  Bory. 

Di.pJonei.s  eîliptica  Cleve. 

EiicijDitciiia  caespitosiim  Ktz. 

Encyonema  iKiradoxum  Ktz. 

Encyonema  p-rostratum  Ralfs. 

Encyonemo  prostratum  var.  major  Grun. 

Encyonema  cen'.i'ico'UTii  Grun. 

Epithemia  argus  Ktz.  var.  alpestris  W  .  Sm. 

Epithemia  sorcx  Ktz. 

Epithemia  turgidn  Ktz. 

Epithemia  Westermainiii  Ktz. 

Epithemia  zehra  Ktz. 

Eragilaria  hinodis  Eli. 

Fragilaria  capucÂna  Desm. 

FragiJaria  constrtien.<  Grun. 

Fragilaria  virescens  Ralfs. 

Gompihonema  aciiminatum  Eh. 

Gomphoncma  constrictum  Eh. 

Gomphonema  lagexula  Ktz.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Gompho7iema.  micropua  Ktz. 

Gomphonema  montanum,  Schum, 

Goviphonema  parvnlvm  Ktz. 

Hantzachia  ajnpjiio.rys  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  var.  major  Grun. 
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Mastofjloia  Dansei  Tliw. 

Melosira  te  nui  s  Ktz. 

Melosira  variaris  Ag. 

Meridion  circvlure  Ag. 

Navicida  alpestris  Gruu. 

Navicula  amhigua  Eh. 

Navicula  amphigomphus    Eli. 

Navicula  atnphishaena  Bory. 

Navicula  hacillum  Eli. 

Navicula  hacillum  var.  theruialis  Giun. 

Navicula  biceps  Eli, 

Navicula  hohemica  Eli. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  diininuta  Griin. 

Navicula  Brehissonii  var.  intermedia  M.  Per.  var.  nov. 
(PI.  II,  fio-.  28).  —  Se  clistiiig'iie  du  tyi)e,  par  l'area 
staiironeifornie  limité  par  deux  stries  renforcées, 
entre  lesquelles  on  aperçoit,  sur  l'un  des  côtés  de  la 
valve  quatre  stries  très  courtes  et  peu  marquées. 

Navicula  cari  Eh. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  cryptocephala  Ktz. 

Navicula  diverr/ens  W.  Sm. 

Navictila  Gasilidei  Hérib.  sp.  nov.  (Pi.  I,  fig.ll). —  Valve 
longuement  elliptique,  à  extrémités  largement  arron- 
dies; raphé  faiblement  oblique  et  bien  visible;  area 
relativement  large,  lancéolée,  assez  fortement  élargie 
autour  du  nodule  médian  ;  côtes  robustes,  renforcées 
sur  une  bande  large  mais  peu  visible,  au  nombre  de 
6,5  en  10  fx  au  milieu  de  la  valve,  où  elles  sont  légè- 
rement radiantes,  et  de  8  en  10  /t  aux  extrémités,  où 
elles  sont  fortement  convergentes  et  entourent  un  no- 
dule rond  d'assez  grandes  dimensions. 

Longueur  100-130  /x;  largeur  médiane  28-30  /x. 
Diffère  du  Navicula  major  Ktz.,  par  sa  forme  exté- 
rieure, son  area  plus  large,  la  forme  de  la  bande  't? 
renforcement  des  stries,  et  la  disposition  de  celles-ci  ; 
du  Navic.  Viridis  Ktz.,  par  son  area  lancéolée  et  plus 
large  et  par  seis  stries  plus  serrées  et  plus  convergen- 
tes aux  extrémités. 
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Nous  dédions  cette  belle  Navicule,  avec  ses  deux 
variétés,  major  et  iiiinor  des  travertins  de  Teruant, 
au  Frère  Gasilide  de  Jésus,  notre  dévoué  confrère  et 
collaborateur. 

Navicula  gracilis  Eh.  var.  neglecta  Grun. 

NavicuJa  gracillima  Ealfs.  var.  staurditciforiids  A.  Scli.  — 
Forme  représentée  par  Ad.  Sclimidt,  Atlas,  PI.  45, 
fi  g.  62-6- >. 

Navicula  hyalina  Donk. 

Navicula  huiiiilis  Donk. 

Navicula  liinosa  Ktz. 

Navic-ula  limosa  var.  maculata  M.  Per.  var.  nov.  (PL  1, 
fig.15).  —  Se  différencie  du  type  par  la  présence,  sur 
l'area  centrale,  et  de  chaque  côté  du  nodule  médiaa, 
d'une  macule  en  forme  de  segment  de  cercle. 

Navicula  macra  Grun. 

Navicula  major  Ktz. 

Navicula  naveana  Grun. 

Navicula  producta  W.  Sm. 

Navicula  pusilla  W.  Sm. 

Navicula  rhonihoïdes  Eb. 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sculpta  var.  major  Cleve.  —  Longueur  140-150 /x. 

Navicula  sculpta  var.  gigantea  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  II. 
fig.  21).  —  Encore  plus  grande  que  la  variété  Tnajor; 
elle  atteint  jusqu'à  170  p. 

Navicula  seviinulum  Grun. 

NavicuJa  suhcapitata  var.  stauroneiformis  Grun. 

Navicula  tenella  Breb. 

Navicula  trinodis  "W.  Sm. 

Navicula  ventricosa  Ktz.  var.  suhtrunculata  Grun. 

Navicula  viridula  Ktz. 

Navicula  SpJ  (A.  Sch.  Atl.,  PL  49,  fig.  53). 

Nitzschia  amplnhia  Grun. 

Nitzschia  hilohata  W.  Sm. 

Nitzschia  hilohata  var.  fossilis  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  II, 
tîg.  32).  —  Intermédiaire  entre  le  Nitzschia  hilohata 
W.  Sm.  et  le  Nitzschia  duhia  W.  Sm.;  carène  biar- 
quée,  à  points  carénaux  allongés,  au  nombre  de  7-8 
en  10  //  ;  stries  granulées, au  nombre  de  16-18  en  10  /i. 
Longueur  60-80  u;  largeur  médiane  8-12  ^. 
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Possède  la  striatiou  du  N itzscliia  hilohata  et  Li 
forme  extérieure  du  Nitzschia  dubia. 

.\'itzschia  coinrnunis  Hab.  var.  ahhreviata  Grun. 

XitzscJiid  ciiiii miitata  Gruu. 

.\itz.scliia  frustulum  Grun. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

XitzscJtIa  Kittlii  Grun. 

NitzscJiid  li/iearis  W.  Sm. 

Nitzschia  sigmoidea  W.  Sm. 

Nitzschia  tennis  Grun. 

Nitzschia   TryhlioneUa  Hantz. 

Nitzschia  Trijhlionella  var.  gigantea  M.  Per.  rar.  nov. 
(PI.  III,  fig-.  11).  —  Encore  plus  grande  que  la  va- 
riété Di.a.viina  Grun.;  atteint  jusqu'à  170  /j.  de  lon- 
gueur, mais  do  forme  acmminée  et  de  structure  sem- 
blal)le  à  celle  du  type;  c'est-à-dire  ayant  des  côtes 
lisses,  droite >  et  interrompues  sur  une  partie  de  la 
valve. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica  M.  Per. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica  f^  fossilis  !M.  Per.  nov.  • — 
Cette  forme  a  2-3  points  earénaux  quadraugulaires 
en  10  ji.  et  17  stries  en  10  jx. 

Pleurosigma  acuminatum  W.  Sm. 

Fleurosigma  Spoicerii  W.  Sm.  var.  Aenottii  Grun.  — 
j^ouveau  pour  la  région. 

Rhoirosphcnia  curvata  Grun. 

Rhopalodia  gihha  0.  Mull. 

Rhopalodia  gihha  var.  ventricosa  0.  MùU. 

]\hopalodi(i  g/hhcriila  0.  Miill. 

J\h'>palodia  gihherula  \ixr.  coiistricta  Gruu. 

Rhopalodia  gihherula  var.   producta  Grun. 

J'Jiopalodia  inusculns  0.  Miill. 

Rhopalodia  muscvlus  var.  capitata  M.  Per.  var.  nor.  (FI. 
III,  fig.  9).  —  Se  distingue  du  type  par  ses  extré- 
mités produites,  nettement  capitées  et  tournées  vers 
la  face  ventrale. 

Scolio pleura  (iAlJJCA  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  35).  ■ — 
Valve  longuement  elliptique  ou  bacillaire  à  extrémi- 
tés arrondies;  sillons  au  nombre  de  deux  de  chaque 
côté    du   raphé,    sensiblement   parallèles  à    celui-ci» 
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mais  s'en  écartant  elliptiquement  autour  du  nodule 
médian;  raphé  légèrement  sigmoïde  dont  les  pores, 
au  nodule  médian,  sont  en  crochets,  tournés  en  sens 
contraire  ;  les  nodules  terminaux  tournés  en  sens  con- 
traire et  du  même  côté,  respectivement,  que  les  pores 
du  nodule  central;  stries  faiblement  granulées,  ra- 
diantes au  milieu  de  la  valve,  dépassant  le  sillon  le 
plus  rajjproché  du  raphé  de  la  largeur  d'une  perle, 
placée  tout  contre  le  sillon;  cette  perle  manque  sur 
une  certaine  longueur  vis-à-vis  le  nodule  médian. 

Longueur  très  variable  de  30  à  95  /x;  largeur  mé- 
diane 20-25  /x;  11  à  12  stries  en  10  p.. 

On  pourrait  comparer  cette  forme  à  un  Scolin- 
pleura  Peisonis  Grun.  dont  les  stries  seraient  plus 
espacées  que  dans  le  type,  mais  les  dessins  et  les  des- 
criptions de  cette  espèce,  très  variables  suivant  les 
auteurs,  ne  la  définissent  pas  avec  assez  d'exactitude; 
Grunow  qui  a  créé  le  Genre  et  l'espèce  (1860,  p.  554; 
PI.  V,  fig.  25),  la  décrit  avec  deux  sillons  (il  ne  dit 
pas  s'il  y  en  a  2  de  chaque  côté)  et  représente  un  sil- 
lon interrompant  les  stries,  et  peut-être,  faut-il  voir 
dans  son  dessin  un  deuxième  sillon  les  limitant; 
Clève  (1894,  p.  105,  PI.  I,  fig.  14)  décrit  et  figure 
l'espèce  avec  un  ^eul  sillon,  situé  à  l'extrémité  des 
stries  et  les  limitant;  Pantocseck  (Diat.  du  Balafon, 
p.  69,  PI.  YII,  fig.  152)  représente  l'espèce  avec  un 
seul  sillon  à  l'intérieur  des  stries  (1). 

Clève,  dans  l'ouvrage  cité  plus  haut,  divise  le 
genre  Scolioideura  Grunow  (caractérisé  par  la  forme 
sigmoïde  du  raphé)  en  trois  sections  : 

1°  Les  formes  n'ayant  pas  de  sillons  parallèles  au 
raphé;  il  les  considère  simplement  comme  des  navi- 
culées  sigmoïdes. 

2°  Les  formes  ayant  un  raphé  accompagné  d'un  sil- 


(1)  Comparer  avec  le  Scoliopleura  travertinorum  de  St-Nectaire,  p.  79. 
Depuis  la  rédaction  de  ce  mémoire  Frioke  a  donné  dans  l'Atlas  de  Schmidt. 
PI.  261  flg.  12,  une  forme  très  semblable  à  celb-oi,  elle  n'en  diffère  que  ]iar 
sa  forme  extérieure  et  son  nombre  de  stries  ("-10  en  lOa  au  lieu  de  I  I  à  12) 
il  la  désigne,  d'après  son  origine,  sous  le  nom  de  Scnliopleura  Peisonis 
Grun  quoique  Gru.non  annonce  13  à  15  stries  en  10[a  et  Clève  14  à  16. 
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lou  de  chaque  côté,  et  des  stries  granulées  qui,  d'a- 
près lui,  formeuL  le  Genre  Scoliopleura  ((Einend.). 

3°  Les  formes  ayant  un  rajdié  accompagné  d'un  sil- 
lon et  des  côtes  iuterponctuées,  dont  il  forme  le  nou- 
veau Genre  Scoliotroin.^. 

Dans  cet  ordre  d'idées  la  forme  de  Sainte-Margue- 
rite pourrait  constituer  un  genre  particulier,  le  Genre 
Scoiioneis.  —  Valves  à  raphé  sigmoïde,  accompagné 
de  deux  ou  plusieurs  sillons  parallèles  de  chaque  côté 
du  raphé  et  interroni])ant  les  stries. 

Ce  nouveau  Genre  établirait  la  transition  entre  le 
Genre  Scoliopleura  et  le  genre  Cymatoneis,  qui  a  éga. 
lement  une  structure  de  stries  granulées,  un  raphé 
légèrement  sigmoïde  et  des  plis  de  la  valve,  parallè- 
les au  raphé  divisant  la  valve  en  gradins  successifs. 

Surirella  angusta  Ivtz. 

Surir ella  eJegans  Eh. 

Surir eUa  gracilis  Grun. 

Surirella  minuia  Breb. 

Surirella  ovalts  Breb. 

Surirella  ovalis  var.  cu>vEata  M.  Per.  var.  nov.  (Pi.  III. 
fig.  5).  —  Valve  en  forme  de  coin,  à  partie  supé- 
rieure largement  arrondie  ;  à  partie  inférieure  égale- 
ment arrondie. 

Longueur  60-70  p.;  largeur  à  la  partie  supérieure 
18-20  p.. 

Surirella  ovalis  var.  rossiLls  M.  l'er.  rar.  nov.  (PI.  III, 
fig.  6).  —  Plus  grand  et  plus  robuste  que  le  type; 
côtes  brusquement  limitées  à  une  ligne  parallèle  aux 
bords  de  la  valve;  côtes  et  stries  moins  serrées  que 
dans  le  type. 

Longueur  90-115  fx;  largeur  80-85  ,u  ;  2-3  côtes  et 
12-11  stries  en  10  /;.. 

Surirella.  ovata  Ktz. 

Surirella  patella  Ktz. 

Surirella  suevica  Zell. 

Synedra  a  f fini  s  Ktz. 

Synedra  affinis  var.  tahulata  Ktz. 

Sijiiedra  auwhicephala  Ktz. 
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Synedra  deUcatls.<ima  Grun. 
Sy/iedrd  ulna  Eh. 
Sijfieflra  ulna  vur.  aeqiialix  Grun. 
S]ine(lra  ulna  var.  ampJiirhynchus  Eh. 


TRAVERTINS  UE  SAINT-MARTIAL  (Puy-de-Dôme; 
(M.  Peragallo) 

Le  phileaii  Saiiit-Martial  est  situé  sur  la  rive  gauche  de 
l'Allier,  en  faoe  de  Sainte-Marguerite,  à  une  altitude  de 
''iôO  mètres,  dans  une  boucle  circulaire  de  600  mètres  de 
diamètre,  formée  par  le  cours  de  la  rivière;  il  est  dominé  a 
l'Ouest  par  le  plateau  du  Saladi  et  par  celui  de  Bais. 

De  tous  les  dépôts  que  nous  avons  explorés,  à  part  celui 
de  Coudes,  le  plateau  de  Saint-Martial  est  le  plus  considé- 
rable. 

La  couche  de  travertin,  d'après  Lecoq,  peut  avoir  600 
mètres  de  diamètre,  sur  une  moyenne  de  2  mètres  d'épais- 
seur; le  volume  approximatif  du  travertin  serait  d'environ 
300,000  mètres  cubes. 

Il  est  évident  que  cette  masse  énorme  de  travertin  n'a  pa 
être  déposée  que  par  des  sources  thermo-minérales  abon- 
dantes et  fortement  salées.  Les  plantes  phanérogames  ma- 
ritimes que  l'on  observe  à  Saint-e-Marguerite  se  retrouvent 
sur  le  plateau  Saint-Martial;  d'ailleurs  Sainte-Marguerite 
et  Saint-Martial  ne  présentaient  pas  de  solution  de  conti- 
nuité à  l'époque  lointaine  où  l'Allier  passait  à  l'Ouest  du 
plateau  Saint-Martial;  d'autre  part,  les  deux  florales  diato- 
raiques  présentent  une  grande  analogie. 

Lecoq,  d^ns  son  volume  sur  les  eaux  minérales  du  massif 
central,  ne  mentionne  qu'une  couche  supérieure  de  traver- 
tins reposant  sur  des  cailloux  roulés  entremêlés  de  sables 
ferrugineux  d'une  épaisseur  de  deux  mètres;  mais  il  ne 
soupçonnait  pas  l'existence  d'une  zone  inférieure  de  traver- 
tin que  l'on  aperçoit  immédiatement  sous  les  cailloux  rou- 
lés. Cette  masse  d'une  épaisseur  de  1  m.  à  1  m.  50,  repose 
directement  sur  l'arkose.  Par  suite  de  l'action  incessante 
des  eaux  qui  sapent  la  base  de  cet  escarpement,  des  éboule- 

7 
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ments  se  sont  produits  et  les  matériaux  ont  été  entraînés 
par  le  courant  de  l'eau;  cette  couche  de  travertin  ainsi  dé- 
gagée, a  été  mise  à  jour  à  une  profondeur  de  4  mètres. 

Plusieurs  suintements  et  quelques  minces  filets  d'eau  mi- 
nérale se  font  encore  remarquer  le  long  de  cet  escarpement. 
Ne  serait-il  pas  permis  de  supposer  que  des  sources,  dont 
l'orifice  ayant  été  bouché  par  ces  dépôts  se  sont  frayées  un 
passage  sous  le  lit  de  la  rivière  pour  aller  sortir  à  Sainte- 
Marguerite?  La  grande  analogie  de  la  florule  observée  dans 
quelques  échantillons  jirélevés  à  cette  zone  inférieure  avec 
celle  des  travertins  de  la  même  zone  à  Sainte-Marguerite 
semble  confirmer  cette  manière  de  voir. 

Un  peu  en  amont  on  rencontre  aussi  une  petite  source 
minérale  qui  jaillit  à  la  base  de  l'escarpement  et  s'échappe 
d'une  roche  granitique;  elle  dépose  une  quantité  notable  de 
travertin  calcaire  dont  la  florule  diatomique  ne  comprend 
qu'un  petit  nombre  d'espèces  peu  intéressantes. 

Voici  le  résultat  de  l'examen  des  échantillons  prélevés  : 

Achnanth.es  fossilis  M.  Per.  5/;.  nov.   (PI.  II.  fig.  6,  7, 
8)  (1). 

Achnanihex  Marïyi  Hérib.  sp.   nov.    (PI.   II,  fig.   14,   15, 
16)  (2)._ 

Amyhora  ovaUs  Ivtz. 

Amphora  Sancti  Martiali  M.  Per.  sp.  non.  (PI.  I,  fig.  2, 
3).  —  Valves  cymbiformes,  à  extrémités  produites  et 
plus  ou  moins  capitées  ;  bord  ventral  légèrement  bi- 
arqué  ;  bord  dorsal  régulièrement  courbé;  raphé 
mince  mais  bien  marqué,  régulièrement  arqué,  éloi- 
gné du  borcî  ventral,  presque  au  milieu  de  la  valve; 
stries  invisibles  dans  le  baume  du  Canada. 
Longuer  40-60  fi.  , 

Analogue  à  une  forme,  provenant  de  Sulldorf,  fi- 
gurée dans  l'Atlas  de  A.Schmidt  (PI.  26,  fig.  69-70), 
mais  sans  dénomination  spécifique. 

Campylodiscus  clypevs  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 


(I)  Voir  St-Margiiorite,  p   8D,  pour  la  description. 
("2)  Voir  St-MargueritP,  p.  89,  pour  la  description. 
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('occoneis  placent ula  Eh. 

Cymafopleura  aijiculata  W.  Sm. 

CyniheUa  cxjmhiforniis  Breb. 

Cymbella  hungarica  Pant. 

Cymbella  rnaculata  Ktz. 

CyniheUa  parva  Y.  H. 

Cymbella  pusUla  Grun. 

Cymbella  Sanct.e  Maegarit.e  M.  Per.  .<<p.  nov.  (PI.  I,  fig. 
6)    (1),. 

Cyml/clla  stoviatophoni  Grun. 

Denticula  valida  Ped. 

Diatovia  hiemale  var.  mesodou. 

Encyonema  venlricosum  Gruu. 

Ejiitlicmia  argus  Ktz. 

Epithemia  argus  var.  alpestris  W.  Sm. 

Epitlionia  zébra  Ktz. 

GompJtonenia  constriotum  Eb. 

Hantzschia  amphioxys  Gruu. 

lUastogloia  Danseï  ïbw. 

Melosira  granulata  llalfs. 

Meridion  circulare  Ag. 

Navicula  alpestris  Grun. 

Xavicula  ambigua  Eb. 

Navicula  holiemica  Eb. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  attenuata  M.  Per.  var.  nov.  — 
Extrémités  fortement  atténuées,  largement  arron- 
dies. 

Navicula  Brehissonii  var.  diminuta  Grun. 

Navicula  cari  Eb. 

Navicula   cari  yar.  angusta  Grun. 

Navicula  cincta  Eb. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  cincta  var.  le\ptocephala  Grun. 

Navicula  gracillima  Ralfs. 

Navicula  Gasilidei  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fîg.  11)  (2). 


(1)  Voir  poar  la  descnption.  le  Travertin  de  St-Marguerite,  p.  90. 

(2)  Voir  \jO'ir  la  description,  le  Travertin  de  St-Marguerite  ,  p.  92. 
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i\avici/la  GasiJidei  var.  mixoe  ^I.  Per.  car.  nuv.  (PI.  I,  fig. 
13)   (1). 

Navicula  Uni  osa  Ktz. 

Navicula  linwsa  var.  macli.ata  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  I, 
ûg.  15)   (2). 

Navicula  macra  Grun, 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sculpta  var.  minor  M.  Per.  var.  nov.  —  Lon- 
gueur 50-60  fjL. 

Navicula  suhcapitata  Grun.  var.  stauroneiformis  Grun. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzsch.ia  amphihia  Grun. 

Nitzscliia  hilohata  W.  Sm.  var.  rossiLis  M.  Per,  var.  nov. 
(PI.   II,  fig.   32)    (3). 

Nitzscliia  commutata  Grun. 

Nitzscliia  denticula  Grun. 

Nitzscliia  Heufleriana  Grun. 

Nitzscliia  Heuflcriana  var.  major  M.  Per.  var.  nov.  — 
long.  90  /x  ;  18  stries  en  10  fx. 

Nitzscliia  hungarica  Grun. 

Nitzscliia  vitrea  ISTorm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica.  M.  Per. 

l'ieurosifima  Spencerii  W.  Sm.  var.  Arnottti  Grun. 

Rhopalodia  f/ihherula  0.  Mûll. 

Rhopalodia  gihherula  var.  ^'''''otracta  0.   Miill 

Scoliopleura  gallica  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  35)   (4). 

Stauroneis  phoenicenteron  Eh. 

Sigma  radiata  M.  Per.  Nov.  Gen.  Nov.  sp.  (PI.  II,  fig. 
20).  —  -Te  désigne  ainsi  u  e  forme  curieuse,  caracté- 
risée par  sa  constitution  générale  sigmoïcie  ;  la  valve 
est  sigmoïde  et  dissymétrique;  le  raphé  est  sigmoïde 
•et  est  ex.'entrique  comme  dans  les  Cyvihella  et  non 
centrique  comme  dans  les  Pleurosigina;  les  stries 
,''ont  radiantes,  des  deux  côtés  de  la  valve,  et  jusque 
aux  extrémités;  elles  laissent,  entre  elles  et  le  raphé. 


(1)  Voir  poar  la  desci  iption,  le  Travertin  de  Ternant,  p.  137. 

(2)  V  ir  pour  la  description,  le  Travertin  de  St-Margiierite,  p.  93. 

(3)  Voir  pour  la  description,  le  Tcavertin  de  St  Marguerite,  p.  93, 

(4)  Voir  pour  la  doscriplioii,  le  Travertin  de  St-Marguerite,  p.  94. 
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une  aire  hyaline  étroite  largement  élargie  en  cercle 
autour  du  nodule  médian;  une  des  extrémités  de  la 
valve  s'élève  au-dessus  du  plan  central  de  la  valve, 
tandis  que  l'autre  s'abaisse  au  dessous  du  même  plan, 
de  sorte  que  le  frustule  paraît  être  sigmoïde  égale- 
ment dans  la  face  connei-tive  ;  les  pores  des  nodules 
terminaux  sont  récurvés  daus  le  même  sens  du  côté 
dorsal  de  la  valve  comme  dans  les  CymheUa. 

La  position  de  la  valve,  quoique  légèrement  obli- 
que, ne  permet  pas  de  douter  que  la  valve  ne  soit 
dissymétrique,  car  la  striatiun  est  francliement  dif- 
férente des  deux  côtés  du  nodule  médian;  le  côté 
dorsal  (le  plus  large)  présente  des  stries  courtes  qui 
ne  se  retrouvent  pas  de  l'autre  côté. 

C'est  avec  hésitation  que  j'établis  ce  nouveau 
genre  d'après  l'observation  d'un  seul  frustule.  Je 
pense  qu'il  faudrait  plutôt  y  voir  une  forme  très 
anormale  du  CymheUa  maculata  qui  se  trouve  fré- 
quemment dans  le  travertin  et  souvent  avec  des  dé- 
formation plus  ou  moins  sensibles. 

SurireUa  angitsta  Ktz. 

SurireJla  ovalis  Breb. 

Siirirella  ovalis  var.  eloxgata  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  III, 
fig.  7).  —  Très  allongée  par  rapport  à  sa  largeur. 

Longueur  jusqu'à  130  /.i;  largeur  25-30  /i;  -3-4  côtes 
et  13  stries  en  10  p.. 

SurireUa  ovalis  var.  fossilis  M.  Per.   var.   nov.   (PI.   III 
fig.6)(l). 

SvrireUa  ovalis  var.    toeta    M.  Per.    rar.    nov.  —  Assez 
fortement  tordu  aiitour  de  l'axe  longitudinal, 

Synedra  delicati'<sima  W.  Sm. 

Synedra  minuscvla  Grun. 

Synedra  ulna  Eb. 

Synedra  iihw  var.  oh  usa  W.  Sm. 

Tetracyclus  sp.?  —  Observé  seulement  un  frustule  en  vue 
connective. 


(1)  Voir  pour  la  description,  le  Travertin  de  St-Marguorit^,  p.  96. 
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TEAVEliTIN  DU  PLATEAU  DU  SALADI 

(Puy-de-Dôme)  (M.  Peiag-allo). 

Le  Saladi  est  un  petit  tertre  sur  le  territoire  rite  la  com- 
mune de  Martres-de-Veyres,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Al- 
lier, en  face  de  Sainte-Marguerite;  il  est  attenant  au  pla- 
teau de  Saint-Martial  qu'il  domine  à  peine  de  quelques  mè- 
tres ;  c'est  sur  ce  tertre  et  vers  le  centre  de  la  plateforme  que 
jaillit  la  source  du  même  nom. 

Elle  est  fort  abondante,  surtout  depuis  quelques  années 
oii  l'on  pratique  des  fouilles  en  vue  d'un  captage  qui  n'a 
pas  eu  lieu. 

Quelques  plantes  marines,  et  parmi  elles,  le  Glauœ  mari- 
tima,  qui  croissent  tout  autoTir,  indiquent  une  forte  minéra- 
lisation. 

En  effet,  l'analyse,  qui  en  a  été  faite,  accuse  7  g.  073  de 
sels  divers,  dont  2  g".  240  de  chlorure  de  sodium  par  litre 
d'eau;  de  là  le  nom  de  Saladi  donné  à  ce  lieu.  C'est  une 
minéralisation  analogue  à  celle  des  eaux  du  Tambour,  éloi- 
gnée de  7  à  800  mètres. 

Les  abords  de  la  source  sont  remarquables  par  le  gisement 
d'un  banc  d'Aragonite  fibreuse  l'un  des  plus  importants  de 
notre  région. 

Les  travertins  abondent  en  cet  endroit  ;  le  sol  en  est  litté- 
ralement couvert. 

La  partie  ancienne  est  très  dense,  ce  qu'il  est  facile  de 
constater  sur  les  bords  du  plateau,  particulièrement  en  un 
certain  point  du  chemin  qui  descend  à  Saint-Martial. 

L'examen  des  échantillons  prélevés  nous  a  permis  d'éta- 
blir la  li-<te  suivante  : 

Achnantes  fossilts  M.   Per.    <p.   nov.    (PI.   II,   fig.   6,   7, 

8)  (1). 
Achnantes  Martit   lîérib.   sp.   nov.    (PI.   II,   fig.    14,    15, 

16)   (1). 


(1)  Voir  pour  la  description,  le  Travertin  de  St-Margucrite,  p.  S9. 
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Amphora  »S'ancti  Martiali  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig,  Z, 

3)  (1). 
Campylodiscus  clypaeus  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Cymbella  hungarica  Pant. 
Cymhella  parva  Y.  H. 
Cymbella  pusilla  Gi-un. 
Cymhella  Sanci^e  Margarit.e  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig. 

6)(2)._ 
Denticula  valida  Pedic. 
Epifhemia  argus  Ktz. 
Epithemia  argus  var.  Alpesfris  W.  Sm. 
Epithemia  zébra  Ktz. 
Hantzschia  ainphioœys  Grun. 
Navicula  alpestris  Grun. 
Navicula  amhigua  Eh. 

Navicula  hacillaris  Greg.  var.  thermalis  Grun. 
Navicula  bohemica  Eh. 
Navicula  Brebissonii  Ktz. 

Navicula  Brebisso7iii  var.  attenuata  M.  Per.  var.  7iov.  (3). 
Navicula  cari  Eh. 
Navicula  cari  var.  anguita  Grun. 
Navicula  cincfa  Eh. 
Navicula  ci/icta  var.  Heufleri  Grun. 
Navicula  cincta  var.   leptocephala  Grun. 
Navicula  Gasilidei  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  11). 
Navicula  qa.nlidei  var.  mtnor  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  I,  fig, 

13)! 
Navicula  gracilUma  Ralfs. 
Navicula  limosa  Ktz. 
Navicula  limosa  var.  MAcrLATA  M.  Per.  var.  nov.   (PI.  I, 

_    fig.  15). 
Navicula  scuIptO'  Eh. 
Navicula  sculpta  var.  minor  Grun. 
Navicula  suhcapifata.  var.  stauroneiformis  Grun. 
Navicula  viridis  Ktz. 
Naviculya  viridis  var.  cowmufata  Grun. 


(1)  Voir  pour  la  description,  le  Travertin  de  St-Martial.  p.  98. 

(2)  Voir  pour  la  desciiption,  le  Travertin  de  Ste-Marguerite,  p.  90. 

(3)  Voir  pour  la  description,  le  Travertin  de  St-Martial,  p.  99. 
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N ttzschia  denticula  Gruu. 

Nitzschia  amyhihia  Grun. 

Nitzschia  commutata  Grun. 

Nitz-chia  Heufleriana  Grun. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzschia   vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var,  gallica  M.  Per. 

Rhopalodia  gihherula  0.  MuU. 

Rhopalodia  gibhervla  var.   producta  0.  Mûll. 

Rhopalodia  gihherula  var.   protracta  O.  Miill. 

Scolioijleura  GAJAACA  M.  Per.  sp.  nov.  (PL  II,  fig.  35). 

Suri  relia  angusta  Ktz. 

Surirella  minuta 

Surirella  ovalis  Bieb. 

Surirella  ovalis  var.  eloxgata  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  III, 

fig.  7,  p.  101). 
Surirella  ocalis  var.   fossilis  M.  Per.  var,  nov.   (PI.  III, 

ûg.  6.  p.  96). 
Surirella  ovalis  var.  torta  M.  Per.  nov.  (p.  101). 
Synedra  delicatissiina  W.   Sm. 
Synedra  viinuscxda  Grun. 
Synedra  ulna  Eh. 
Synedra  nlna  var.  oh  tu  sa  W.  Sm. 
Tetracyolus  sp.?  —  Observé  une  vue  connective  seulement. 


TRAVERTIN  DU  PLATEAU  DE  BAIS  (Puy-de-Dôme^ 

(M.  Peragallo). 

A  quelques  centaines  de  mètres  de  la  gare  de  Yic-le- 
Comte,  le  chemin  de  fer  traverse  une  tranchée  pratiquée  à 
travers  un  plateau  circulaire  qui  se  termine  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Allier  près  du  pont  de  Longue. 

Ce  territoire  est  désigné  au  plan  cadastral  de  la  commune 
des  Martres-de-V.  sous  le  nom  de  plateau  de  Bay;  il  est 
limité  brusquement  au  Sud,  à  l'Est  et  au  Nord  par  un? 
corniche  calcaire,  laquelle  n'est  autre  que  l'extrémité 
d'une  vaste  nappe  de  travertin  recouverte  aujourd'hui  par 
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une  couche  de  terre  arable,  et,  qui  repose  sur  uue  forma- 
tion quaternaire  de  cailloux  roulés. 

L'épaisseur  de  la  nappe  calcaire  est  de  1  ni.  à  1  ni.  ô.l 
vers  le  bord  méridional  de  la  corniclie  mais  il  est  possible 
qu'elle  soit  plus  considérable  sur  certains  autres  points  du 
plateau  où  auraient  pu  exister  des  dépressions  du  sol  com- 
blées par  le  travertin. 

C'est  surtout  le  long-  de  cette  corniche  que  nou*^  avons 
prélevé  les  matér'aux  à  utiliser. 

La  niasse  totale  est  très  homogène  de  la  base  au  sommet; 
les  échantillons  extraits  sont  assez  uniformes  sous  le  rap- 
port de  leurs  caractères  ])hysiques,  densité,  compacité,  cou- 
leur, etc.  ;  quand  à  leur  florule  respective,  et  contrairement 
au  travertin  de  Sainte-Marguerite,  les  espèces  nettement 
marines  ou  franchement  saumâtres,  sont  à  peu  près  nulles 
ou  très  rares  à  la  base  du  dépôt,  tandis  qu'elles  sont  fré- 
quentes au  niveau  supérieur;  ce  fait  est  encore  une  preuve 
que  la  salinité  des  eaux  a  peu  varié  depuis  leur  émergence 
du  sol.  jusqu'à  leur  disparution;  cette  constatation  nous 
dispense  de  distinguer  des  niveaux  différents. 

En  parcourant  l'étendue  du  plateau,  nous  avons  constaté 
que  la  couche  de  calcaire  diminue  d'épaisseur  à  mesure 
qu'on  avance  vers  le  Nord  et  l'Ouest.  Elle  se  réduit  même 
à  25  ou  80  centimètres  sur  l'un  des  talus  de  la  tranchée  dfi 
la  voie  ferrée,  sur  plusieurs  points  on  ne  l'aperçoit  même 
plus  sur  le  talus  opposé  ce  qui  indique,  de  ce  côté  la  limite 
du  dépôt. 

En  attribuant  à  la  nappe  calcaire  une  superficie  de  cin^; 
liectares  sur  une  épaisseur  moyenne  de  80  centimètres  on 
obtient  un  volume  approximatif  de  40,000  mètres  cubes  de 
travertin  calcaire. 

C'est  là  l'unique  témoin  qui  nous  reste  de  la  puissance 
des  sources  thermo-minérales  qui  ont  autrefois  déposé  cette 
importante  nappe  de  clacaire  travertineux. 

Ce  dépôt  quoique  très  rapproché  de  ceux  du  Tambour,  de 
Ste-Marguerito  et  des  plateaux  de  St-Martial  et  du  Salidi, 
présente  une  florule  bien  différente  de  celle  de  ses  voiôi  >-• 
Bon  nombre  d'espèces  lui  sont  spéciales,  entre  autres  h- 
Yavwuln  intcrrupta  espèce  marine  caractéristique  et  (jiii 
se  trouve  fréquente  dans  toute  la  masse  du  dépôt. 
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L'examen  des  14  échantillons  prélevés  nous  a  donné  la 
florule  suivante:  comprenant  86  espèces  ou  variétés,  pari)ii 
lesquelles  8  sont  nouvelles  pour  la  flore  générale: 

Achnnnthes  brevipes  Ag.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Achnanthes  suhsessilis  Ktz. 

Amphiprora  RiEuriT  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  18,  10^. 
—  Friistule  elliptique  allongé,  légèrement  mais 
brusquement  rétréci  au  milieu;  carène  robuste  et 
bien  saillante  ;  nodules  peu  A'isibles  ;  stries  invisi- 
bles dans  le  baume;  face  valyaire  longuement  lan- 
céolée, à  extrémités  produites  et  capitées;  carène 
sigmoïde,  large,  portant  un  raphé  fin,  sans  nodules 
apparents. 

Longueur  60  à  80  /x;  largeur  médiane  de  la  valve 
10-13  p.. 

Espèce  tout  à  fait  distincte  et  bien  différente  de 
V Apliiprora  paludosa  qui  est  l'espèce  qui  s'en  rap. 
proche  le  plus.  Cette  espèce  doit  être  considérée 
comme   saumâtre. 

Nous  dédions  cette  forme  intéressante  à  M.  Eieuf , 
sous-ingénieur  des  Ponts-et-Chaussées  qui  nous  a 
procuré  avec  empressement  des  matériaux  d'étude 
et  des  renseignements. 

Amphora  commufata  Grun. 

Amphora  gracilis  Eh. 

ATïiphora  salina  var.  capitata  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  I, 
fig.  5).  —  Petite  forme,  à  bord  ventral  droit  et  à 
extrémités  très  fortement  capitées;  bord  dorsal  ré- 
gulièrement arqué;  stries  difficilement  visibles  dans 
le  baume;  ra])hé  rectiligne  (1). 
Longueur  20-25  u;  largeur  5-7  p. 

Cawpylodiscus  clypeus  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Cocconeis  placentula  Eh. 

Cyclofel/a  Charetoni   Hérib. 

CycloteJJa  Kiltzingiana  Thw. 

CymheUa  laevis  Naeg. 

Cymbella  pusilla  Grun. 


(h  Voir  p.  69,  la  forme  donnée  sous  le  même  nom,  par  M.  R.  d'Aubkrt. 
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Denticula  fvigida  Ktz. 

Denticula  valida  Pedic. 

Dtploiieis  iNi'ERKUi'TA  Cl-eve.  —  Nouveau  p(<ur  la  région. 

Diploneis  interrujjta  var.  fossilis  M.  Per.  var.  nov.  (Pi. 
II,  fig'.  25).  —  Eoiiiie  petite  et  large,  fortement  ré- 
trécie  à  la  partie  médiane,  et  à  lobes  presque  circu- 
laires ;  nodule  central  large,  ses  fourches  arquées, 
bourrelets  ovoïdes  se  rétrécissant  vers  les  extrémités; 
sillons  étroits,  biarqués;  lumens  médians^bien  m. ti- 
ques et  atteignant  les  sillons;  côtes  lobustes,  excep-te 
celles  du  milieu  de  la  valve  qui  sont  plus  faibles  oi: 
s'arrêtent  aux  lumens;  un  pli  assez  visible  sur  les 
lobes  au  mliieu  de  la  longueur  des  côtes. 

Longueur  35-40  /^i  ;  largeur  au  milieu  9-11  // ;  anx 
lobes  10-18  u.;  8-10  côtes  en  10  fx. 

Diploneis  interrupta  var.  ma.tor  M.  Per.  var.  nor.  (PI.  II. 
fig-.  24).  —  Forme  grande  et  élancée,  à  lobes  ellipti- 
ques; nodule  central  carré  et  grand,  ses  fourches 
coniques;  bourrelets  coniques,  n'atteignant  pas  le? 
extrémités  de  la  valve,  assez  développés  dans  les  lo- 
bes, et  rétrécis  au  milieu  ;  lumens  bien  marqués  et 
atteignant  les  sillons;  côtes  peu  robustes,  manquant 
aux  extrémités,  et  n'atteignant  pas  le  bord  de  i;- 
valve  à  la  partie  médiane. 

Longueur  70-75  //.  ;  largeur  au  milieu  14-16  /x,  à  la 
hauteur  du  milieu  des  lobes  22-24  /x;  6-8  côtes  en 
10  fX. 

Epithemia  zchra  Ktz. 

Fragilaria  ellipyica  Schum. 

Hanfzschia  amphioxys  Grrun. 

HantzscJua  amphioxys  var.  crassa  M.  Per.  var.  nov.  (PI. 
II,  fig.  •)!).  -  Longueur  de  la  valve  103  p;  largeoj' 
1()  p.;  5  points  et  11  stries  en  10  p. 

Hantzschia  anipliio.vys  var.  major  Grun. 

MastogJoia  Dansei  Thw. 

Melo'ira  grainilata  lîalfs. 

M  eJ  os  ira  Roeseana  Pab. 

Xavicula  ampliirliynchxis  Eh. 

Navicula  hacillkiris  var.  incon stanti ssima,  Grun. 

Xaviriila  hohonica  Eh. 

Navicula  Brebissonii  Ktz. 
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Navicula  Brehissonis  var.  Mormoxoiium  Grim.  —  Nouveau 

pour  la  région. 
Navicula  cincta  Eh. 
Xavicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 
Navicula  cincta  var.   leptocephaJa  Grun. 
Navicula  CoLli  Hérib.  s  p.  nov.   (PI.  I,  il  g'.   18).         Valve 
allongée,  à  extrémités  produites  et  arrondies,  à  par- 
tie médiane  rétrécie;  raphé  fin,  mais  bien  visible; 
aire  axiale  notable,  s' élargissant  à  partir  des  nodules 
terminaux,    jusqu'au    quart    de    la    longueur    de    la 
valve,   puis   se  rétrécissant  légèrement   jusque   près 
des  pores  du  nodule  médian;  aire  centrale  stauro- 
neiforme,  fortement  évasée  des  deux  côtés  jusqu'aux 
bords  de  la  valve;  stries  radiantes  jusqu'aux  extré- 
mités de  la  valve,et  formées  de  petits  granules  allon- 
gés  irréguliers,    formant    des   lignes   longitudinales 
ondulées. 

Longueur  55-75  ja;  largeur  médiane  9-11  /t  ;  plus 
grande  largeur  12-14  /x  ;  IG  stries  en  10  /x. 

Cette  belle  navicule  bien  distincte  est  dédiée  à 
mon  ancien  élève  Alphonse  Col,  Docteur  ès-sciences 
natureUes,  professeur  à  l'Ecole  de  Médecine  do 
Nantes;  c'est  à  titre  de  souvenir  reconnaissant  pour 
los  souvenirs  que  je  lui  dois. 
Navicula  debtlttata  M.  Per.  si),  nov.  (PI.  II,  fig.  22).  — 
Yalve  plu^  ou  moins  lancéolée, à  extrémités  coniques, 
arrondies;  rapbé  droit  et  bien  marqué;  stries  peu 
^nsibles  dan^  le  baume,  effacées,  droites,  radiantes 
l'u-qu'aux  extrémités  de  la.  valve,  plus  écartées  au 
milieu  qu'aux  extrémités  de  la  valve.  Quelque;:' 
excm])lnires  sont  ])re;  que  complètement  hyalins. 

Longueur  85-55  /;.  ;  largeur  10-13  u  ;  10  à  12  stries 
en  10  /il.. 
Navicula  Gasilidei  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fîg.  H;  P-  92). 
Navicula  digitoradiafa  Halfs. 

Navicula  LAcrA^ARFM  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Navicrila  laevi.^sima  Ktz. 
Navicula.  livM.9a  Ktz. 

Navicula  limosa  var.  maculata  M.  Per.  var.  nov.   (PI.  I, 
fîg.  15;  p.  93). 
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Navicula  mutica  Ktz. 

Navicula  mutica  var.  lucida  M.  Per.  car.  nov.  (PL  I,  fig'. 
22).  —  V^alve  de  forme  rliombique,  à  extrémités  lar- 
gement arrondies;  raplié  à  pores  centraux  ronds, 
récurvés  d'un  même  côté,  à  pores  terminaux  en  fau- 
cilles, 'es  pointes  tournées  du  côté  opposé  à  celui  des 
pores  du  nodule  central,  et  placés  loin  des  extrémités 
de  la  valve;  area  axiale  étroite,  fortement  élargie 
autour  des  nodules  terminaux,  très  fortement  élargie 
autour  du  nodule  central,  en  cercle  du  côté  vers 
lequel  sont  dirigés  les  pores  de  ce  nodule,  et  en 
pseudo-stauros  évasé  de  l'autre  côté,  qui  porte  le 
point  isolé,  placé  plus  près  du  bord  de  la  valve  que 
du  milieu  ;  stries  nettes,  granulées,  radiantes,  con- 
tinuées sur  les  bords  autour  des  nodules  terminaux. 
Longueur  o2  ix;  largeur  12  /x;  16  stries  en  10  /x. 
La  forme  et  l'emplacement  des  nodules  terminaux 
feraient  présumer  une  forme  de  mégafrustule. 

Navicula  naveana  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  ohlonga  Ktz.  var.  directa  Pant.  —  Nouveau 
pour  la  région. 

Navicula  ijarva  Grun. 

Navicula  lyygniaea  Ktz. 

Navicula  rupestris   Ktz. 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sculpta  var.  minor  Grun. 

Navicula  sphaerophora  var.  obtusa  M.  Per.  var.  nov.  (PI. 
I,  "fig.  16).  —  Valve  elliptique,  à  extrémités  large- 
ment rostrées  arrondies;  area  axiale  large,  rectili- 
gue;  aire  centr.  le  stauronéiforme,  mais  d'un  seul 
côté  jusqu'au  bord  de  la  valve;  stries  délicates,  diffi- 
cilement visibles  dans  le  baume  du  Canada. 

Longueur  40-50  fi;  largeur  14-16  fx-,  10-12  stries 
en  10  fx. 

Navicula  spha  ropliora  var.  Schmidtii  M.  Per.  var.  nov. 
(A.  Scb.  Atl.,  PI.  49, -fig.  49,  50,  51).  —  Cette 
forme  qiie  A.  Sclimidt  donne  sous  le  nom  de  Navi- 
cula sphaerophora  Ktz.,  e^t  bien  différente  de  cel'e 
liabituellement  donnée  du  N.  sjjhaerophora,  et  si 
bien  représentée  dans  le  Sj^nopsis  de  Yan  Heur,  k 
(PI.  12,  fig.  2,  o)  ;  la  forme  observée,  ainsi  que  celles 
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représentées  par  A.  Sclimitlt..  ue  présentent  pas,  en 
particulier,  les  ligues  lougituciinaies,  plus  ou  moins 
ondulées,  caractéristiques,  et  figurées,  non  seulement 
dans  le  synopsis  mais  même  jjar  Iviitzing.  (Bacill, 
PI.  4,  ûg.  17). 

.Xavicula  vcntricosa  Eh. 

.Yaviciila  ventricosa  var.  bacii.laris  M.  Per.  var.  nov.  (PI. 
I,  fig.  21).  —  Forme  bacillaire  à  extrémités  arron- 
dies, sans  élargissement  médian;  stries  courtes, 
ayant  à  peine  le  quart  de  la  largeur  de  la  valve,  au 
nombre  de  18  en  10  //. 
ijougueur  G5  fx;  largeur  10  /x. 

Aaricula   ventricosa  var.  L,ivvis  M.  Per.  var.   nov.    (PL  I, 
fig.  10).  —  Se  distingue  du  type  par  le  grand  déve- 
loppement de  ses  areas;  les    stries,  presque    margi- 
nale-;, sont  au  nombre  de  17  en  10  fx. 
Longueur  oô-\:ô  /a   ;  largeur  8-10  fx. 

Navicuhi  viridis  Ktz.  var.  fallax  Grun. 

?\ifzschia  avipliihia  Grun. 

.Xitzschia  flumineksis  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Nitzschia  Frauenfeldii  Grun. 

Nitzschia  Ileuflcnana  Gran. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Xitzschia  hungarica  var.  li^earis  Grun.  —  Nouveau  pour 
la  région. 

Xitzschia  inaxima  Grun. 

Nitzschia  SciLWETNFURTHii  Gruu.  —  Nouveau  pour  la  ré- 
gion. 

Nitzschia  vcrniicuJaris  Hantz. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

NitzscJiia  vitrea  var.  gallica  M.  Per. 

Nitzschia  vitrea  var.  majok  Grun.  —  Nouveau  pour  la  ré- 
gion. 

rieurosigma  Spencerii  W.   Sm.    var.    Akxgttii  Grun.   — 
Nouveau  pour  la  région. 

Rhopalodia  gihherula  0.  MûU. 

RJiopaiîodia  gihherula  var.   constricta  0.   Mùll. 

l'Jripalodia  gihherula  var.  mvsc-ulus  0.  Miill. 

Rhopalodia  gihherula  var.   produeta  0.  Miill. 

Rhopalod-ia  gihherula  var.   siiccincta   0.   Miill. 
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Schizoïiema  cbucigerum  W.  Siii.  —  Nouveau  pour  la  ré- 
gion. 

ScoUupleura  GALLICA  M.  Ter.  nov.  sp.  (1*1.  11,  lig.  IJ5,  p. 94). 

Staaroneis  anceps  Eh. 

Sfauroncis  anceps  var.  linearis  Grun.  /'fvCi^Ci 

Surirella  elegans  Eh.  /C>y      

Surirella  linearis  W.   Sm. 

Surirella  minuta  Breb. 
'Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovalis  var.  fossilis  M.  Per.  var.  nov.   (PI.  III, 
fig.  6,  p.  96). 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  patella  Ktz. 

Surirella  steiatula  Turp.  (V.  H.  Synops.  PI.  72,  hg.  5). 
— ■  Nouveau  pour  la  région. 

Longueur  132-170  /i  ;  largeur  75-96  /i;  1  à  1.5  cô- 
tes, 8-10  stries  en  10  jj.. 


TllAYERTINS  DU  TAMBOUR   (Puy-de-Dôme) 
(M.  Peragallo). 

Les  sources  du  Tambour  sont  situées  sur  la  rive  gauche 
de  l'Allier,  à  une  altitude  de  360  mètres  environ,  non  loin 
du  Pont  de  Longue,  et  à  quelques  mètres  en  avant  du  pont 
du  chemin  de  fer.  Elles  ne  sont  plus,  actuellement,  que  de 
simples  filets  d'eau  qui  sortent  des  arkoses  sur  le  bord  de 
l'Allier.  Le  filet  principal  est  connu  sous  le  nom  de  source 
du  Tambour,  à  cause  du  bruit  que  produit  le  gaz  carbo- 
nique en  s'échappant  et  que  l'on  a  comparé  à  celui  du  rou- 
lement d'un  tambour.  Toutes  les  eaux  qui  arrosent  cette 
partie  du  territoire  paraissent  être  les  mêmes.  Leur  tempe 
rature  est  de  25°.  Elles  ont  dû  être  plus  abondantes  autre- 
fois, et  on  leur  doit  la  formation  d'un  bloc  de  travertin 
situé  un  peu  au-dessus  de  la  source  actuelle.  Ce  bloc,  quoi- 
que de  volume  restreint  (3  ou  4  mètres  cubes)  présente  un 
intérêt  particulier  par  la  variété  de  sa  florule  ;  cette  variété 
est  due,  sans  doute,  à  la  forte  salinité  des  eaux  à  cette  éT)o- 
que  lointaine. 


—  112  — 

A  50  mètres  en  amont  de  ce  bloc  principal  il  en  existe  un 
autre,  de  dimension  assez  réduite  et  plaqué  sur  la  roche 
primitive.  Il  est  d'origine  récente  et  on  voit  encore  à  sd 
base  la  petite  source  qui  l'a  formé.  La  florule  de  ce  traver- 
tin est  relativement  pauvre  en  espèces. 

Outre  ces  dépôts,  on  doit  encore  à  ces  eaux  la  formation 
d'une  roche,  espèce  de  grès  calcarifère  dans  les  fentes  de 
laquelle  elles  ont  déposé  de  magnifiques  cristaux  de  baryie 
sulfatée,  du  quartz  et  des  arragonites.  Ces  arragonites, 
d'une  épaisseur  de  1  décimètre,  se  retrouvent  encore  eu 
dessous  du  banc  de  grès  inférieur.  Il  est  facile  de  recon- 
naître que  ces  sources,  qui  n'en  déposent  jdIus  aujourd'hui 
et  qui  sont  froides,  ne  sont  plus,  comme  nous  l'avons  déjà 
fait  remarquer,  que  les  restes  de  fontaines  thermales,  dont 
la  nature,  le  volume  et  le  nombre  ont  cli  aigé  depuis  lors. 

Bien   que  les   travertins   du   Tambour  soient  voisins   de 
ceux   de   Sainte-Marguerite  et   du   plateau   Saint-MartiaJ 
leur  florule  diiitomique  est  bien   ditïérente  de  celle  de  ces 
derniers. 

Depuis  la  formation  des  dépôts  dont  nous  venons  de  par- 
ler, le  courant  de  l'eau  a  rongé  les  arkoses  et  le  niveau  de 
la  rivière  se  trouve  aujourd'hui  à  -i  mètres  au  dessous  de  la 
masse  calcaire  principale. 

C'est  à  ce  niveau  que  jaillit  la  source  actuelle  du  Tam- 
bour. Cette  source,  ainsi  que  les  divers  filets  d'eau  qui  l'en- 
vironnent, déposent  encore  du  calcaire,  mais  ces  dépôrs 
sont  sans  ce.-se  lavés  par  les  crues  de  la  rivière. 

Les  eaux  du  Tambour  sont  limpides,  d'une  saveur  aci- 
dulée, salines,  ferrugineuses  et  très  gazeuses.  Aussi  sont- 
elles  l'objet  d'un  concours  incessant  de  la  part  des  habi- 
tants des  environs. 

Les  eaux  du  Tambour  sont  connues  depuis  le  commence- 
ment du  XVIt*  siècle,  comme  nous  l'apprend  Jean  Banc, 
qui  en  a  fait  une  description  déiaillée.  L'anaH'se  qu'en  a 
donné  le  professeur  Truchot  en  1878,  leur  attribue  une  forte 
minéralisation:  T  g.  398  de  sels  fixes  par  litre,  comprenant 
des  bicarbonates  de  soude,  de  potasse,  de  magnésie,  cn^ 
chaux  et  de  fer,  avec  2  g.  220  de  chlorure  de  sodium. 

Prise  à  haute  dose  cette  eau  est  purgative  ;  propriété 
qu'elle  doit  à  la  proportion  de  magnésie  qu'elle  renferme  • 
0  g.  768  par  litre. 
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L'examen  des  écliantilloii8  prélevés  noua  a  permis  de 
dresser  une  florule  de  110  espèces  ou  variétés,  parmi  les- 
quelles plusieurs  inédites  pour  la  flore  générale;  elle  com- 
prend les  espèces  suivantes  : 

Achnanthes  bacillum  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  12,  13). 
— Frustule  petit,  très  peu  arqué;  valves  de  forme 
bacillaire,  à  extrémités  arrondies;  l'inférieure  à  ra- 
phé  fin  mais  bien  visible;  à  stries  presque  margi- 
nales, parallèles,  au  nombre  de  12  en  10  /x,  et  non 
interrompues  au  milieu  de  la  valve;  valve  supérieure 
à  stries  également  courtes,  mais  plus  écartées  et 
manquant  au  milieu    de  la  valve,  des  deux  côtés. 

Longueur  11-13  fx;  largeur  4-5  /x;  12  stries  en  10  /x 
à  la  valve  inférieure,  9  en  10  /x  à  la  valve  supérieure. 

Achnanthes  coarctata  Breb. 

Achnanthes  Delpiroui  M.  Per.  nov.  sp.  (PI.  II,  fig.  1,  2) 
— -  Forme  et  dimensions  du  Navicula  ventricosa, 
avec  lequel  il  peut  facilement  être  confondu;  frus- 
tule peu  arqué;  valves  bacillaires,  à  extrémités  ar- 
rondies, à  partie  centrale  plus  ou  moins  dilatée; 
stries  parallèles,  légèrement  convergentes  aux  extré- 
mités et  de  longueur  presque  égale  sur  toute  la  lon- 
gueur de  la  valve,  manquant  à  la  partie  médiane, 
laissant  au  milieu  de  la  valve  un  area  assez  large, 
élargi,  puis  stauroneiforme  au  milieu  de  la  valve;  \i 
valve  inférieure  présente  l'aspect  du  navicula  ventri- 
cosa, mais  l'area  axial  est  plus  large  et  dilaté  eu 
stauros  autour  du  nodule  médian;  la  valve  supé- 
rieure jDrésente  le  long  de  son  axe  une  série  de  macu- 
les ou  de  points,  qui,  quelquefois,  simulent  un  ra- 
pbé;  l'area  stauroneiforme  est  moins  large  que  daas 
la  valve  inférieure. 

Longueur  45-55  /j.  ;  largeur  5-10  y.  ;  16  stries  à  la 
valve  supérieure  et  18  à  la  valve  inférieure  en  10  u. 
Cette  forme  paraît  provenir  d'une  déformation  du 
Navicula  ventricosa  par  la  disparution  du  rapbé  de 
l'une  de  ses  valves  et  la  courbure  consécutive  d  i 
frustule,  ou  inversement. 

Achnanthes  fossilis  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  6,  7,  8, 
p.  89). 
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Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  lanceolata  y^t.  duhia  Grun. 

Achnanthes  Martyi  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  14,  15,  16, 
p.  89). 

Achnanthes  Pagesi  M.  Per.  sy.  nov.  (PI.  II,  fig.  3).  — 
Frustule  faiblement  aiiqué;  valves  bacillaires,  à 
extrémités  arrondies;  valve  supérieure  à  stries  ra- 
diantes jusqu'aux  extrémités;  area  axial  longue- 
ment lancéolé,  élargi  au  milieu  de  la  valve,  d'un 
côté  en  arc  de  cercle,  de  l'autre  en  stauros  jusqu'au 
bord  et  portant  une  grosse  marque  circulaire  ne  tou- 
chant pas  le  bord  ;  valve  inférieure  non  observée. 
Longueur  20  /y.;  largeur  7  /x;  11  stries  en  10  /x. 
Nous  dédions  cette  espèce  à  M.  Pages  Allary,  in- 
dustriel à  Murât,  eu  témoignage  de  gratitude  pour 
l'aide  qu'il  a  toujours  apportée  pour  l'étude  des  Dia- 
tomées  de   l'Auvergne. 

ATnphora  libyca   Eh. 

Âmyhora  ovalis  Ktz.  var.  minor  Grun. 

Amphora  pedwulus  Grrun. 

Campylodiscus  clypeus  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 

Ceratoneis  arcus  var.  amphioœys  Grun. 

Cocconeis  pediculus  Eh. 

Cocconeis  placentula  Eh. 

Cymatopleura  solea  W.  Sm. 

Cymhella  affinis  Ktz. 

Cymhella  cymbiformis  Eh. 

Cymhella  maculata  Ktz. 

Cymhella  pusila  Grun. 

CymbeUa  turgidula  Grun. 

Denticula  elegans  Ktz. 

Denticula  valida  Pedic. 

Diatoma  hicmale   Heib. 

Diatoma  hiemale  var.   mesodon  Ktz. 

Diatoma  vvlgare  Bory, 

Encyonema   ventricosum   Grun. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Epithemia  s  or  ex  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithemia  zehra  Ktz. 
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Eunotia  minor  Hab. 

Eunotia  'pectinalis  Kab. 

Eunotia  'pectinalis  var.  ventricosa  (irun. 

Fragilaria  intermedia  Grun. 

Gomplionema  acuTiiinatum  Eh. 

Gomphonema  capitatum  Eh. 

Gomphonema  constrictum  Eh. 

Gomphonema  obtusatum  Kt^. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Hantzschia  aTnphioxys  Grun. 

Mastogloia  Dansei  Thw. 

Melosira  crenulata   Eh. 

Melosira  varians  Ag. 

Méridien  circulare  Ag. 

Navicula  appendiculata  Ktz. 

Navicula  appendiculata   var.    irrorata    Ktz. 

Navicula  hacillaris  Greg. 

Navicula  hacillaris  var.   inconstantissinna  Grun. 

Navicula  borealis    Ktz. 

Navicula  Braunii  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  Brebissonii  Ktz. 

Navicula  Brebissonii  var.  curta   Grun. 

Navicula  Brebissonii  var.  diviimita  V.  H. 

Navicula  budensis  Grun. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  commutata  Grun. 

Navicula  fasciata   Lag. 

Navicula  fasciata  var.  gigantea  M.  Per.  -uar.  tioi'.  (PI.  I, 

fig.  9).  —  Semblable  au  type,  mais  plus  grand  et 

moins  finement  strié  ;  pseudo-stauros  évasé  d'enviroD 
7  //  de  largeur. 

Longueur  50  jj.;  largeur  médiane  10  /x;  18  striea 

en  10  /x. 
Navicula  fonticola  Grun. 
Navicula  fontinalis  Grun. 

Navicula  Gasilidei  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  11,  p.  92). 
Navicula  gracillima  Ralfs  var.  stauroneiformis  urun. 
Navicula  hemiptera  Ktz. 
Navicula  hemivitiidula  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  I,  fig.  17'). 

—  La  valve  présente,  d'un  côté  la  conformation  du 
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Navicula  viridula  Ktz.,  de  l'autre  le  raphé,  très  fai- 
blement marqué,  est  accompagné  d'un  sillon,  légère- 
ment infiéclii  autour  du  nodule  médian,  et  contre 
lequel  viennent  buter  les  stries,  même  celles  de  la 
partie  médiane,  à  l'exception  de  la  strie  du  milieu 
qui  est  plus  courte  que  les  autres. 

Longueur  50  /x;  largeur  médiane  10  /x;  9  stries  en 
10  /x  à  la  partie  centrale;  12-13  aux  extrémités. 

Navicula  limosa  Ktz. 

Navicula  naveana  Grun. 

Navicula  nivalis  Eh. 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sculpta  var.  major  Cl. 

Navicula  sculpta  var.  minor  Grun. 

Navicula  seminuluin  Grun. 

Navicula  seminvlum,  var.  fragilarioides  Grun. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  xuhcapitata  Greg. 

Navicula  subcapitata  var.  sfauroneiformis  Grun. 

Navicula  tambouremse  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  20).  — 
De  petite  taille,  longuement  elliptique  ou  bacillaire, 
à  extrémités  arrondies;  stries  n'atteignant  pas  le 
bord  de  la  valve,  radiantes,  arquées,  concaves  vers 
les  extrémités,  les  médianes  fortement  raccourcies, 
laissant  au  centre  un  aréa  quadrangulaire. 

Longueur  20  ^u;  largeur  9-10  /x;  10  stries  en  10  p., 
au  milieu  de  la  valve,  plus  serrées  aux  extrémités. 

Cette  forme  présente  l'aspect  du  Navicula  semi- 
nulum  var.  fragilarioides,  mais  est  beaucoup  plus 
robuste. 

Navicula  termitiana  Eh.  - —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  ventricosa   Ktz. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzscliia  amphibia  Grun. 

Nitzschia  bilobata  W.  Sm. 

Nitzschia  bilobata  var.  fosstlis  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  II, 
fig.  32,  p.  93). 

Nitzschia  communis  Rab. 

Nitzschia  communis  var.  abbreviata  Grxm. 

Nitzschia  commutata    Grun. 

Nitzschia  denticula  Grun. 
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Nitzschia  duhia  W.   S  m. 

Nitzschia  frustulum  Grun. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzschia  hungarica  var.  linearis  Grun. 

Nitzschia  Stoliczkiaxa  Grun.  var.  arverna  M.  Per.  var. 
nov,  (PI.  III,  fig".  12).  —  Valve  longuement  laa- 
céolée;  4-5  points  carénaux  et  20  stries  en  10  /a. 
Long-ueur  85  /x;  largeur  médiane  10-11  fx. 
Le  Nitzschia  Stoliczl-iana,  qui  a  2-3  points  caré- 
naux et  18-19  stries  en  10  /x,  est  l'espèce  qui  se  rap- 
proclie  le  plus  de  cette  forme.  Il  n'existe  pas  de 
dessin  de  cette  Diatomée  ,qui  est  si^alée  par  Gru- 
now  comme  vivant  dans  les  eaux  minérales  des  Indes 
orientales. 

Nitzschia  thermalis    Auers. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gaUica  M.  Per. 

Pleur o sigma  Spencerii   W.    Sm.    var.    Arnottii. 

Rhoicosphenia  curvata  Grun. 

Rhopaîodia  gihberula  var.    constricta   0.    Mûll. 

Surir eïla  crumena  Breb. 

Surir eîla  linearis  var.  minor  f*  constricta  M.  Per.  nov. 
(PI.  III,  fig.  3).  —  3  côtes  en  lO^u;  longueur  60  fx. 

SurireUa  minuta  Breb. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Synedra  gracilis  Grun. 

Synedra  investiens  W.   Sm.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Synedra  ulna  Eb. 

Synedra  ulna  var.  aequalis. 

Synedra  ulna  var.  danica. 

Synedra  ulna  var.  vitrea. 

.Synedra  vaucheriœ  Ktz. 

Tahellaria  fenestrata  Ktz. 

Tahellaria  focculosa  Ktz. 

VanheurcJcia  crassinervia  Breb. 
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TRAVEETIN  D'ENVAL  PRÈS  VIC-LE-COMTE 
(Puy-de-Dôme)   (Héribaud). 

Près  du  village  d'Enval,  dépendant  de  la  commune  de 
Vic-le-Comte,  se  trouve  un  travertin  formé  par  une  source 
d'eau  d'une  minéralisation  inappréciable  au  goût. 

Cette  petite  source  minérale  se  trouve  au  bord  du  ruis- 
seau de  la  Pibière,  en  amont  d'Enval,  au  dessous  du  mou- 
lin de  la  Roquette. 

Le  travertin  formé  par  l'eau  de  cette  source  est  aussi  peu 
important,  par  son  petit  volume  que  par  sa  florule  insigni- 
fiante. 

L'unique  échantillon  étudié  a  révélé  l'existence  des  espè- 
ces suivantes  : 

Achnanthes  lanceolata  Grun. 
Amphora  ovalis  Ktz. 
Ampho7'a  pediculus  GcTun. 
Epitheniia  turgida  Ktz. 
Epifhemia  turgida  var.  granulata. 
Gomphonema  intricatum  Ktz. 
Gomphonema  parvulum  Grun. 
Navicula  Brehissonii  Ktz. 
Navicula  cincta  Eh. 
Navicula  viridis   Ktz. 
NitzscJna  linearis  W.   Sm. 
Diploneis  clUptica  Cleve, 


TRAVERTINS  DE  COUDES   (Puy-de-Dôme) 
(E.  Ostrup,  M.  Peragallo). 

Les  travertins  de  Coudes  sont  situés  sur  la  rive  gauche  de 
l'Allier,   en   aval   d'Issoire. 

Ils  sont  de  tous  les  dépôts  visités  les  plus  étendus.  Quelle 
puissance  n'a-t-il  pas  fallu  aux  sources  qui  ont  déposé  ces 
immenses  matériaux. 
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Depuis  un  grand  nombre  d'années,  ils  sont  exploités,  ftt 
les  blocs,  détachés  des  carrières,  sont  dirigés  par  wagons 
sur  Puy-Guillaume  pour  la  fabrication  du  verre  à  bou- 
teilles ;  cette  exploitation  peut  se  continuer  longtemps  en- 
core sans  épuisement,  car  rien  ne  permet  de  fixer  la  déli- 
mitation de  ces  masses  qui  s'étendent  au  loin  sous  les  terres 
cultivées. 

La  partie  du  dépôt  située  à  la  base  de  la  butte  de  Mont- 
peyroux,  au  nord  de  Coudes,  se  rapporte  à  deux  dates  de 
formation. 

La  plus  ancienne  est  très  pauvre  en  Diatomées.  Sur 
quinze  échantillons  prélevés  à  différentes  zones,  un  seul 
nous  a  fournis  une  très  belle  florule. 

La  partie  moins  ancienne  est,  au  contraire,  très  riche. 
C'est  surtout  au  sud  de  la  localité  que  se  trouve  la  plus 
grande  accumulation  de  ces  riches  dépôts  ;  la  flore  diato- 
mique  y  est  abondamment  représentée  ;  tous  les  échantil- 
lons étudiés  ont  confirmé  cette  richesse. 

La  présence  du  Cam/pylodiscus  clypeus,  commune,  sur 
tout  dans  l'échantillon  n°  3,  indique  la  forte  salinité  des 
eaux  qui  ont  formé  ces  dépôts  dont  la  masse  présente  tja; 
les  caractères  d'une  ancienneté  reculée. 

La  formation  doit  être  contemporaine  de  celle  du  In- 
teau  de  Saint-Martial;  les  fossiles  observés  ici  et  là  permu- 
tent cette  hypothèse. 

Quoi  qu'il  en  soit,  ces  travertins  ont  été  déposés  avant 
l'érosion  qui  a  produit  la  vallée. 

En  effet,  à  15  ou  20  mètres  au-dessus  du  village,  sur  le 
versant  méridional  de  la  butte  de  Montpeyroux,  on  aper- 
çoit la  stratification  du  dépôt  parfaitement  horizontale; 
l'eau  qui  a  formé  ces  strates  s'épanchait  donc  sur  une  sur- 
face sensiblement  horizontale;  si  elle  avait  coulé  selon  une 
pente  un  peu  accentuée,  ces  strates  seraient  inclinées. 

Sur  le  versant  opposé,  aux  carrières  de  La  Eoche,  la 
stratification  est  aussi  horizontale. 

L'examen  des  très  nombreux  échantillons  prélevés  à  de 
différentes  hauteurs  et  en  différents  endroits  nous  a  permis^ 
d'établir  la  florule  suivante: 

Achnanfhes  eœigua  Grun. 

Achnanthes  fossih's  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  6,  7,  8). 
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Achnayi.'-hes   lanceolata  Breb. 

Aclinanthes  lancetïula  Ostrup.  sp.  nov.  (PL  YII,  fig.  33, 
34).  —  Valves  étroitemeiit  lancéolées,  concordant 
en  forme  et  en  grandeur  ;  valve  supérieure  à  pseudo- 
raplié  fusiforme;  valve  inférieure  à  raphé  bien  mar- 
qué au  nodule  central  et  nul  vers  les  extrémités; 
stries  au  nombre  de  16-17  en  10  p.  au  milieu,  où  elles 
sont  interrompues  unilatéralement,  plus  serrées  aux 
extrémités. 

Longueur  20  /;.  ;  largeur  4-5  p.. 

Analogue  à  VAchnanthes  foSsUis,  M.  Per.  de 
Sainte-Marguerite,  dont  il  diffère  par  ses  stries  plus 
fines  et  plus  serrées,  par  sa  valve  inférieure  à  aire 
hyaline  unilatéralement  stauroneiforme  et  sa  valve 
supérieure  sans  pseudo-stauros  unilatéral,  ce  qui  est 
le  contraire  dans  VAchnanthes  fossilis. 

AchnantJies  Martyi  M.  Per.  sp.  nov.  (PL  II,  fig.  14,  15, 

16.). 

Achnanthes  minutissiina  Ktz. 

Amphora  coffeaeformis  Ag. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Ainphora  jjediciilus  Ktz. 

Campylodiscus  clypeus  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Cocconeis  placentuîa  Eh. 

CymheUa  gracilis  Eab. 

Cymhella  pusiVa  Grun. 

Cyvihella  Satcctae  Margaritae  M.  Per.  sp.  nov.  (PL  I, 
fig.  6). 

DenticvJa  tenuis  Ktf. 

Denticnla  tenuis  var.  intermedia  Grun. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Ephtemia  sorex  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Eunotia  pectinalis  Ktz. 

Gomph onema  gracile  Eh.  var.NAVicuLOiDES  Ostr.  var.  nov. 
(PL  VII,  fig.  13).  —  Valve  étroitement  lancéolée, 
rhomboïdale;  longueur  45  /x,  largeur  7  //  stries  mar- 
ginales, au  nombre  de  13  en  10  /x;  pores  ou  nodules 
terminaux  éloignés  des  sommets;  point  unilatéral 
nul  ou  peu  visible  dans  le  baume. 

Hnntzschia  anrmvhinris  Grun. 
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Mastogloia  elliptica  Ag.  var.  punctata  Oleve. 

(PI,  VII,  fig.  7).  —  Valve  largement  elliptique,  à 
extrémités  légèrement  atténuées  et  arrondies;  stries 
distinctement  ponctuées,  au  nombre  de  14  en  10  /i  ; 
logettes  rectangulaires,  8  en  10  ix,  formant  une 
bande  n'atteignant  pas  le  bord  de  la  valve;  raplié 
légèrement  flexueux;  aire  hyaline  axiale  notable- 
ment dilatée  autour  du  nodule  médian,  et  nulle  vers 
les  sommets  où  les  stries  touchent  le  raphé. 
Longueur  ""A  p.;  largeur  11  p.. 

Melo.nra  spinuligeka  M.  Per.  sp.  nov.  (PL  II,  fig.  26,27.) 
—  Frustule  ordinairement  sans  connectif,  fonné  de 
deux  valves  hémisphériques  aplaties  et  munies  d'une 
couronne  de  petites  épines  qui,  sur  la  face  valvaire, 
paraissent  marginales;  nous  n'avons  pas  constaté 
d'autre  sculpture  visible  dans  le  baume. 
Diamèire   5   à   S   p.. 

Mclosira  spiNULiGERA  var.  spinulostssima  M.  Per.  var.nov. 
(PI.  II,  fig.  28-29).  —  Diffère  du  type  par  ses  épines 
beaucoup  plus  longues,  plus  nombreuses,  et  insérées 
ordinairement  sur  deux  cercles  concentriques  (1). 

Meridion  circulare  Ag. 

Xavicv'In  nJpestris   Grun. 

yavicnld  ninhigtia  Eh.  var.  capitata  Ost.  car.  nov.  (PI. 
YII,  fig.  4).  —  Yalve  elliptique,  à  sommets  nette- 
ment  capités. 

Longueur  48  u;  largeur  13  u;  10  stries  en  10  p. 

Xavicula  horealis  Ktz. 

yavicula  horealis  var.  lin  cari >i  M.  Per. 

Navicula  Brebissonii  Ktz. 

Navicuîa  Brehissonii  var.  lanceolata  Ostr.  var.  nov.  — 
Longueur  54  a;  largeur  l'î  //;  11  stries  en  10  p. 

Navicula  cari  Eh. 

Navicula  cincta    Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  daotyhis  Ktz.  var.  minor  Ostr.  var.  nov.  (PI. 
VII,  fig.  27).  -^  Longueur  84  p;  largeur  22  u;  8 
stries  en  10  u,  coupées  par  une  large  bande. 


(1)  Les  figures  (rOsTRUi'(Pl.  VII  fig.  12)  doivent  .«se  rapportera  celte  forme. 
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Navicula  digitoradiata  Qreg. 

Navicula  fasciata  var.  marcata  Ost.  var.  nov.  (PI.  YII, 
fig.  2).  —  Se  distingue  du  type  par  la  présence  de 
deux  marques  en  arc  de  cercle  enserrant  le  nodule 
central. 

Navicula  halojjhila  Grun. 

Navicula  Hyetlti  Pant.  var.  lineaeis  Ostr.  var.  nov.  — 
Longueur  95-100  /^.  ;  largeur  16-8  /i;  S  côtes  en  10  p.. 

Navicula  limosa  Ktz. 

Navicula  major  Ktz.  var.  laïefasciata  Ostr.  var.  nov. 
(PI.  YII,  fig.  25). —  Yalve  linéaire,  légèrement  con- 
tractée en  son  milieu;  stries  radiantes  au  centre  et 
convergentes  vers  les  sommets,  au  nombre  de  8  en 
10  jul;  raplié  oblique;  aire  byaline  axiale  largement 
dilatée  en  stauros  autour  du  nodule  central. 
Longueur  94  /x;  largeur  médiane  13  /x  ;8  côtes  en 

10   fX. 

Navicula  mutica  Ktz.  var.  entoleia  Ostr.  var.  nov.  (PI. 
YII,  fig.  18).  —  Yalve  largement  lancéolée  rbom- 
boidale  à  extrémités  arrondie^?;  stries  marginales, 
ponctuées,  radiantes;  rapbé  droit;  aire  axi?le  bya- 
line  bien  développée,  élargie  en  stauros  des  deux 
côtés  du  nodule  central  et  portant  un  point  unila- 
téral . 

Longueur  14  /x;  largeur  6  /i;  16  stries  en  10  /*. 

Navicula.  'pannonica  Grun. 

Navicula  'polygramma  Scbum.  ver.  navicularii'^. 

Navicula  pypmaea  Ktz. 

Navicula  sculpta  Eb. 

Navicula  silicula  Cleve  var.  fruncatula  Grun.  (PI.  YII, 
fig.  3).  —  Yalve  linéaire  à  extrémités  arrondies: 
stries  ponctuées  normales  au  rapbé;  manquant  au 
centre  de  la  valve;  rapbé  droit;  aire  byaline  axiale 
nulle  vers  les  extrémités,  et  élargie'  de  cbaque  côté 
du  nodule  central  en  stauros  rectangulaire. 
Longueur  46  p.;  largeur  9  /^i;  16  stries  en  10  //.. 

Navicula  sphnerophora  Ktz. 

Navicula  venfricosa  Ktz.  ?  (PI.  YII,  fig.  1).  —  Yalve 
linéaire,  légèrement  renflée  au  milieu. 

Longueur  68  fx;  largeur  10  jn;  16  stries  en  10  a 

NitzscJiia  acuminafa  "W".  Sm. 
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Nitzschia  amphihia  Grun. 

Nitzschia  hilohata  W.   Sm. 

Ntzschia  commutata  Grun. 

Nitzschia  frustuhim  Grun. 

Nitzschia  Hantzschiana  Rab. 

Nitzschia  Heufieriana  Grun. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzschia  hybrida   Grun.   —  Nouveau   pour   la   région. 

Nitzschia  Kittlii  Grun. 

Nitzschia  paJea  W.  Sm. 

Nitzschia  spectahilis  Ralfs. 

Nitzschia  therrnalis  Ktz. 

Nitzschia  thermalis  var.  intermedia. 

Nitzschia  vi'.rea  var.  Gallica  M.  Per. 

PJeuraùguia  balïicum  W.  Sm.  - —  Nouveau  pour  la  région. 

Fleurosigma  balticitm  var.  "Wansbeckii  Donk.  —  Nouveau 
pour  la  région. 

Rhopalodia  gihherula  0.  MuU. 

Khopalodia  gihherula  var,  producta  O.   Miill. 

.S colio pleura  gallica  M.  Per.  sp.  nov.  (PL  II,  fig.  35). 

Stauroneis  anceps  Eh.  var.  ceassa  Ostr.  var.  nov.  (PI.  VII, 
fig.  5).  —  Valve  rliombique  à  extrémités  largement 
arrondies;  stauros  étroit,  non  évasé  stries  très  fines. 
Longueur  31  /x  ;  largeur  9  fx. 

Stauroneis  anceps  Eh.  var.  hyalina  M.  Per.  f^  ceassa  Ostr. 
/.  }iov.  (PI.  VI,  fig.  6).  —  Valve  elliptique  lancéo- 
lée, à  extrémités  i>roduites;  aire  axiale  étroite, 
s' élargissant  autour  du  nodule  médian  et  se  trans- 
formant en  un  stauros  étroit,  à  bords  parallèles; 
stries  invisibles  dans  le  baume  du  Canada. 
Longueur  31  /x;  largeur  9  fx. 

Surirella  Aubeetii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  "^'11,  fig.  26).  — 
Valve  pyriforme;  côtes  robustes  et  courtes,  2  en 
10  /x;  stries  intercostales  au  nombre  de  16-17  en 
10  p.,  celles  de  la  partie  centrale  irrégulières,  lais- 
sant au  centre  une  area  sablée  de  points  irréguliers, 
disposés  sans  ordre  apparent. 
Longueur  61  p.  ;  largeur  43  p. 
Nous  dédions  cette  belle  Diatomée  à  M.  Poclioux 
d'Aubert,  avocat  à  la  cour  d'appel  d'Oi^léans.  à  titre 
de  souvenir  reconnaissant. 
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Notre  Surirella  a  bien  quelque  ressemblance  avec 
le  Surirella  ovata  var.  Utahensis  Ad.  Scbm.  (Att. 
PI.  XXIY,  ûg.  11-13),  du  lac  salé  d'Utali,  et  avec 
le  Surirella  iniriforme  Pant.  mais  la  Diatomée  de 
Coudes  se  distingue  très  nettement  de  celles  de  ces 
deux  auteurs  par  sa  striation  très  particulière. 

Syncdra  acus  var.  fossilis  Grun. 

Synedra  acus  var.  fosdlis  f.  anomala  M.  Per.  (PI.  III, 
fig.  IG).  —  Nous  avons  observé  un  frustule  anormal 
assez  curieux,  pouvant  se  rapporter  à  cette  espèce, 
et  tout  à  fait  semblable  à  celui  du  Fragilaria  Zellerii 
représenté  PI.  X,  fig.  lOhis  des  Diatomées  fossiles 
d'Auvergne. 

Le  frustule  primitif,  qui  a  12  stries  en  10  /jl,  au 
milieu  de  la  valve  et  environ  14  en  10  p.  aux  extré- 
mités, s'est  imparfaitement  dédoublé  et  a  produit 
deux  jeunes  valves  qui  ont  14  stries  en  10  /i;  de 
plus,  entre  ces  deux  nouvelles  valves  il  s'est  formé 
un  autre  frustule  dont  les  valves  sont  encore  plus 
finement  striées,  15-16  vstries  en  10  [x  (1). 

Synedra  a  f  finis  Ktz. 

Vanheurckia  vulgare  Breb. 

Vanheurckia  vulqare  var.  lacusfris. 


ÏEAVEETINS  DE  LA  SOURCE  SAINT  EOBERT 

(à  Coudes)  (Puy-de-Dôme) 
(E.  Ostrup). 

Les  deux  ou  trois  petites  sources  qui  jaillissent  actuelle- 
ment seraient-elles  un  reste  de  celles  qui  ont  formé  le  dépôt 
dont  nous  venons  de  parler? 

Toujours  est-il  que  la  source  Saint-Eobert,  située  sur  le 
bord  de  la  route  de  Coudes  à  Issoire,  a  déposé  des  traver- 
tins d'origine  plus  récente. 


(1)  Voir  des  formes  analogues,  pp.  27  et  125. 
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Ces  travertins  ont  été  découverts  et  retirés  du  sol  à  l'épo- 
que du  captage  de  la  source.  Ils  étaient  enfouis  dans  le 
terrain  d'alluvion,  au  fond  de  la  vallée,  au  lieu  de  reposer 
sur  le  terrain  primitif  et  sur  le  flanc  de  la  colline.  Cette 
situation  suppose  donc  une  formation  plus  récente  ;  aussi 
devraient-ils  être  étudiés  à  part,  comme  l'a  si  bien  compris 
M.  Ostrup. 

Plusieurs  espèces  nouvelles  rendent  ce  dépôt  intéressant; 
la  liste  des  espèces  qu'il  contient  est  la  suivante  : 

Achnanthes  lancetïula  Ostr.  sp.  noc.  (PI.  VII,  fig.  33, 
34,  p.  120). 

Achnanthes  minutiniina  Ktz. 

Achnanthes  ininutinimax^v.  cryptocephala  Grun. 

AmpJiiprora  palndosa  W.  Sm.  ■ —  Nouveau  pour  la  région. 

ATnphora  protracta  Pant. 

Amphora  protracta  var.  gallica  M.  Per. 

Fragilaria  Zellerii  f^  anomala  Ost.  nov.  (PI.  ^'11,  fig.  8). 
—  Cette  forme  est  sensiblement  différente  de  celle 
représentée  dans  les  Diatomées  fossiles  d'Auvergne, 
PI.  X,  fig.  I06w  (1). 

Gomphonema  gracile   Eh. 

Gomphonenia  gracile  var.  naviculoïdes  ?  Grun.  (Pi.  VII, 
34,  p.  120). 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Hantzschia  ainphioxys  Grun. 

Mastogloia  elliptica  Ag. 

Navicula  horealis  Ktz. 

Navicula  horealis  var,  linearis  M.  Per. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  cincta  Eb. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  Comeuei  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  VII,  fig.  20).  — 
Valve  linéaire,  à  extrémités  rostrées-capitées  ;  rapbé 
droit,  à  pores  peu  marqués;  aire  axiale  linéaire  jus- 
que près  des  extrémités  oii  elle  devient  très  étroite  ; 
stries  radiantes,  distinctement  ponctuées,  au  nombre 


(l)  Voir  les  formes  analogues,  pp.  27  et  124. 
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de  16  en  10  /x,  s' écartant  et  se  raccourcissant  au  cen- 
tre de  la  v'alve. 

Longueur  20-25  fx;  largeur  médiane  6-7  jm. 
Nous  dédions  cette  navicule  à  M.  Comère,  diato- 
miste,  à  Toulouse,  pour  sa  participation  empressée 
à  l'étude  des  travertins  d'Auvergne. 

Navicula  sculpta  Eli. 

Navicula  sphaerophora  Kt^. 

Nitzschia  minuta  Bleisch. 

Nitzschia  palea  W.  Sm. 

Nitzschia  romana  Grun. 

Nitzschia  thermalis  Ktz. 

SurireJIa  ovalis  Breb. 

SurireUa  patella  Eh. 


ÏIIAVERTIN    DE    LAYAUR   (Puy-de-Dôme) 
(Comère,  Héribaud). 

Au  dessous  du  Château  de  Lavaur,  non  loin  de  Necher&, 
près  d''un  pont,  sur  la  route  de  Coudes  à  Champeix,  on  voit 
des  masses  d'un  travertin  peu  celluleux. 

Malgré  nos  recherches  minutieuses,  nous  n'avons  pu  dé- 
couvrir dans  ce  dépôt  aucune  trace  de  Diatomées. 

A  côté  de  ces  masses,  de  formation  ancienne,  s'en  trouve 
une,  d'un  volume  plus  réduit,  mais  d'un  intérêt  bien  mar- 
qué au  point  de  vue  diatomique. 

C'est  un  dépôt  d'eau  douce  actuellement  en  formation  et 
dont  la  masse  s'accroît  rapidement  sous  l'action  d'une  eau 
fortement  calcaire  ;  il  est  remarquable  par  une  belle  série 
de  Denticula  elegans. 

La  liste  des  Diatomées  observées  dans  ce  travertin  est  !a 
suivante  : 

Cymbeila  a f finis  Ktz. 
Cyynhella  cyvihiformis  Eh. 
Denticula  elegans  Ktz. 
Diploneis  elliptdca  Cleve, 
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Epithemia  zébra  Ktz. 
Navicula  hacillaris  Greg. 
Navicula  Brehissonii   Ktz. 
Navicula  viridis  Ktz. 


TRAVERTIN  DE  SAINT-FLORET  (Puy-de-Dôme) 
(E.  Ostrup). 

Les  eaux  minérales  de  Saint-Floret,  canton  de  Cham- 
peix,  sont  situées  dans  la  vallée  de  la  Couze-Pavin,  à  1,500 
mètres  en  amont  de  la  localité,  à  une  altitude  de  500  à  560 
mètres,  sur  la  rive  droite  de  la  Couze,  et  près  des  ruines  du 
château  de  Rambaud,  dont  il  reste  encore  une  tour  en  bon 
état  de  conservation;  après  avoir  traversé  le  pont,  on  ne 
tarde  pas  à  découvrir  des  masses  de  travertin  échelonnées 
sur  une  longueur  de  50  mètres,  à  une  altitude  d'environ 
520  mètres;  quelques-uns  de  ces  blocs  sont  complètement 
desséchés;  d'autres  sont  encore  traversés  par  des  suinte- 
ments d'eau  minérale  et  même,  ça  et  là,  quelques  minces 
filets  d'eau  au  bord  desquels  croît  abondamment  le  Glaux 
maritima. 

Ces  travertins  qui  sont  recouverts  d'une  couche  de  cail- 
loux roulés,  présentent  certains  caractères  d'ancienneté 
tirés  de  leur  faciès  lithologique  et  de  la  composition  de  leur 
florule. 

D'ailleurs,  comme  nous  venons  de  le  faire  remarquer,  les 
sources  abondantes  qui  les  ont  formés  ont  complètement 
disj)aru.  La  comparaison  que  nous  avons  faite  de  la  florule 
actuelle,  observée  dans  le  calcaire  en  formation,  avec  l'an- 
cienne dont  nous  venons  de  parler,  nous  démontre  claire- 
ment la  variation  subie  depuis  lors  par  ces  eaux  dans  leur 
composition  chimique. 

Mais  quelle  importance  peut-on  attribuer  à  l'étendue  de 
cette  ancienne  masse?  Il  est  assez  difficile  de  le  dire.  Tou- 
tefois, si  les  sources  qui  l'ont  déposée  jaillissaient  autrefois 
au  pied  de  la  colline  dominée  par  la  vieille  tour  de  Ram- 
baud, comme  permettent  de  le  supposer  les  nombreux  filets 
d'eau  que  l'on  aperçoit  encore  en  cet  endroit,  on  se  trouve- 
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rait  eu  i^réseuce  d'un  dépôt  pouvant  mesurer  40  mètres  de 
long  sur  20  mètrevs  de  large  et  50  à  80' centimètres  d'épais- 
seur. 11  y  aurait  là,  comme  on  le  voit,  un  volume  d'une 
certaine  importance. 

Nous  avons  rencontré  plus  haut  en  montant  dans  le  bois, 
plusieurs  autres  affleurements  que  n'indique  nulle  trace 
d'eau.  Eulin  en  continuant  l'ascension  du  flanc  de  la  vallée 
on  trouve  à  uue  liatueur  de  -iO  mètres  au-dessus  du  lit  de 
la  Couze,  la  source  actuelle.  Cette  eau  est  abondante,  lim- 
pide, acidulé  et  ferrugineuse.  Elle  offre  deux  bassins  bouil- 
lonnants dont  la  température  est  de  16".  Les  deux  bassins 
se  touchent  et  la  composition  de  l'eau  ne  présente  qu'une 
légère  diiférence.  Ces  eaux  s'avancent  daus  une  rigole  dont 
elles  ont  solidifié  les  parois,  puis  elles  se  précipitent  d'une 
hauteur  de  20  mètres,  en  formant  plusieurs  nappes  éche- 
lonnées sur  des  travertins  calcaires  qu'elles  ont  déposés. 

En  contemplant  cette  masse  imposante  du  bord  de  la 
route  au  fond  de  la  vallée,  on  croirait  voir  la  tête  d'un 
animal  monstrueux  s'avancer  et  vomir  l'eau  calcarifère. 

A  Saint-l'loret  on  nous  a  indiqué  une  grotte  naturelle, 
assez  spacieuse,  sise  sur  le  penchant  de  la  colline  qui  do- 
mine cette  localité.  On  y  accède  par  un  sentier  très  escarpé. 
Outre  une  source  minérale  renfermée  dans  un  petit  bassin 
soigneusement  recouvert  par  une  plaque  métallique,  on  y 
remarque  des  suintements  nombreux  qui  ont  formé  sur  le 
sol  de  la  grotte  une  couche  de  travertin.  Que  saint  Floret 
ait  habité  cette  grotte,  comme  le  prétend  la  tradition  lo- 
cale; qu'à  ]a  prière  du  saint  une  source  ait  jailli  en  cet 
endroit  et  qu'en  s'y  désaltérant  il  ait  communiqué  à  cette 
eau  une  vertu  surnaturelle;  que  les  habitants  des  environs 
ayant  foi  en  cette  vertu  y  conduisent  leurs  enfants  pour  en 
obtenir  la  guérison,  ce  sont  là  des  faits  dont  nous  n'avons 
pas  à  constater  l'authenticité.  En  place,  nous  avons  admiré 
l'intéressante  florule  que  nous  a  révélé  l'examen  des  traver- 
tins recueillis.  Seuls  les  échantillons  prélevés  à  l'entrée  de 
la  grotte  ont  donné  de  beaux  résultats  ;  ceux  recueillis  a 
l'intérieur  ont  été  trouvés  très  pauvres  ou  stériles,  comme 
c'était  à  prévoir.  Ce  qui  a  confirmé  une  fois  de  plus  nos 
observations  antérieures  :  les  diatomées  ne  se  forment  pas 
à  l'obscurit-é. 
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Achnanthes  cuarctata  Grun. 

Achnanthes  Hayis-aldii  Schars.  (PL  YII,  fig.  44).  —  Nou- 
veau pour  la  région. 

Achnanthes  lanceolata  Grun. 

Achnanthes  niinutissima  Ktz. 

Achnantlies  niinutissima  var.  curta  V.  H. 

Achnanthes  niinutissima  var.  cryptocephala. 

Amphora  Uhyca  Eh. 

Amphora  Normannii  Rab. 

Ampliora  ovalis  Ktz. 

Amphora  ovalis  var.  elongata  Ostr.  var.  nov.  (PI.  VIT, 
fig.  31,  p.  25). 

Canipylodicus  Clypeus  Eh.  —  Nouveau  pour  la  région. 

C anipylodiscus  noricus  Eh. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 

Cocconeis  Grosh  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  VII,  fig.  43).  —  Se 
distingue  ùe  notre  Cocconeis  Rouxii  [Diatom.  d'Au- 
vergne [1893 j,  Pi.  I,  fig.  3''),  par  l'absence  de  no- 
dules sur  l'anneau  marginal,  par  ses  stries  moins 
serrées,  par  l'aire  axiale  plus  développée,  surtout 
autour  du  nodule  central  et  par  la  ponctuation  des 
stries  transversales. 

Longueur  43  /t;  largeur  23  fx;  11  stries  en  10  /x 
sur  l'anneau  marginal. 

Nous  dédions  ce  beau  Cocconeis  à  M.  Gros,  phar- 
macien, à  Clermont,  notre  ancien  élève,  pour  l'in- 
térêt qu'il  a  constamment  manifesté  à  l'égard  de  nos 
travaux. 

CymheUa  aequalis  W.  Sm. 

Cymbella  aequalis  var.  diminuta  V.  H. 

CymheUa  aspera  Eh. 

CymheUa  parva  W.  Sm. 

CymheUa  pusilla  Grun. 

Cymbella  ventricosa  Ktz. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Diploneis  elliptica  var.  grandis  Pant. 

Diploneis  ovalis    Cleve. 

Diploneis  ovalis  var.   elongata   A.    Sch. 

Denticula  elegans  Ktz. 

Denticula  tenuis  Ktz. 

Epithemia  argtis  Ktz. 
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Fragilaria  hrcvistriata  Grrun. 

Fragilaria  brevistriata  var.  pusilla  Grun. 

Fragilaria  construens  Grun. 

GoîTiphonevia  constrictum  Eh.. 

Gomphoiiema  dichotomuvi   Ktz. 

Gomplioiiema  gracile  Eh. 

Gomphojiema  salinarum  Paiit.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Gomphonema  Sancte  Floretense  Ost.  sp.  nov.  (PI.  VII, 
fig.  19).  —  Yalve  anguleuse,  à  extrémités  acuminée» 
et  arrondies. 

Longueur  36  jx;  largeur  8  /x;  11  stries  en  lOi  fx. 

Hantzschia  ainphio.rys  Grun. 

Hantzschia  viajor  Grun. 

Hantzschia  vivax  Grun. 

Mastogloia  élliptica   Ag. 

Mastogloia  eUiptica   var.    Dansei   Thw. 

Melosira  arenaria  Moor. 

Melosira  crenulata  Ktz. 

Melosira  lineolata  V.  H. 

Melosira  Roeseana  Rab. 

Melosira  tenuissima  Grun. 

Melosira  varennaruTn  M.  Per. 

Melosira  varions  Ag. 

Navicida  appendiculata  Ktz. 

Navicula  atomoïdes  Grun. 

Navicula  atomus  Grun. 

Navicula  hacillaris  Cleve. 

Navicula  borealis  Eh. 

Navicula  Brebissomi  Ktz. 

Navicula  Brebissonii  var.  diminuta   V.    H. 

Navicula  Brebissonii  var.   linearis  Grun. 

Navicula  cmcta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri   Grun. 

Navicula  lacunarum  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  limanense  Ostr.  sp.  nov.  (PI.  VII,  fig.  32).  — • 
Valve  elliptique  lancéolée,  à  extrémités  arrondies; 
stries  finement  ponctuées,  les  médianes  légèrement 
courbées,  puis  parallèles  et  normales  au  raphé,  celles 
des  extrémités  convergentes  vers  les  nodules  termi- 
naux, au  nombre  de  14  en  10  fx  au  milieu  de  la 
valve,  plus  serrées  aux  extrémités;  raphé  droit;  aire 
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liyaliue  axiale  étroite  et  peu  développée  autour  du 
nodule  central. 

Longueur  '52-37  u;  larg  ur  9-11  fx. 

Cette   navicule    est   rare    dans    ce    dépôt   mais   se 
trouve  plus  fréquente  dans  le  travertin  des  Roches. 

Aavicula  viajor  Ktz. 

Aavicula  ohlonga  Ktz. 

Navicula  perpusilla  Grun. 

Aavicula  radio  sa  Ktz. 

Navicula  Schilbeeskyi  Pant.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  Siltcula  Cleve.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  silicula  var.  curla  Ostr. 

Navicx'da  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  amphibia  Grun. 

NitzscJiia  bilohata  W.  Sm. 

Nitzschia  bilohata  var.  ininor    Grun. 

Nitzschia  communis  Rab. 

Nitzschia  comviunis  var.  ohtusa  Grun. 

Nitzschia  commutata  Grun. 

Nitzschia  debilis  Pant. 

Nitzschia  dubia  W.Sm. 

Nitzschia  fonticola  Grun. 

Nitzschia  frustuluvi  Grun. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzschia  hybrida  Grun. 

Nitzschia  Kittlii  Grun. 

Nitzschia  Kittlii  var  minor  Ostr.  nov.  var.  —  Longueur 
60  11. 

Nitzschia  linearis  W.  Sm. 

NitZ'chia  mijiuta  Bleisch. 

Nitzschia  RUGOSA  Ostr.  sp.  nov.  (PI.  VII, fig.  28).  —  Valve 
légèrem-ent  recourbée,  à  terminaisons  prolongées, 
rétrécies  et  capitées;  marge  carénale  rectiligne,  pa- 
rallèle à  la  partie  moyenne  de  la  marge  dorsale; 
stries  ponctuées,  donnant  à  la  face  valvaire  un  as- 
pect rugueux. 

Longueur  97  fx  ;  largeur  8  /^  ;  5  points  carénaux 
et  22  strirs  transversales  en  10  /i. 
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Cette   espè  e,   très   distincte,    est   assez   fréquente 
dans  plusieurs  échantillons  (1). 

Nitzschia  sinuata  W.  Sm. 

Nitzschia  spatulata  Breb. 

Nitzschia  spectahilis  E,alfs, 

Nitzschia  thermalis  Ktz. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica  M.   Per, 

Nitzscliia  vitrea  var.  minor  Ostr.  var.  nov.  —  Longueur 
40  p.. 

Rhoicosphenia  Sp.?  Ostr.  (PI.  VII,  fig.  15).  —  Longueur 
24  jjl;  largeur  6  /x;  11  stries  en  10  [x,  plus  serrées  aux 
•extrémités.   Un  seul  exemplaire  a  été  observé. 

Cette  forme  ne  peut  être  identifiée  avec  le  Rhoi- 
cosphenia curvata. 

Rhopalodia  gihherula  O.  Mull. 

Rhopalodia  gihherula  var.  producta  0.   Miill. 

SurireUa  hi^<eriata  Breb. 

Surir ella  viinuta  Breb. 

SurireUa  ovalis  Breb. 

SurireUa  ovata  Ktz. 

SurireUa  spiralis  Ktz. 

Synedra  affinis  Ktz.  var.  travertinorum  Ostr.  var.  nov. 
(PI.  YII,  fig.  3G).  —  Longueur  18  /x;  largeur  4  jn; 
16  stries  en  10  fx.  A  comparer  avec  le  Synedra  affinis 
var.  thervialis  M.  Per.  (Pi.  III,  fig.  17)  du  traver- 
tin de  Vol  vie. 

Synedra  minuscula. 

Synedra  ulna  Eb. 

Synedra  ulna  var.  longissima  W.  Sm. 


TRAVERTINS  DE  TERNANT   (Puy-de-Dôme) 
(M.  Peragallo). 

Ternant  est  une  commune  du  canton  d'Ardes-sur-Couze, 
voisine  de  celles  de  Saint-Herent  et  de  Mareugbeol  et  les 


(1)  Al  comparer  avec  le  Nitzschia  vitrea  var.  scintil/ans  de  Ternant,  p.  139 
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sources  minérales  de  ces  trois  localités  se  suivent  à  peu  de 
distance  les  unes  des  autres,  s  r  la  même  faille  géologique. 
Comme  elles  sont  toutes  sur  la  rive  droite  du  ruisseau  de 
Ternant,  elles  appartiennent  en  réalité  à  la  commune  de 
Saint-Herent,  le  ruisseau  de  Ternant  formant  la  limite 
dfes  communes,  mais  nous  les  étudierons  d'après  la  classifi- 
cation habituelle  du  pays. 

En  descendant  la  vallée  de  Ternant  de  l'ouest  à  l'est,  on 
trouve  d'abord  les  sources  de  Ternant,  vis-à-vis  cette  loca- 
lité, puis  celles  de  Pouzeix  (commune  de  Mareugbeol,  enfin 
la  ligne  de  sources  quittant  le  ruisseau  de  Ternant  gagne 
la  vallée  du  ruisseau  de  Saint-Herent  jusqu'à  ce  village. 

Il  serait  bien  difficile  de  compter  les  sources  qui  jaillis- 
sent dans  le  lit  même  du  ruisseau  r'e  Ternant.  En  face  de 
cette  localité,  à  part  r  des  premières  sources  qui  nous  ont 
fourni  des  matériaux;  les  sources  de  Loubinoux  et  de  Gol- 
fier,  jusqu'à  Pouzeix,  c'est-à-dire  sur  un  parcours  d'environ 
deux  kilomètres,  le  ruisseau  paraît  en  ébullition  quand  les 
eaux  sont  basses. 

Les  sources  dites  de  Ternant  sont  : 

1.  La  source  de  Loiibinoux.  —  Elle  sort  d'une  colline  à 
cent  mè^:res  au  moi^s  du  ruisseau  et  gagne  celuici  en  arro- 
sant une  prairie  dont  la  flore  est  intéressante  ;  à  noter  Tri- 
gloclnn  palustre,  Carex  levigata,  que  je  n'ai  jamais  ren- 
contrés ailleurs  dans  la  région  d'Issoire;  GJau.r  waritima. 
Elle  forme  une  sorte  de  tourbière  de  10  mètres  carrés  à  peu 
près,  mais  dans  laquelle  on  sent  sous  les  pieds  un  terrain 
--'olide.  grâce  au  travertin.  On  a  fait  à  côté  des  travaux  de 
captage,  mais  l'exploitation  a  été  abandonnée. 

2.  Source  Golfier.  —  Au  dessous  de  la  précédente,  près  du 
ruisseau;  sensiblement  sulfureuse;  plus  ferrugineuse  que 
la  précédente;  travertin  réceni  dans  une  petite  tourbière, 
travertin  ancien  aux  environs,  mais  au-dessus  du  jaillisse- 
ment actuel.  Peu  exploitée. 

3.  Source  Eayolle.  —  A  deux  cents  mètres  en  aval;  a 
l'entrée  de  la  vallée  de  Eoubeyrent;  trè^  ferrugineuse;  peu 
de  dépôts  ralcniros:  travertni  ancien  bien  au-dess^'s  du  jail- 
lissement actuel.   Très  exploitée  avant  la  guerre. 

4.  Suintements  d'enu  douce  en  aval  de  la  précédente, 
faisant  beaucoun  de  déi  ôf  calcaire  qui  se  perd  dans  ^e  ruis- 
seau. 
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5.  Source  Coudert.  —  Plus  bas,  et  toujours  près  du  ruis- 
seau ;  beaucoup  de  dépôts  ferrugineux  et  calcaires  mélangés 
et  restant  pulvérulents.  Exploitation  abondante. 

G.  lluisselet  de  Souillé.  —  Profonde  découpure  au  fond 
d'e  laquelle  jaillisseut  de  nombreuses  sources  déposant  beau- 
coup de  calcaire. 

De  tous  ces  travertins,  treize  échantillons  ont  été  soumis 
à  mon  examen;  ces  échantillons  très  semblables  entre  eux 
et  de  composition  homogène,  m'ont  donné  la  magnifique 
florule  suivante  : 

Achnanthes  Delpiroui  Hérib.  sp.  nov.  (Pl.  II,  fig.  1, 
p.  113). 

Achnanthes  exilis  Ktz. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  lanceolata  var.  elongata  Grun. 

Achnanthes  lanceolata  var.  Haynaldii  Schaars.  —  JN^ou- 
veau  pour  la  région. 

Achnanthes  minutissivia  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  var.  cryptocephala  Grun. 

Achnanthes  Pagesi  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  II,  fig.  2,  p.  114). 

Achnanthes  subsessilis  Ktz. 

Amphora  Athanasii  M.  Per.  5p.  nov.  (Pl.  I,  fig.  1).  — 
Valve  cymbiforme  allongée,  à  extrémités  arrondies; 
striation  de  la  partie  ventrale  de  la  valve  très  fai- 
ble, et  visible  seulement  vers  les  extrémités  ;  la  stria- 
tion de  la  partie  dorsale  est  semblable  à  celle  de 
V Amphora  iihyca  Eh.,  mais  plus  accentuée,  lais- 
sant au  centre  une  area  plus  grande,  fortement  pro- 
longée latéralement  et  parallèlement  au  bord  dor- 
sal ;  le  long  du  raphé  les  stries  de  la  partie  médiane 
sont  réduite^  à  un  faible  granule  mais  ne  ^sont  pas 
interrompues. 

Longueur  50-60  fx  ;  largeur  méd^'ane  de  la  valve 
9-12  fi  ;  stries  au  nombre  de  10  au  milieu  et  12-13 
en  10  /x  aux  extrémités  le  long  du  bord  dorsal. 

Diffère  de  V Amphora  Iihyca  par  sa  striation  plus 
forte  et  plus  espacée,  et  par  son  aire  hyaline  plus 
développée. 

Nous  dédions  cette  belle  Amphora  au  cher  Frère 
Athanase,  visiteur,  en  reconnaissance  de  ses  encou- 
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ragements  en  vue  de  la  publication  du  présent  mé- 
moire. 

Amphora  gracilis  Eh. 

Amphora  lihyca  Eli. 

Amphora  ovalis    Ktz. 

Amphora  pediculus  Ktz. 

Amphora  perpusilla  Grun. 

Amphora  salma  W.    Sm. 

Amphora  salina  var.   capitata  M.  Per. 

Cocconeis   placentula   Eh. 

Cymbella  a f finis  Ktz. 

Cymbella  cistula    Hempr. 

Cymhella  Coudertii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  4).  — 
Valve  cymbiforme,  à  bord  dorsal  fortement  courbé, 
et  bord  ventral  droit,  ou  légèrement  renflé;  extré- 
mités arrondies,  quelquefois  faiblement  produites; 
raphé  arqué,  oblique;  aire  axiale  très  petite,  peu  ou 
pas  élargie  autour  du  nodule  médian;  stries  non  dis- 
tinctement granulées  ou  divisées,  régulièremeni  ra- 
diantes, les  médianes  non  terminées,  du  côté  ventral, 
par  des  granules  renforcés. 

Longueur  40-60  //.  ;  7-10  stries  en  10  fx,  du  côté 
dorsal  et  10-12  du  côté  ventral. 

Analogue  au  Cyvihella  parva  W.  Sm.,  dont  :1 
diffère  par  ses  plus  grandes  dimensions  et  ses  stries 
plus  écartées. 

Nous  dédions  cette  belle  Diatomée  à  M.  l'abbé 
Coudert,  en  v«ouvenir  de  son  aimable  contribution  à 
la  publication  de  nos  laborieuses  recherches  sur  les 
Diatomées  des  travertins  déposés  par  les  sources  mi- 
nérales de  notre  province. 

Cymhella  cymhiformis   Eh. 

Cymbella  hungarica    Grun. 

Cymbella  minuscvla   Grun. 

Cymhella  parva  "W.  Sm, 

Deniicida  elegans  Ktz. 

Denticula  Kittoxiaxa  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Dentictila  valida  Pedic. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Dipïoneis  elliptica  var.  grandis  Pant.   —   Nouveau   pour 
la  région. 
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Diploneis  eAliptica  var.  Lauogensis  Gnin,  —  Nouveau 
pour  la  région. 

Diploneis  ellipUca  var.  minutissima  Grun. 

Diploneis  elliptica  var.    ohlongella   Naeg. 

Encyonema  gracile  Rab. 

EncyoneTna  ventricosum    Eh. 

Epithcinia  argus  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ivtz. 

Epithemia  turgida  var.  granulata    Grun. 

E pithemia  turgida  var.  porcellus  M.  Per. 

Eunotia  Junaris  Grun.  var.  suharcuata  Grun. 

Fragilaria  bacillum  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  III,  fig.  10). 
—  Très  petite  espèce  de  forme  bacillaire,  à  extrémi- 
tés arrondies;  stries  marginales,  robustes,  interrom- 
pues au  milieu  d©  la  valVe. 

Longueur    10-15   jx  ;    largeur   3-4   fx  ;    10   stries  en 

10     fX. 

Très  semblable  à  la  valve  supérieure  de  VAch- 
nanthes  hacillum  M.  Per.  de  Tambour  (p.  86,  Pi. 
II,  fig.  12),  mais  en  difEère  par  sa  forme,  propor- 
tionnellement, plus  longue  et  ses  stries  plus  courtes 
et  plus  robustes. 

Fragilaria  virescens   Ealfs. 

Gomphonema  ahhreviatum  Ktz. 

Goinphoneina  angustatum  Ktz. 

Gomjyhonema  comTnutatum  Grun. 

Gomphonema  intricatum  Ktz. 

Gomphoncma  olivacum    Eb. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Gomphonema  parvulum,  var.  suhcapitata. 

Hantzschia  amphioxya    Grun. 

Hantzschia  ainphina-ys  var.  arveiîjSta  M.  Per.  var.  nov. 
(PI.  II,  fig.  34).  —  Yalve  longue  et  étroite,  à  extré- 
mités atténuées-capitées ;  bord  dorsal  droit,  bord 
ventral  légèrement  creusé  ;  points  carénaux  ronds  et 
inégalement  espacés. 

Longueur  8O1-IOO  m  ;  largeur  6-9  fx  ;  5  points  caré- 
naux et  16  stries  e  nlU  fx. 

Hantzschia  amphioxys  var.  hisptda  M.  Per.  var.  nov.  (PI. 
II,  fig.  30).  —  Forme  plus  robuste  et  plus  grande 
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que  celle  du  llantzschia  Amphioxys  var.  major 
Grun.  ;  points  caréuaux  ronds,  très  espacés  au  mi- 
lieu de  la  valve  ;  présentant  sur  la  valve  deux  lignes 
louo'itudinales,  irrégulières,  de  granules  ou  petites 
épines  inégalement  espacées. 

Longueur  110-140  fj.;  largeur  10-15  fx;  4-6  points 
carénaux  en  10  //  et  10  stries  au  milieu,  12  stries 
aux  extrémités  de  la  valve  en  10  fj.. 

Hantzscliia  amphioxys    Gr.  var.    major   Grun. 
Hantzschia  ainphiowys  var.    innior  Grun. 

Mastogloia  DaTiseï   Tli.w 
Melosira  Roeseana  Eab. 
Mclosira  varians   Ag. 
Melusira  circulare  Ag. 

Navicula  appendiculata  Ktz. 

NavicuJa  appendicvJata  var.    irrorata    Grun. 

Navicula  hacillans  Greg.   var.   inconstantissima  Grun. 

Navicula  hicapitata  Lag. 

Navicula  hicapitata  var.  hyhrida  M.  Per. 

Navicula  hisulcata  Lag. 

Navicula  horealis  Eh. 

Navicula  Brehissoyiii    Ktz. 

Navicula  Brehi.^sonii  var.  dimimita  Grun. 

NavicuJa  Brehissonii  var.  suhprodticta    Grun. 

Navicula  Cari  Eh. 

Navicula  Carivar.  angusta  Grun. 

Navtcula  cincta   Eh. 

Navicula  cincta   var.   Heufleri  Grun. 

Navicula  commutata  Grun. 

Navicula  cryptocepliala  Ktz.  var.  exilis  Ktz. 

Navicula  dicephala  W.   Sm.  var.  minor  Grun. 

Navicula  fa^ciata  Lag. 

Navicula  Gasilidei  Her.  .s;;,   nov.   (PI.  I,  fig.   11,  p.  92). 

Navicula  GasHidei  var.  major  ]\L  Per.  var.  nov.  (PI.  T. 
■fig.  12).  —  En  général  plus  grande  que  le  type;  aire 
hyaline  plus  développée  de  forme  lancéolée,  un  peu 
surélargie  seulement  au  centre  de  la  valve;  raphé 
peu  ou  point  oblique  à  pores  centraux  robustes. 

Longueur  140-180  fi;  largeur  25-30  jx;  6  côtes  en 
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10  //,  au  milieu  de  la  valve,   8  aux   extrémités     (1). 

Navicula  Gasilidei  Her.  var.  minor  M.  Per.  var.  nov.  (PL 
I,  fig.  13).  — •  Toujours  plus  petite  que  le  type;  area 
moins  large  et  largement  arrondie  autour  du  nodule 
médian;  côtes  très  radiantes  au  milieu  et  convergentes 
aux  extrémités. 

Longueur  50-80  p.  ;  largeur    12-16  /a  ;    7-8    côtes 
en  10  p.. 

Navicula  gigas  Ktz. 

Navicula  leptogongyla  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  limosa  Ktz. 

Navicula  major  Ktz. 

Navicula  microsta^iron  Eh. 

Navicula  ohlonga  Ktz.  var.  alternans  M.  Per.  var.  -nov. 
(PI.  I,  fig.  23).  —  Diffère  du  type  par  sa  forme 
rhombique,  à  extrémités  arrondies,  et  par  ses  côtes 
centrales  qui  sont  alternativement  longiies  et 
courtes. 

Navicula  yarva    Eh. 

Navicula  fusilla  W.  Sm. 

Navicula  pygmoca  Ktz. 

Navicula  rhyncocephala  Ktz. 

Navicula  rwpestris  Ktz. 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sphaerophara  Ktz.  var.  Schmidtii  M.  Per.  nov. 
var.  (PI.  I,  fig.  16,  p.  109). 

Navicula  suhcapitafa  Greg.  var.  stauroneiformis  Grun. 

Navicula  ventricosa  Ktz. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitz-'^chia  amphihia  Grun. 

Nitzschia  apiculata  Grun. 

Nitzschia  hilohata  W.  Sm.  var.  fossUis  Grun. 

Nitz>tchia  Coudeutii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  III,  fig.  14).  — 
Semblable,  comme  forme,  au  Nitzschia  slagnaruui 
Eab.,  (Y.  H.  Syn.  PI.  59  f.  24),  mais  à  extrémités 
plus  nettement  capitées;  stries  très  nettes,  distincte- 
ment granulées;  points  carénaux  irréguliers. 


(1)  Comparez  avec  NavicuLi  major  Tar.  Pagersi  R.  d'aub.  du  Travertin 
de  St-Nectaire,  p.  76. 
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Longueur  50-80  /x;    largeur    médiane    8-10  /x;   S 

points  ca relia ux  et  18  stries  eu  10  fj.. 
Nitzschia   duhia   W.    Sm.    var.    mixor   M.    Per.    var.    nov. 

(PI.  II,  fig.  33).  --  Plus  petite  et  plus  fortemer.t 

striée  que  le  type. 

Longueur  40-60  y.  ;  largeur  8-10  /x  ;  9  points  et  20 

stries  en  10  //. 
Niizschia  frustulu/n  Grun. 
Nitzschia  frustuluTn  var.   perminuta  Grun.    —    Nouveau 

pour  la  région. 
Nitzschia  frustulwm  var.  tenella  Grun,  —  Nouveau  pour 

la  région. 
Nitzschia  linearis  W.   Sm. 

Nitzschia  littorea  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Nitzschia  palea  W.  Sm. 
Nitzschia  palea  var.  temarostris  Grun. 
Nitzschia  stagxarum  Rab.   —  Nouveau  pour  la  région. 
Nitzschia  thermalis  Grun. 
Nitzschia  vitrea  Norm.  var.  gaUica  M,  Per. 
Nitzschia  vitrea  var.   sctnttllans  M.   Per.  var.   nov.    (PI. 

III,  fig.  13).  —  Se  distingue  du  type  par  ses  stries 

qui  sont  formées  de  petits  granules  allongées,  et  dont 

les  intervalles   qui   les  séparent  forment  des  lignes 

longitudinales,  irrégulières,  donnant  à  la  valve  un 

aspect  scintillant. 

Longueur   60-90   fi  ;   largeur  médiane    10-12  /x  ;   5 

points  carénaux,  carrés,  et  22  stries  en  10  p.. 
Pleurosigma  acuminatum  Grun. 
Rhoicosphenia  curvata  Grun. 
RJioiscosphenia  curvata  var.  fracta  Grun.  —  Nouveau  pour 

la  région. 
Rhopalodia  rjihherula  0.  Miill. 
Rhopalodia  gihherula  var.  directa  0.   Mûll.  —  Nouveau 

pour  la  région. 
Rhopalodia  gihherula  var.  prodncfa  0.  Miill. 
Rhopalodia  gihherula  var.  protracta  0.  Miill. 
Rhopalodia.  musciilus  0.  Miill. 
Rhopalodia  musculus  O.  Miill.  var.  capitata  M.  Per.  (PI. 

II,  fig.  9,  p.  94). 
Rhopalodia  succincta  0.  Miill. 
Rhopalod  a   veniricosa  0.    Miill. 
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Scoliopleura  gallica  M.  Per,  (PI.  II,  fig.  35;  p.  94). 

Stauro7ieis  anceps  Eli.  var.  linearis  Eli. 

Stauroneis  Smithii  Grun. 

Surirella  Chassag^^jei  Hérib.  sp.  iiov.  (PI.  III,  fig.  8).  — 
De  forme  ovalaire,  à  extrémités  relativement  aiguës, 
et  très  différentes;  côtes  courtes,  mais  cependant  plus 
longues  que  dans  le  SnrireUa  ovcùlis  (1/3  de  la  dis- 
tance du  bord  à  la  ligue  médiane  de  la  valve,  me- 
suré sur  la  strie) ,  terminée  par  une  perle  assez  appa- 
rente ;  entre  la  ligne  des  perles  et  le  bord  de  la  valve, 
on  aperçoit  des  stries  marginales,  prolongement  des 
stries  de  la  valve  vers  les  bords  de  l'autre  côté  de  la 
carène. 

Longueur  88-100  p.  ;  largeur  médiane  35-40  jx  ;  3-4 
côtes  et  16  stries  en  10  /x. 

Nous  dédions  ce  Surirella  à  M.  le  docteur  Chas- 
sagne,  notre  cber  et  ancien  élève,  en  souvenir  des 
écliantillons  des  travertins  de  Médagues,  qu'il  a  eu 
l'amabilité  de  nous  procurer. 

Surirella  Couderti  Hérib.  sp.  non.  (PI.  III,  fig.  1).  — 
De  forme  elliptique  allongée, assez  grande  et  robuste, 
à  extrémités,  souvent  peu  dissemblables  et  plus  ou 
moins  arrondies;  côtes  robustes,  quelquefois  doubles, 
se  prolongeant,  en  s'affaiblissant,  jusqu'à  la  limite 
des  stries,  qui  parfois,  n'atteignent  pas  le  milieu  de 
la  valve,  oii  i^  existe  dlors  une  aire  lisse  de  forme 
lancéolée;  stries  bien  visibles,  formées  de  granules 
allongées  souvent  bien  marqués  ;  surtout  sur  la  par- 
tie des  stries  avoisinant  le  milieu  de  la  valve. 

Longueur  110-130  fi;  largeur  médiane  40-50  /jl; 
3-4  côtes  et  10-12  stries  en  10  /x. 

Diffère  du  Surirella  ovalis  par  sa  plus  grande 
robustesse,  par  ses  côtes  plus  longues,  et  par  ses 
stries  granulées  ;  du  Surirella  eJegans  par  sa  taille 
plus  petite,  ses  côtes  plus  rapprochées  et  ses  stries 
plus  fortes,  plus  écartée  et  granulées. 

Surirella  Couderti  var.  minor  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  III, 
fig.  2).  —  Toujours  plus  petite  que  le  type,  et  plus 
dissymétrique;  une  extrémité  étant  arrondie  et  l'au- 
tre aiguë  ;  aire  hyaline  assez  largement  développée 
vers  la  partie  moyenne. 
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Longueur  GO-80  /x. 

Nous  dédions  cette  belle  espèce  ainsi  que  sa  va- 
riété à  M.  l'abbé  Coudert,  à  titre  de  souvenir  recon- 
naissant, pour  avoir  eu  l'amabilité  de  m'envoyer  des 
travertins  de  plusieurs  sources  nmérales  de  sa  région, 
en  particulier  ceux  de  Ternant,  Mareugheol,  St-Hé- 
rent,  etc.,  ainsi  que  des  renseignements  précieux  sur 
les  sources  qui  les  ont  déposés. 

Surirella  crumena  Breb. 

Surirella  Tninuta  Breb. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovalis  var.  fossilis  M.  Per  (PI.  III,  fig.6;  p. 96). 

Surirella  ovalis  var.  linearis  M.  Per,  var.  nov.  (PI.  III, 
fig.  4) .  —  De  forme  ovalaire  très  allongée  et  à  côtes 
très  courtes. 

Longueur  80-95  p.  ;  largeur  médiane  18-20  /x  ;  2-3 
côtes  et  12-1-j  stries  en  10  tx. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Synedra  niinvscula  Grun. 

Synedra  ulna  Eh. 

Synedra  ulna  var.  danica  Ktz. 

Synedra  vitrea  Ktz. 

Vanheurckia  vulgare  V.  Heurck. 


TEAVERTINS  DE  MAREUGHEOL  (Puy-de-Dôme) 
(M.  Peragallo). 

Les  sources  et  travertins,  dits  de  Mareugheol  ,sont  situés 
en  face  du  hameau  de  Pouzeix,  sur  la  rive  droite  du  ruis- 
seau de  Ternant  et,  par  conséquent,  comme  je  l'ai  dit  pré- 
cédemment, appartiennent  en  réalité  à  la  commune  de 
St-Hérent. 

Ils  font  suite  à  ceux,  dits  de  Ternant;  ils  consistent  en: 

1°  Suintements  d'eau  douce  dans  une  brèche  faisant  beau- 
coup de  dépôts  calcaires  mais  pas  ferrugineux. 

2°  Source  exploitée  comme  eau  de  table  par  les  gens  du 
pays  ;  ni  trop  ferrugineux  ni  trop  calcaire.  Elle  est  un  peu 
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éloignée  du  ruisseau,  dans  la  direction  de  St-Héreut.  Peu 
de  travertin  récent  sur  son  parcours  jusqu'au  ruisseau. 

■3°  Suintements  d'eau  minérale,  à  peu  de  distance  de  la 
précédente  sur  le  chemin  de  Pouzeix  à  Souillé;  déposent  du 
travertin. 

Les  divers  échantillons  recueillis  nous  ont  donné  la  flo- 
rule  suivante: 

Achnanthes  Hauchïana  Grun. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achriantlics  niinutvssima  Ktz. 

Aiiiphora  Atiiaxasii  M.  Per.  (PI.  I,  fig.  1,  p.  134). 

Amfhora  glohulosa  Schnm. 

ÂTnphora  libyca  Eh. 

ATnphora  ovalis  var.  gracilis  Y.   H. 

Ainphora  pediculus  Ktz. 

Cyinhella  cistula  Ivirch.   var.    moculata   f.    subrecta   Ost. 
nov.f.  (PL  YII,  fig.  39,  p.  154). 

Cyvihella  Couoerti  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  4,  p.  156). 

Cywhella  hungarica  Pant. 

Cyinhella  inaculata    Ktz.    f.    curta. 

Denticula  valida  Pedic. 

Diploneis  elUptàca  Cleve. 

Diploneis   elliptica  var.   Tuinuta. 

Diploneis  ovalis   Cleve  var.    ohlongeUa. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Gomphonema  angustafum  Ktz. 

Gomphonema  insigne  Greg. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Hantzschia   amphioœys   Grun. 

Melosira  Roeseana  Rab. 

Meridion  circulare  Ag. 

Meridion  Heribaudt  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  YII,  fig.  40).-- 
Diffère  du  ]\feririon  circulare  Ag.  en  ce  que  sa  face 
connective  est  incurvée  comme  celle  du  Rhoicosphe- 
nia  curvata.  Face  valvaire  non  observée. 
Longueiir  75  p.. 

Je  dédie  cette  forme  si  intéressante,  qui  pourrait 
même  être  érigée  en  un  Genre  particulier  et  nouveau 
au  si  regretté  Frère  Héribaud  en  souvenir  de  notre 
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longue  collaboratiou  et  franche  amitié,  et  également 
pour  l'idée  géniale  qu'il  a  eu  de  se  livrer  à  l'étude 
des  Diatomées  des  travertins  des  eaux  minérales, 
mine  inépuisable  qui  n'avait  pas  encore  été  exploi- 
tée, 

Navicula  Gasilidei  Hérib.  var  minor  nov.  var  (PI.  I,  fig. 
13,  p.  136). 

JXavicula  limosa  Ktz 

Navicula  ohlonga  var.  alternans  M.  Par.  var.  nov.  (PI.  I, 
fig.  23,  p.  138). 

Navicula  ohlonga  var.  Gasilidei  M.  Per.  var.  nov.  — 
Même  forme  extérieure  et  strialion  que  le  Navicula 
ohlonga  var.  alternans ;  n'en  diffère  qu'en  ce  que  les 
stries  médianes  de  la  valve  ne  sont  pas  alternative- 
ment longues  et  courtes,  mais  augmentent  progres- 
sivement de  longueur  de  part  et  d'autre  de  la  strie 
médiane  comme  dans  le  type,  dont  il  diffère  cepen- 
dant par  sa  forme  extérieure. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  rupestris  Hantz. 

Navicula  sphaerophora  var.  obtusa  M.  Per.  var.  nov.  (PI. 
I,  fig.  16,  p.  109). 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridis  var.  commutata  Grun. 

Nitzschia  duhia  var.  minor  ]\[.  Per.  var.  nov.  (PI.  II,  fig. 
33,  p.  139). 

Nitzschia  Heufleriana  Grun. 

Nitzschia  Unearis  W.  Sm. 

Nitzschia  vitrea  Norm.  var.  gallica  M.  Per. 

Pleurosigrjia  acuminatum  W.  Sm. 

Rhoicosphenia  curvata  Grun. 

Rhopalodia  gihherula  0.   Mûll. 

Rhopalodia  gihherula  var.  producta  0.  Miill. 

Rhopalodia  svccincta  0.  Mûll. 

Stauroneis  anceps  Eh. 

Sfauroneis  SinitJtii  Grun. 

Surirella  Couderti   Hérib.   var.    minor   M.    Per.    nov.    var. 

(PI.  III,  fig.  2,  p.  140). 
Surirclla  minuta  Breb. 
Surirella  ovalis  Breb. 
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Surirella  ovalis  var.  FOSSiLis  M.  Per.  var.  nov.   (PL   III, 

Hg.  (i,  p.  9()). 
Surirella  ovalis  Var.  linkakis  M.  Per.   var.  nov.   (Pi.  III, 

fig-.4,p.  141). 
Vanheurcha  vulgare  V.  H. 


TRAVERTINS   DE   SAINT-HERENT  (Puy-de-Dôme) 

(Comere) . 

De  nombreuses  sources  minérales  ont  leur  issue  dans  le 
ruisseau  de  Saint-Hérent  qui  bouillonne  quand  ses  eaux 
sont  basses  depuis  le  hameau  de  Marcoi  à  l'O.  de  Saint- 
Hérent,  jusqu'à  celui  de  La  Croix  au  N.  ;  le  calcaire 
qu'elles  contiennent  est  entraîné  par  les  eaux  du  ruisseau 
et  ne  peut  former  de  travertin. 

Un  certain  nombre  de  sources,  cependant,  sont  situées  eu 
deliors  du  ruisseau  et  déposent  plus  ou  moins  abondamment 
du  travertin;  ces  sources  sont: 

1°  Source  de  Farges.  —  Au  milieu  d'un  cbamp  à  cent 
mètres  à  droite  du  cliemin  de  Farges  à  Saint-llérent.  Elle 
est  peu -minérale,  très  calcaire;  ses  blocs  de  travertin  en- 
trent dans  la  construction  des  murailles  du  voisinage. 

2°  Source  de  Souille.  —  Au-dessus  de  Farges,  bouillon- 
nant au  milieu  d'une  prairie.  Passablement  ferrugineuse, 
pas  de  trace  de  calcaire. 

3°  Source  de  La  Garde.  —  A  droite  de  la  route  qui  va  à 
Saint-Hérent;  bonne  eau  de  table,  ferrugineuse. 

4°  Source  de  La  Croix  à  gauclie  de  la  route  et  plus  près 
de  Saint-Hérent  ;  comme  la  précédente. 

Les  échantillons  prélevés  nous  ont  donné  la  liste  sui- 
vante: 

Achnanfhe.'!   lanceolata  Breb. 

Amphora  gracilis  Eh. 

Cymhella  rentricosa  Ktz. 

CyrriheUa  ventncosa  var.  minuta  Y.  H. 

Cymhella  cymhiformis  Eh. 

Cymhella    helvefica   Ktz. 
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Cymhella  laevis  Naeg. 

Dentlcula  frigida  Ktz. 

Diploneis  elliptica  Ktz. 

Diploneis  elliptica  var.  minutissima  Cleve. 

Encyoneinu  lunula  Grun. 

Gomphonerna  olivficeum  Ktz. 

Gomphonema  suhrainosuvi  Ag. 

Navicula  Brehissonii  Kt^. 

Nawicula  Cari  Eli. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heujieri  Grun. 

Navicula  gregaria  Donkin. 

Navicula  nivalis  Eb. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Pleurosigma  acuminatum  W.  Sm. 

Pleurosigina  Brehissonii  Grun. 

Rhoicosphenia  curvata  Grun. 

Rhopalodia  gihherula  0.  Miill. 

Rhopalodia  gihherula  var.  producta  0.   Mull. 

Surirella  hiseriata  Breb. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  ovata  var.  viinuta  Breb. 

Surirella  patella  Eh. 


TEAVEETINS   DE   BAED    (Puy-d'e-DÔme) 
(Deblock). 

On  trouve,  près  du  hameau  de  Bard,  commune  de  Bou- 
des, canton  de  Saint-Germain-Lembron,  une  source  miné- 
rale assez  abondante. 

Elle  sort  du  terrain  primitif  et  se  trouve  immédiatement 
placée  sur  la  ligne  de  démarcation  entre  ce  terrain  et  des 
couches  d'agile  rouge  très  ferrugineuse. 

Les  eaux  qui  ont  coulé  autrefois  ont  abandonné,  à  des 
distances  assez  grandes,  des  masses  de  travertins,  ce  qui 
prouve  qu'elles  étaient   plus   abondantes. 

La   dispartition    dn    Glaux   maritima   et  du   Triglochin 

10 
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palustre  qui  croissaient  sur  les  bords  indique  aussi  la  dimi- 
nution de  la  salinité. 

Un  certain  nombre  de  sources  ferrugineuses  ont  ancien- 
nement arrosé  les  terrains  autour  de  Bard,  mais  elles  diffé- 
raient de  la  source  actuelle,  laquelle  n'abandonne  plus 
qu'un  travertin   de  couleur   blancbâtre. 

Les  assises  inférieures  ont  été  mises  à  jour  par  le  proprié- 
taire lors  du  captage  de  la  source,  ce  qui  nous  a  permis  de 
soumettre  à  l'examen  la  partie  ancienne  du  dépôt. 

L'étude  faite  par  M.  Deblock  a  porté  sur  une  dizaine 
d'échantillons,  prélevés  dans  les  différentes  zones  du  tra- 
vertin. 

De  tous  les  dépôts  étudiés,  celui  de  Bard  est  sans  coni^re- 
dit,  un  de  ceux  dont  la  flore  diatomique  présente  la  olii> 
grande  variété.  Elle  comprend  pilus  de  150  espèces  ou  varié- 
tés différentes,  dont  nous  donnons  la  liste  ci-après: 

Achnanthes  Biasolettiana  Grun.  —  Nouveau  pour  la  ré- 
gion. 
Achnanthes  exilis  Ktz. 
Achnanthes  hungarica  Grun. 
Achnanthes  lanceolata  Breb. 
Achnanthes  linearis  Grun. 
Achnanthes  viicroccphala  Ktz. 
Achnanthes  ininutissima  Ktz. 
Achnanthes  parvula  Ktz. 
Aviphora  af finis  Ktz. 
ATnjjhora  ovalis  Ktz. 
Amphora  satina  W.  Sm. 
Cymhella  aequalis  W.  Sm. 
Cymbella  a f finis  Ktz. 
Cymhella   cymhiformis  Breb. 
Cymbella  delicatula  Ktz. 
Cymhella  gastroides  Kt^. 
Cymhella  helvetica  Ktz. 
Cymhella  lanceolata  Kircb. 
Cymhella  raicrocephala  Grun. 
('yrtihella  subaequalis  Grun. 
Denticula  elegans  Ktz. 
Denticula  suhtilis  Grun. 
Denticula,  tenuis  Ktz. 
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Denticula  tenuis  var.  inflafa  W.  Sm. 

Denficula   thermalis   j^^^tz. 

Diatoma  vulgare  Bory. 

Dlploneis  elliytica  Cleve. 

Diploneis  oralis  Cleve. 

Encyonema  turgidum  Grun. 

Encijonema  ventricosum  Grun. 

Epithcinia  argus  Ktz. 

Epifheinia  cistula  Kali's.  var.  crassa  Pant. 

Epithemia  turgida  Ktz. 

Epithemia  W esterviannii  Ktz. 

Epithemia  zébra  Ktz. 

Epithemia  zehra  var.  viidulatn  M.  Per. 

Eunotia  gracilis  Rab. 

Eunotia  lunari.x  Grun. 

Eunotia   lunaris  var.  undulata   Grun. 

Fragilaria  capucina  Desm. 

Fragilaria  construens  Grun. 

Fragilaria  mut  ah  dis  Grun. 

Fragilaria  mutabiUs  var.  intercedens  Grun. 

Gomphojiema  constrictum  Eh. 

Gomphonema  exîguum  Ktz. 

Goinphouema  gracile  Eh. 

Gomphonema  intricatum  Ktz. 

Gomphonema  intricatum  var.  pumila  Grun. 

Gomphonema  montanum  Schum. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Gomphonema  parvulum  var.  lanceolata  Grun. 

Gomphonema  parvulum  var.   suhcapitata  Grun. 

Gomphonema  subclavatum    Grun. 

Gomphonema  vibrio  Eli.  var.  hebridense  Greg. 

Hantzschia  amphioxys  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  var.   vivax   Grun. 

Hantzschia  virgata  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Melosira   DicJciei   Ktz. 

Melosira  Juergensii  Ag.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Meridion  circulare  Ag. 

Navicula  amhigua  Eh. 

Navicula  amhigua.  var.  capitata  Ost.   var.  nov.   (PI.  VIT, 

_    fig.  4;f.121). 
Navicula  appendiculafa  Ktz. 
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Navicula  atomus  Grun. 
Navicula  hicapitafa  Lag. 
Namcula  horealis  Ktz. 
Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  suhproducta  Grun. 
Navicula  cincta  Eh. 
Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 
Navicula  divergens  W.  Sm. 
Navicula   duhia   Eh. 
Navicula  gentilis  Donk. 

Navicula  Hilseana  Jan.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Navicula  txaequilatera  Lag.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Navicula  Kutzingiana  H.  L.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  ré- 
gion. 
Navicula  lata  Breb. 
Navicula  legumen  Eh. 
Navicula   major  Ktz. 
Navicula  mesolcyta  Eh. 
Navicula  me.wlepta  var.  Alherti  Hérib. 
Navicula  mutica  Ktz. 
Navicula  mutica  var.  Goeppertiana  Grun. 
Navicula  rtiutica  var.   quinquenodis   Grun. 
Navicula  notata  M.  Per. 
Navicula  ohlonga  Ktz. 
NoAyicula  radio  sa   Ktz. 
Navicula  retusa  Bre^  . 
Navicula  sculpta  Eh. 
Navicula  slesvicensis  Grun. 
Navicula  sphaerophora  Ktz. 
Navicula  stauroptera   Grun. 
Navicula  suhcapitata  Grun. 
Navicula  suhcapitata  var.  paucistriata  Gnin. 
Navicula  suhcapitata  var.  stauroneiformis  Grun. 
Navicula  viridis    Ktz. 
Navicula  viridis  var.  covimutata  Grun. 
Navicula  viridula  Ktz. 
Nitzschia  ampliihia  Grun. 

Nitzschia  angularts  W.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Nitzschia  angularis  var.   affinis  Grun. 
Nitzschia  hilohata  W.  Sm. 
Nitzschia  commutaia  Grun. 


—  149  — 

Nitzschia  communis  B,ab.  var,  ahhreviata  Grun. 

Nitzschia  denticula  Grun. 

Nitzschia  dis^npata  Grun. 

Nitzschia  dnbia  W.  Sm. 

Nitzschia  fonticola  Grun. 

Nitzschia  frustulum  Grun. 

Nitzschia  frtistuluTTi  var.  minutula  Grun. 

Nitzschia  hungarica  Grun. 

Nitzschia  htcngarica  var.   linearis  Grun. 

Nitzschia  Eittlii  Grun. 

Nitzschia  lanceolata  W.   Sm. 

Nitzschia  lanceolata  f^  minima  Y.  H. 

Nitzschia  lanceolata  var.    incrustans   Grun.    —   Nouveitu 

pour  la  région. 
Nitzschia  linearis  TV.   Sm. 

Nitzschia  microcephala  Grun.  —  Nouveau  pour  la  régi^în 
Nitzschia  Tninutula  Grun. 
Nitzschia  obtusa  W.  Sm. 
Nitzschia  ohtusa  var.  nana  Grun. 
Nitzschia  palea  W.  Sm. 

Nitzschia  perminuta  Grun.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Nitzschia  sigma  W.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  région. 
Nitzschia  sigma  var.  sigmatella  Grun.  —  Nouveau  pour  la 

région. 
Nitzschia  sigmoidea  W.   vSm. 
Nitzschia  spectahilis  Ralf. 
Nitzschia  thermalis  Auers. 
Nitzschia  thermalis  var.  intermedia  Grun. 
Nitzschia  tryhlionella  Hantz. 
Nitzschia  tryhlioneUa  var.  salinarum  Grui,.  —   Nouveau 

pour  la  région. 
Nitzschia  vitraea  Norm. 
Nitzschia  vitraea  var.  gallica  M.  Per. 
Pleurodgma  attenuafum  Grun. 
PI  euro  si  g  ma  Spencerii  W.  Sm. 
Pleurosigma  Spencerii  var.  Amottii  Grun. 
Rhoicosphenia  curvata  Grun. 
Rhoicosphenia  Van  Heitrckii  Grun. 
Rhopalodia  gihha  0.  Mûll. 
Rhopalodia  gihha  var.  rentricosa  0.  Mull. 
Rhopalodia  gihherula  0.  Mûll. 
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RJioiialodia  gibberula   var.    constricta    0.    Mùll. 

Rhopalodia  giberula  var.  itvoducta  0.  Miill. 

Rhopalodia  masculus  H.  Per. 

Schizonema  ramosissiviujti  Ag. 

Stauroneis  anceps  Eli. 

Stauroneis  anceps  var.   lineans   Eh. 

Stauroneis  salika  W.  Sm.  - —  Nouveau  pour  la  région, 

Stauroneis  SmitJiii  Grun. 

Surirellu  crumena  Breb. 

Stirirella  linearis  W.  Sm. 

Surirella  linearis  var.  constricta  Grun. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  ovata  var.  minuta  V.  H. 

Surirella  salina  "W.  Sm.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Synedra  araphiccphala  Ktz. 

Synedra  ulna  Eh.. 

Synedra  iilna  var,  aequalis  Grun. 

Synedra  ulna  var.  danica  Ktz. 

Tahellaria  fenestrata  Ktz. 

TaheUaria  flocculosa  Ktz. 

Vanheurchia  rhomboïdes  Breb.  var.  saxonica  Kob. 


TEAVERTINS  DE  BARÈGE  (Puy-de-Dôme) 
(M.  Peragallo). 

Barège  est  un  hameau  de  la  commune  d'Augnat,  du  can- 
ton d'Ardes-sur-Couze,  sur  la  route  de  Saint-Germain-Lem- 
bron  à  Ardes-sur-Couze  dont  il  est  éloigné  de  six  kilomètres 
environ. 

Les  sources  et  travertins  sont  situés  sur  la  rive  gauche  de 
la  Couze  ;  elles  sont  au  nombre  de  quatre  ou  cinq,  très  abon- 
dantes, et  ont  déposé  des  travertins  très  volumineux,  qui. 
ayant  obstrué  les  orifices  des  sources  les  ont  forcé  à  s'ouvrir 
un  débouché  au-dessous  des  travertins  primitifs. 

Les  travertins  anciens  contiennent  peu  de  Diatomées, 
mais  les  récents  en  contiennent  bien  davantage. 

L'examçn  des  échantillons  envoyés  par  M.  l'abbé  Cou- 
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dert,  curé  de  Yodable,  toujours  si  complaisant,  nous  ont 
permis  de  dresser  la  liste  suivante: 

Achnanthes  anhqua  M.  Per. 

Achnanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  viinutissima  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  var.   cry2)tocephala. 

Ampliora  Atiianasii  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  I,  lig.  1;  p.  134). 

Amphora  gracilis  Eb. 

Amphora  lihyca  Eb. 

Amphora  ovaJis  Ktz. 

ATnphora  ovalis  var.  Pediculus  V.  H. 

Amphora  salina  W.   Sm. 

Amphora  salina  var.  capitata  M.  Per.  sp.  nov.  (PL  I,  fig. 

5;  p.  106). 
Ceratoneis  arcus  Ktz. 
Cocconeis  lineata  Eb. 
Cocconeis  lineata  var.  euglypta  Grun. 
Cocconeis  placentula  Eb. 
Cymbella  aspera  Eb. 

Cymbella  Coudertii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  I,  fig.  4;  p.  135). 
Cymbella  cymhiformis  Breb. 

C y mbeU a  Deblockii  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  IV,  fig".  10;  p.  70). 
Cymbella  Gastroides  var.  minor. 
Cymbella  parva  V.  H. 
Denticula  valida  Pedic. 
Diatoma  vulgare  Bory. 
Diploneis    elliptica    Cleve. 
Diploneis  elliptica  var.  minutissima. 
Diploneis  ovalis  Cleve. 
Diploneis  ovalis  var.  obJongella  Cleve. 
Encyonema  caespitosum  Ktz. 
Epithemia  argus  Ktz. 
Epithemia  argus  var.  longicornis  Grun. 
Epithemia  Aspetttana  Hérib.  sp.  nov.   (PI.  VII.  fig.  29. 

30;  p.  43). 
Epithemia   ocellata    Ktz. 
Epithemia   ttirgida   Ktz. 
Epithemia  turgida  var.  granulata  Grun. 
FragiJaria   construens   Grun. 
Gomphonema  constrictum  Eb. 
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Gmnphoneina  inicropus  Ktz. 

Gomphoncma  parvulum  Ktz. 

Gomphoncjna  parvulum  var.    lanceolafa  Grun. 

Gomphonema  subclavatum   Grun. 

Gomphonema  tenelluvi  ivtz. 

Hantzscliia  amphioxys  Grun. 

HantzxcJiia  amphioxys  var.   'minor  M.   Per. 

Mastogloia  Dansei  Thw. 

Mastogloia  elliptica. 

Mastogloia  elliptica  var.  punctata  Cleve.  (PI.  VII,  fig.  T). 

Melosira  Roeseana  Rab. 

Melodra  varians  Ag. 

Méridien    circularc    Ag. 

Navicula  amhigua  Eli. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Brehissonii  var.  diminuta  Grun. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula   cincta  var.    Hevfleri  Grun. 

Navicula  Gasilidei  Hérib.  s^p.  nov.  (PI.  I,  fig.  11;  p.  92). 

Navicula  Gasilidei  var.  major  M.  Per.  var.  nov.  (PI.  I, 
fig.  12;  p.  137). 

Navicula  gracilis  var.  neglecta  Grun. 

i\  avicula  gregaria  Donk. 

Navicula  limosa  Ktz.  var.  maculata  M.  Per.  (PI.  I,  fig. 
15;  p.  93). 

Navicula  nodosa  var.  arverna  M.  Per.  var.  nov.  (Pi.  VII, 
fig.  42).  —  Semblable  comme  forme  extérieure  aux 
formes  représentées  par  les  fig.  57  et  58  de  la  Plan- 
che 45  de  l'Atlas  de  Sclimidt;  en  diffère  en  ce  que 
les  stries  centrales  ne  manquent  que  d'un  seul  côté 
de  la  valve. 

Longueur  60  /x;  largeur  au  milieu  11  ix;  8  stries 
en  10  IX. 

Navicula  ohlonga  var.  alternans  M.  Per.  var.  nov.  (PI. 
I,  fig.  23;  p.  138). 

Navicula  ohlonga  var.  Gasilidei  M.  Per.  var.  nov.  (p.  143). 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  radiosa  var.  acuta  Grun. 

Navicula.  rupestris  Hant^. 

Navicula  sculpta  Eh. 

Navicula  sculpta  var.  minor  M.  Per. 
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Navicula  s'phnerophora   Ktz. 

Navicula  sphacropJiora  Tur.  Sclimidtii  M.  Per.  vaf.ti-jv.  (PI. 

I,  fig.  16;p.  109). 
Navicula  virldis  Tvtz. 
Navicula  riridis  var.  commatafa  Gruii. 
Nitzschia  dubia  W.  Sm. 
Nitzschia  duhia  var.  minor  M.  Per.  var.  nov.  (Y).     \\,  f)^ 

33;  p.  139). 
Nitzschia  hungarica  Grnn. 
Nitzschia  linea.ris  W.  Sm. 
Nitzschia  tryhlionella  Hantz. 
Nitzschia  vitrea   Norm.   var.    gallica   M.    Per. 
Rhoicosphenia   curvata  Grun. 
Rhopalodia  gihberula  0.  MùU. 
Rhopah)dia  gihberula  var.  producta  0.  Mùll. 
Rhopalodia  viuscuhis  H.  Per. 
Rhopalodia  succincta  0.  MuU. 
Stauroneis  anceps  Eh. 
Stauroneis  anceps  var.  linearis  Kh. 

Stauroneis  anceps  var.  linearis  f^  minoe,  (P).  IV,  \\rr.  22). 
Surirella  Couderti  Hérib.  sp.  nov.  (PI.  III,  flg-.  1;  p.  140). 
Surirella  Couderti  var.  minor  M.  Per.  var.  nov.  (Pi.  IIJ , 

fio.  2;  p.  140). 
Surirella  minuta  Breli. 
Surirella  ovalis  Breb. 
Surirella  ovata  Ktz. 
Surilla   patella   Eb. 
Synedra  ulna  Eh. 
Synedra  ulna  var.  aequalis  Grun. 
Vanheurch'a  vulgare  V.  H. 
Vanheu/'cJx'ia   vulgare  var.   lacustris  M.  Per. 


TRAVERTIN  DE  BEAULIEU   (Puy-de-Dôme) 
(Comère,  Héribaud). 

Beaulieu  est  une  commune  de  l'arrondissement  de  Saint- 
Germaiu-Lenibron.  La  source  minérale  située  sur  la  rive 
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gauche  de  l'Allagnon,  à  cent  mètres  au  sud  du  château  de 
la  Roche,  dépose  peu  de  calcaire. 

L'analyse  de  l'eau,  effectuée  en  1877  par  le  D""  Truchot, 
n'a  donné  que  0°-jG9  de  chaux  par  litre. 

Le  dépôt  qu'elle  a  formé  (s'il  est  permis  de  lui  donner  C€ 
nom),  se  réduit  en  une  petite  traînée  de  calcaire  sur  les 
arkoses  de  l'épaisseur  d'une  lame  de  couteau. 

Peut-être  que  la  quantité  de  chaux  a  augmenté  et  qu'un 
vrai  dépôt  est  au  début  de  sa  formation. 

Les  genres  SvrirelJa  el  Rhopalodia  constituent  la  plus 
grande  partie  de  la  florule  qui  n'est  guère  variée  comme  il 
est  facile  de  s'en  convaincre  par  la  liste  ci-après: 

Nawicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  cincta  Ktz. 

Navicula  cuspidata  Ktz. 

Navicula  cuspidata  var.  minima  Comère  var.  nov.  —  Dif- 
fère du  type  par  sa  taille  très  réduite. 
Longu  ur  40-50  fi  au  lieu  de  80-130  fx. 

Rhopalodia  Hertbatjdi  M.  Per.  sp.  nov.  (PI.  VI,  fig.  27, 
28).  —  Forme  voisine  du  Rhopalodia  gibberula  et 
du  Rhopalodia  Mvsculus,  mais  moins  ventrue  et 
plus  allongée  que  ces  deux  espèces;  les  côtes  et  la 
striation  sont  aussi  tout  à  fait  particulières. 
Longueur  45-50  [i. 

Surirella  splendida  Eh. 

Surirella  ovalis  Breb. 

On  trouve  également  la   forme   anormale   figurée 
dans  Tan  Heurck  Synojy  is  PI.  73  fig.  4. 


TKAVERIIN  DE  NONEÏTE  (Puy-de-Dôme) 
(Comère,  Héribaud). 

Les  pentes  septentrionales  dte  la  commune  de  Nonette 
sont  couvertes  de  travertins  et  autres  incrustations  calcaires 
sur  lesquelles  on  voit  encore  des  suintements  d'eau  plus  on 
moins  calcaires.  Nous  pensons  que  ces  suintements  sont  ce 
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qui  reste  des  sources  qui  ont  produit  ces  travertins  et  ces 
incrustations  calcaires. 

Ces  formations  comme  celle  de  Lavaur  (p.  12G)  sont 
comjîlètement  stériles. 

Après  l'avoir  constaté  nous  ne  nous  sommes  occupés  que 
des  incrustations  formées  par  une  source  d'eau  douce  aussi 
fortement  calcaire  que  celle  de  Lavaur. 

Un  examen  de  ce  dépôt,  fait  avec  soin,  ne  nous  a  révélé 
que  la  présence  d'un  petit  nombre  d'espèces  de  Diatomées. 

Mais  malgré  cette  pauvreté  nous  concluons  que  les  dé- 
pôts de  ce  genre,  lorsqu'ils  se  forment  dans  des  conditions 
favorables,  peuvent  contenir  des  Diatomées. 

La  floinile  est  la  suivante: 

Achnanfhes   rniriutissima    Grun. 
Achnanthes  delicntula  Grun. 
Diploneis  ellipfica  Cleve. 
Diploneis  elliptica  var.   minuta. 
Gomphonema  infricatnm  Ktz. 
Gow.pTionema  ohvaceuiii   Ktz. 
Gomphonema  parvulum   Ktz. 
Gomphonevia   tenellum    Ktz. 
Navictda  gracilis  Grun. 
Synedra  nlna  Eh. 
Synediri  nlna  var.  aeqxialis  Rab. 


TRAVERTIN  DE  LA  GRAYIERE   (Puy-de-Dôme) 

(E.  Ostrup). 

La  source  minérale  de  La  Gravière  est  située  à  6  kilomè- 
tres d'Ardes-sur-Couze,  dans  la  pittoresque  vallée  de  Ren- 
tière, à  quelques  mètres  seulement  de  la  rive  droite  de  la 
Couze,  à  une  altitude  de  650  mètres. 

En  rapprochant  de  cette  source,  le  regard  est  d'abord 
attiré  par  iine  masse  de  travertin  d'un  aspect  grisâtre. 
L'eau,  qui  à  une  certaine  époque  devait  se  précipiter  en 
cascatelles  a  formé  ce  bloc  en  déposant  son  calcaire  sur  les 
parois   verticales   des   rochers   disposés   en  corniche   sur  la 
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lisière  inférieure  du  bois.  Cette  source  a  aujourd'liui  dis- 
paru. La  masse  de  tarvertin  calcaire  qu'elle  a  déposée  me- 
sure environ  2  mètres  de  hauteur  sur  70  à  80  centimètres 
d'épaisseur.  Quelques  suintements  existent  encore  à  la 
base. 

A  une  trentaine  de  mètres  de  ce  premier  dépôt  il  en 
existe  un  autre  de  formation  absolument  analogue;  son 
volume  est  un  peu  moindre  que  celui  de  la  première  masse. 
La  source  qui  l'a  produit  a  également  disparu. 

Près  du  premier  bloc  et  tout  à  fait  à  la  base  des  rocbes 
basaltiques,  jaillit  la  source  actuelle,  dont  le  débit  doit  être 
de  4  à  5  litres  par  minute.  Elle  dépose  d'abord  une  quantité 
notable  de  sédiments  ferrugineux  ;  puis  à  deux  mètres  envi- 
ron de  son  point  d'émergence  elle  abandonne  du  travertin 
calcaire,  dont  le  volume  doit  être  de  trois  à  quatre  mètres 
cubes. 

L'eau  de  la  Gravière  est  froide,  acidulé  et  ferrugineuse, 
elle  constitue  une  boisson  très  agréable. 

L'analyse  qui  en  a  été  faite  par  Trucliot  en  1878  a  donné 
4  g.  041  de  sels  fixes,  comprenant  des  bicarbonates  de  soude, 
de  potasse,  de  chaux,  de  magnésie,  de  fer  et  0  g.  511  de 
chlorure  de  sodium. 

Nous  avons  prélvé  une  dizaine  d'échantillons  pris  sur 
les  principaux  points  des  trois  masses,  et  aussi  variés  que 
possible  quand  à  l'aspect  et  à  la  densité;  c'est  d'après 
l'examen  de  ces  échantillons  que  nous  avons  établi  la  flo- 
rule  suivante: 

Achnnnfhes   lanceolata  Breb. 

Achnanthes  rninutissimsi  Ktz. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  pediculus  Ktz. 

Cymhella  aspera  Eh. 

Cymhella  cistula  Hempr.  var.  waculata  Ktz.  f*  subrecta 
Ost.  noi\  for.  (PI.  Yll,  fig.  39).  —  Yalve  en  forme 
de  nacelle,  presque  droite;  à  sommets  arrondis;  no- 
dules terminaux  recourbés;  stries  distinctement 
ponctuées. 

Longueur  74  fj.;  largeur  14  m;  819  stries  en  10  m. 
Cymhelhi  pnrva  W.   Sm. 
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Cymbella  ventricosa  Ktz. 

Denticula  tenuis  Ktz. 

Denticula  tenuis  var.  intermedia  Grun. 

Diploneis   elllptica   Cleve. 

Epithemia  argus  Ivtz. 

Gomphonema  intricatum   Ktz. 

Gomphonema  parvulum  Ktz!. 

Hantzschia  amphioxys  Grun. 

Melosira  Roeseana  Kab. 

Navicula  appendiculata  Ag. 

Navicula  bacillaris   Greg. 

Nvicula  Brebissonii  Ktz. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  Eli.  var.  H.eu-fl,eri  Grun. 

Navicula  notata  M.  Per. 

Navicula  ohlonga  Ktz. 

Navicula  silicula    Eh. 

Navicula  silicula  var.  veutricosa  Eh. 

Navicula  slreptoraphe  Cleve. 

Navicula  streptoraphe  var.  ininor  Cleve. 

Navicula  suhcapitata  Greg. 

Navicula  suhcapitata  var.  paucistriata  Grun. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nifzschia  commutata  Grun. 

Nitzschia  duhia  W.    Sm. 

Nitzscliia  lincaris    W.    Sm. 

Nitzschia  vitrea  Norm. 

Nitzschia  vitrea  var.  gallica  M.  Per. 

Rhopalodia  giherula  0.  Mùll. 

Rhopalodia  gihherula  var.    Fan,  Heurckii  0.   Miill. 

Rhopalodia  rupestris  0.  MûU. 

Stauroneis  anceps  Eh. 

Surirella  ovalis  Ktz. 

Suri  relia  ovata  Ktz. 

Synedra  deUcatissinia  W.    Sm. 
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TRAVEltTlN  DE  LEYVAUX  Cantal) 
(E.  Ostrup,  P.  Prudent). 

Ce  travertin  se  trouve  sur  la  commune  de  Leyvaux  (Can- 
tal) (Feuille  de  Saint-Germain-Lembron,  du  Ministère  de 
l'Intérieur),  à  l'altitude  de  650  mètres.  En  allant  de  Brueil 
à  Leyvaux,  à  un  kilomètre  environ  de  ce  hameau,  dans  le 
premier  ravin  que  l'on  rencontre,  à  droite,  on  distingue 
facilement,  du  chemin  même,  la  masse  grisâtre  du  traver- 
tin à  quelques  centaines  de  mètres. 

Il  existe  là  une  source  qui  dépose  encore  actuellement  du 
travertin;  elles  est  peu  abondante,  aujourd'hui,  (3  ou  4 
litres  à  la  minute)  mais  elle  a  dû  l'être  beaucoup  plus 
autrefois  si  l'on  en  juge  par  l'importance  des  dépôts  qu'elle 
a  formés.  Sa  position  a  dû  changer  aussi  au  fur  et  à  mesure 
que  l'érosion  approfondissait  le  ravin.  Cet  approfondisse- 
ment a  coupé  en  deux  l'amas  des  travertins  car  il  y  en  a 
actuellement  des  lambeaux  sur  les  deux  rives  du  ruisseau. 

L'examen  des  différents  échantillons  prélevés,  à  diffé- 
rentes hauteurs  dans  les  masses  de  travertins,  nous  a  donné 
la  tlorule  suivante: 

Achnanthes   lanceolata  Breb. 

Achnanthes  microce'phala  Ktz. 

Achnanthes  ininutissivia.  Ktz. 

Amjjhora  libyca  Eh. 

Amphnra  ovalis  Ktz. 

Arnphora  pediculus  Ktz. 

Cymbella  afjinis  Ktz. 

Cymhella  cistula  Hemps. 

Cymbella  cist,ula  var.  maculata  Ktz.  f*  subhecta  Ost.   (PI. 

YII,  fig.  39). 
Cymbella   cistula  forma   abnormis    Ost.     nov.     fPl.    YTe, 

fig.  41). 
Cymbella  helvetica  Ktz. 
Cymbella  parva  W.  Sm. 
Cymbella  vejitricosa  Ktz. 
Denticula  tenw's  Ktz. 
Dcnticula  fenuis  var.  intermedia  Grun. 
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Diploneis  elliytica  Cleve. 

Diploneis  ovalis  Hilse. 

Epithemia  argus  Kz. 

Epitheviia  turgida  Ivtz. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Gomphonema  parvulum  var.  micropvs  Grun. 

Goviphonema  parvulum  var.  suhcapitata  Grun. 

Gomphonema  snbclavatuvi   Grun. 

Hantzschia  amphionys    Grun. 

Navicula  appendiculata  Ag. 

Namcula  bacillaris  Greg. 

Navicula  Brehissonii  Ktz. 

Navicula  Cari    Eh. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri  Grun. 

Navicula  distirvguenda  Cleve. 

Navicula  fasciata   Lag. 

Navicula  nodosa  Ktz. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  silicula  Eh. 

Navicula  silicula  var.   trunculata  Grun. 

Navicula  silicula  var.  ventricosa  Cleve. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Nitzschia  amphihia   Grun. 

Nitzschia  commutata  Grun. 

Khopalodia  gihha    0.    Mûll. 

Rhopalodia  gibberula  0.   Mûll. 

Rhopalodia  musculus  0.   Miill. 

Rhopalodia  Van  Heurckii  0.   Mûll. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surir ella  ovata  Ktz. 

Surirella  patella  Eh. 

Tabellaria  flocculosa  Ktz. 


TRAVERTINS  DES  ENVIRONS  DE  CONDAT    Cnnial) 

(E.  Ostrup). 

Condat  est  située  au  fond  d'un  cirque  o\i  se  réunisson;  la 
Rue,  la  Santoire  et  le  Boujan,  à  une  altitude  de  700  n.ètr<»=!. 
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C'est  un  lieu  de  rendez-vous  où  les  étrangers  vL-oneLl, 
durant  la  belle  saison,  respirer  un  air  pur  et  jouir  des  ''lur- 
mes  olïerts  par  les  beautés  du  paysage. 

Le  territoire  de  Oondat  possède  trois  ou  quatre  sources 
minérales,  connues  sous  les  noms  de:  source  de  Tiémizeaux, 
de  Saute-Yeau,  de  Saute-Renard,  et  une  quatrième  située 
sur  la  rive  droite  d'^  la  Rue,  mais  le  temps  i^ous  a  fait 
défaut  pour  la  visiter. 

Source  de  Trémizeauœ. 

La  source  de  Trémizeaux  se  trouve  à  8  kilomètres  de 
Condat  et  à  1100  mètres  d'altitude, au  milieu  des  pâturages 
de  la  montagne,  et  près  de  la  ferme  de  Trémizeaux  qui  lui 
a  donné  son  nom.  L'eau  de  cette  source  est  assez  abondante, 
limpide,  acidulé,  feiTUgineuse  et  très  agréable  au  goût; 
mais  son  éloignement  de  toute  habitation  la  rend  presque 
déserte. 

Elle  ne  laisse  aucune  trace  de  calcaire  sur  son  passage. 
Les  quelques  débris  de  feuilles  mortes  couvertes  d'écume, 
recueillis  au  bord  de  la  source  et  dans  la  rigole  par  où  elle 
s'écoule  nous  ont  donné  la  florule  diatomique  actuelle  ci- 
après: 

Achnanthes  minutissima  Ktz. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 

Cymhella  'parva  W .  Sm. 

Diyloneis   elliptica  Cleve. 

Epifhemia  argus  Ktz, 

Epithemia  furgida  Ktz. 

Epithcmia  furgida  var.  granulata.  Ktz. 

Gomphonema  angustafuin  Ktz.  var.  producta  Grun. 

Gompho7iema    intricatinn   Ktz. 

Naoicula  Cari  Eh. 

Navi'cula  di  ver  gens  W,  Sm. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  vlridis  Ktz. 

Nitzschia.  communis  Eab. 

Nitzschia   thermalis  Ktz. 

Rhopalodia  gihherula  var.  Van  HeurcJcn  O.  Mull. 

StirirelJa  ovata  Kiz. 
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Surirclla  rohusta  Eh. 

Synedra  ulna  Eb.  var.  danica  Ktz. 

Source  de  Saute-Veau. 

La  source  de  Saute- Veau  est  située  à  proximité  de  Con- 
dat,  sur  la  rive  droite  de  la  Rue,  dans  le  lit  même  de  la 
rivière. 

Sa  position  au  bord  de  l'eau  ne  lui  permet  pas  la  for- 
mation d'un  dépôt  de  travertin;  le  calcaire  qu'elle  dépose 
étant  constamment  lavé  par  les  eaux  de  la  rivière.  Noua 
avons  donc  dû  nous  borner  à  prendre  des  débris  de  végé- 
taux imprégnés  de  calcaire  et  détacher  quelques  minces 
pellicules  de  calcaire  déposées  sur  les  pierres  du  bord  de  la 
source. 

L'examen  de  ces  quelques  matériaux,  bien  incomplets, 
nous  a  donné  le  résultat  suivant: 

Achnanthes  viinutissima  Ktz. 

Ceratoneis  arcus  Ktz. 

Cocconeis  intermedia  M.  Per. 

Navicula  borealis  Eh. 

NavicuJa  borealis  var.  linearis  M.  Per. 

Navicula  diceyJiala  W.  Sm. 

Navicula  fasciata  Lag. 

Nitzschia  serians  E-as. 

lîhopalodia  gibberula  0.  Mûll. 

Rhopalodia  gibberula,  var.    Van   Heurckii  O.   Mûll. 

Source  de  Saute-Renard. 


La  source  de  Saute-Renard,  récemment  découverte,  est 
située  à  deux  kilomètres  S.  de  Condat,  sur  le  bord  de  la 
rive  droite  du  Bonjean,  dans  une  gorge  sauvage  et  de  dif- 
ficile accès.  C'est  la  seule  source  de  la  région  où  nous 
ayons  constaté  la  présence  d'un  vrai  dépôt  calcaire.  Le 
dépôt  déjà  formé  est  peu  volumineux  et  sa  position  au  bord 
du  Bonjean,  à  cours  rapide  et  souvent  torrentueux,  entraî- 
nera le  dépôt  calcaire  au  fur  et  à  mesure  qu'il  se  déposera 
et  ne  lui  permettra  pas  de  s'accroître  notablement. 

11 
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Les  échantillons  prélevés  étaient  de  formation  récente  et 
nous  ont  donné  la  flore  actuelle  ci-après: 

Achnanthes   lanceolata  Breb. 

Achnanthes  lanceolata  var.  Faeroensis  Ost. 

ATTiphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  pediculus  Ktz. 

Cymhella  aequalis  W.   Sm. 

Cymbella  aspera  Eh. 

(Jymbella  naviculaeformis  Auers. 

Cymbella  ventricosa  Ktz. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Diploneis  ovalis  Hilse. 

Diploneis  ovalis  var.  oblongeUa  Naeg. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Eunotia  graciUs  Rab. 

Eunotia  lunaris  Grun. 

Eunotia  lunaris  var.  excisa  Grun. 

Eunotia  pectinalis  Ilab. 

Fragilaria   construens   Grun. 

Fragilaria  construens  var.  binodis. 

Fragilaria  construens  var.  semibtnodis  Ost.    —    Nouveau 

pour  la  région. 
Fragilaria  vircscenx  Ralfs. 
Fragilaria  virescens  var.  capitata  Ost.  —  Nouveau  pour 

la  région. 
Gomphonema  angustatum  Ktz. 
Gomphonema  parvulum  Ktz. 
Gomphonema  subclavatum  Grun. 
Hantzschia  ampTiioxys  Grun. 
Hantzschia  amphio.rys  var.  vivaœ  Grun. 
Melosira  JRoesenna  Kab. 
Meridion  circulare  Ag. 
Navicula  a f finis  Eh. 
Navicula  amphirhynchus  Eh. 
Navicula  amphigomphus  Eh. 
Navicula  anglica  Kalf's. 
Navicula  borealis  Eh. 
Navicula  borealis  var.  linearis  M.  Per. 
Navicula  Brebi»sonii  Ktz. 
Navicula  Brehissonii  var.  diminuta  V.  H. 
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Navicula  cincta  EL. 

Navicula  cryptocephala  Ktz. 

Navicula  divergentissima   Grun. 

Navicula  dubia  Eh. 

Navicula  fasciata  Lag. 

Navicula,  lanceolata  Ktz. 

Aavicula  mesolepta  Eh. 

Navicula  Tnesolepta  var.  stauroneiforTnis  Grun. 

Navicula  peregnna   Eh.  var.  Menisculus  Schum. 

Navicula  producta  W.  Sm. 

Navicula  pupula  Ktz. 

Navicula  radioxa  Ktz. 

Navicula  radiosa  var.  tenella  Breb. 

Navicula  silicula,  Eh.  var.  genuina  Cleve. 

Navicula  sphaerophora  Ktz. 

Navicula  subtilissima  Cleve.  —  Nouveau  pour  la  région. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridis  var.  commutata  Grun. 

Navicula  viridis  var.  intermedia  Cleve. 

Nœvicula  viridis  var.  rupestris  Hantz. 

Nitzscliia  linearis  W.  Sm. 

Nitzschia  palea  W.  Sm. 

Nitzschia  sfagiiarum  Eab. 

Nitzschia  thermalis  Ktz. 

Rhopalodia  gibherula  0.  Mull.  var.  Van-Heurckii  O.MiilJ, 

Stauroneis  anceps  Eh. 

Staurnneis  phoenicenteron  Eh. 

Stauroneis  phoenicenteron  var.  amphicephala  Eh. 

Stauroneis  Smithii  Grun. 

SurireUa  angusta  Ktz. 

Svrirella  ovata  Ktz. 

VanheurcJcia  rhomboides  var.  saxonica. 


TRAVERTIN   DE   VEZAC   (Cantal) 
(Héribaud) . 

Vezac  est  une  commune  du  canton  S.  d'Aurillac. 

La  petite  source  minérale  qui  jaillit  à  Vé^ar  a  formé  un 
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petit  bloc  de  travertin.  Ce  dépôt  est  récent  et  ne  présente 
que  peu  d'intérêt. 

La  florule  diatomique  a  été  établie  d'après  l'examen 
d'un  seul  échantillon  dû  à  l'amabilité  de  M.  Pierre  Marty, 
propriétaire  du  château  de  Caillac. 

Achnanthes  lanceolata  Grun. 

Achnanthes  TninutùsiTua  Grun. 

Amphora  pediculus  Grun. 

CyTnhella  helvetica  Ktz. 

Diploneis  elUptica  Cleve. 

GoTTiphonema  intricatum  Ktz. 

Goraphonema  covimutatum  Grun. 

GompJioneina  parvulum  Grun. 

Navicula   cincta   Eh. 

Navicula  cincta  var.  Hcufleri  Grun, 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridis  var,  commutata  Grun. 

Nitzschia  recta  Hantz. 

Surir ella  minuta  Breb. 


FLORE  DIATOMIQUE 
DES  TRAVERTINS  D'AUVERGNE 

Les  noms  en  capitales  sont  ceux  des  espèces  nouvelles 
pour  la  région,  ceux  en  italiques  sont  synonymes  de  ceux 
entre  parenthèses  à  la  suite. 

Achnanthes  antiqua  M.  Per. 
Achnanthes  Auberti  Hérib. 
Achnanthes  Bacillum  M.  Per. 
Achnanthes  brevipes  Ag. 
Achnanthes  brevipes  var.  intermedia  Cleve. 
Achnanthes  Clevei  Grun. 
Achnanthes  coarctata  Breb. 
Achnanthes  cryptocephala  Grun. 
Achnanthes  delicatula  Grun. 
Achnanthes  Delpiroui  M.  Per. 
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Achnautlies  exigua  Grun, 

Aclinanthes  exilis  Ktz. 

Aclinanthes  fossilis  M.  Per. 

Aclinanthes  Haynaldii  Sliaars.  (lanceolata  v,). 

Aclinanthes  Hauckiana  Grun. 

Achnanthes  hungarica  Grun. 

Aclinanthes  lanceolata  Breb. 

Achnanthes  lanceolata  var.  dubia  Grun. 

Achnanthes  lanceolata  var.  elongata  M.  Per. 

Achnanthes  lanceolata  var.  Faeroensis  Ost. 

Achnanthes  lanceolata  var.  Haynaldii  Shaars. 

Achnanthes  lanceolata  var.  maxima  M.  Per. 

Achnanthes  lancettula  Ost. 

Achnanthes  Leveillei  Hérib.  , 

Achnanthes  linearis  Grun. 

Achnanthes  Martyi  Hérib. 

Achnanthes  microcephala  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  Ktz. 

Achnanthes  minutissima  f^  curta. 

Achnanthes  minutissima     var.     cryptocephala     (cryptoce- 

phala). 
Achnanthes  minutissima  var.  (nirta  (f°  curta). 
Achnanthes  Pagesi  M.  Per. 
Achnanthes  parvula  Ktz. 
Achnanthes  Peragalli  J.  Brun. 
Achnanthes  tseudo-antiqua  M.  Per. 
Achnanthes  subsessilivS  Ktz. 
Achnanthidium  flexellum  Breb. 
Amphipleura  pellucida  Ktz. 
Amphiprora  palu  osa  W.  Sm. 
Amphiprora  Eieufii  Hérib. 
Amphora  acutiuscula  Ktz. 

Amphora  acutiuscula  var.  neglecta  E,.  d'Aub. 
Amphora  afflnh  Ktz.   (coramutata) . 
Amphora  Athanasii  M.  Per. 
Amphora  Berriatt  Hérib. 
Amphora  Beetîiati  var.  minor  E.  d'Aub. 
Amphora  binodis  Greg. 
Amphora  cimbeica  Ost. 
Amphora  coffeaeeormts  Ktz. 
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Ampliora  commutata  Griin. 

Aniphora  enoculata  M.  Per. 

Ampliora  fliiminensis  Grun. 

Ampliora  flumineiisis  var.  cukta  II.  d'Aub. 

Ampliora  globosa  Sclnim  (ovalis  v.  Pediculus). 

Ampliora  globulosa  Sclium,  (perpusilla) . 

Ampliora  globulosa  var.  perpusilla  (perpusilla). 

Ampliora  gracilis  Eli.    (ovalis  v.   gracilis). 

Ampliora  libyca  Eli. 

Ampliora  lineata  Grey  (colïeeformis). 

Amphora  ijneolata  Eh. 

Ampliora  minutissiina~W .  Sm.  (ovalis  v.  Pediculus), 

Amphora  Normaimii  Rab. 

Amphora  ovalis  Ktz. 

Amphora  ovalis  var.  elongata  Ost. 

Amphora  ovalis  var.  gracilis  V.  H. 

Amphora  ovalis  var.  minor  Ktz. 

Amphora  ovalis  var.  pediculus  V.  H. 

Amphora  pediculus  Ktz.  (ovalis  v.  Pediculus). 

Amphora  pediculus  var.  major. 

Amphora  pediculus  var.  minor. 

Amphora  protracta  Pant. 

Amphora  protracta  var.  gallica  M.  Pe^. 

Amphora  Prudentii  Hérib. 

Amphora  saliiia  W.   Sm. 

Amphora  salina  var.  capitata  M.  Per. 

Amphora  salina  var.  minor  Y.  H. 

Amphora  SajNcte  Nectaibense  E.  d'Aub. 

Amphora  Sanctt  Martlili  M.  Per. 

Asterioiiella  formosii  Hass. 

Campylodiscus  C1.ypeus  Eh. 

Campylodiscus  costatus  W.   Sm. 

Campylodiscus  noricus  Eh. 

Campylodiscus  spiralis  W.  Sm. 

Ceratoneis  arcus  Ktz, 

Ceratoneis  arcus  var.  amphioxys  J.  Brun. 

Ceratoneis  arcus  var.  genuina  Cleve. 

Cocconeis  ambiga  Grun. 

Cooconeis  Bonnieri  Hérib. 

Cocconeis  Grosii  Hérib. 

Cocconeis  intermedia  M.  Per. 
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Coccoiieis  lineata  l^li.   (Placeutula  v.). 

Coccuneis  lineata  var.  euglypta  Grun. 

Cocconeis  Ostrupii  Hérib. 

Coccoucis  pediculus  Eli. 

Cocconeis  placentula  Eh. 

Cocconeis  placcntula  var.  lineata  V.  II. 

Cocconeis  Rouxii  Hérib. 

Cocconeis  scltellum  Eli. 

Coscinodiscus  travertixorum  R.  d'Aub. 

Cyclotella  Bodanica  Eul. 

Cjclotella  Cliaretoni  Hérib. 

Cyclotella  comta  Ktz. 

Cyclotella  comta  var.   af finis  Grim. 

Cyclotella  iris  J.  Brun. 

Cyclotella  Kiitzingiana  Thvr. 

Cyclotella  Men  gbiniana  Ktz. 

Cyclotella  operciilata  Ktz. 

Cyclotella  pumila  Grim. 

Cymatopleiira  apiculata  W.  Sm. 

Cymatopleura  elliptica  W.  vSiu. 

Cymatopleiira  elliptica  var.  ovata  Grun. 

Cymatopleura  solea  W.  Sm. 

Cymatopleura  solea  var.  apiculata  Ralfs. 

Cymbella  aequalis  W.  Sm. 

Cymbella  aequalis  var.  diminuta  Grun. 

Cymbella  af  finis  Ktz. 

Cymbella  alpina  Grun. 

Cymbella  amphicepbala  Naeg. 

Cymbella  ang-lica  Lag. 

Cymbella  aspera  Eh. 

Cymbella  caespitosuvi  Ktz.  (Encyonema  caes.). 

Cymbella  caespitosum  var.  ventricosum  (Encyonema  ven- 

tricosum). 
Cymbella  capitata  M.  Per. 
Cymbella  capitata  îa  minor. 
Cymbella  cistula  Kirch. 
Cymbella  cistula  ia  abnormis  Ost. 
Cymbella  cistula  var.  maculata  (maculata). 
Cymbella  cistula  var.  maculata  f^  subrecta  Ost. 
Cj^mbella  Coudertii  Hérib. 
Cymbella  cymbiformivs  Breb. 
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Cymbella  cymbiformis  var.  consimilis  E.  d'Aub. 

Cymbella  Deblockii  Hérib. 

Cymbella  delicatula  Ktz. 

Cymbella  Elirenbergii  Ktz. 

Cymbella  Ehrenbergii  var.  minor  V.  H. 

Cymbella  gallica  M.  Par. 

Cymbella  gallica  var.  calcarea  E.  cî'Aub. 

Cymbella  gallica  var.  chassa  E.  d'Aub. 

Cymbella  gallica  var.  ciieta  E.  d'Aub. 

Cymbella  gastroides  Ktz. 

Cymbella  gastroides  var.  Yolvicense  M.  Per. 

Cymbella  gracilis  Ktz.  (Encyonema  gracile). 

Cymbella  helvetica  Ktz. 

Cymbella  belvetica  var.  signata  M.  Per. 

Cj^mbella  liungarica  Pant. 

Cymbella  laevis  Naeg. 

Cymbella  lanceolata  Kircli. 

Cymbella  leptoceras  Eab. 

Cymbella  maculata  Ktz. 

Cymbella  maculata  ia  curta. 

Cymbella  microcepbala  Grun. 

Cymbella  iiaviculaeformis  Auers. 

Cymbella  norvegica  Gruu. 

Cymbella  norvegica  var.  minor  E.  d'Aub. 

Cymbella  parva  \ .  H. 

Cymbella  pusilla  Grun. 

Cymbella  salina  Pant. 

Cymbella  vSaxctae  Margaritae  M.  Per. 

Cymbella  stomatopbora  Grun. 

Cymbella  subaequalis  Grun. 

Cymbella  turgidula  Grun. 

Cymbella  ventricosa  Ag.  (Encyonema  ventric). 

Denticula  elegans  Kt^. 

Denticula  frigida  Ktz. 

Denticula  Kittoniana  Grun. 

Denticula  subtilis  Grun. 

Denticula  tenuis  Ktz. 

Denticula  tenuis  var  inflata  W.  Sm. 

Denticula  tenuis  var.  intermedia  Grun. 

Denticula  tbermalis  Ktz. 

Denticula  valida  Pedic. 
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Diatoma  elongatimi  Ag. 

Diatoma  liiemale  Heib. 

Diatoma  hiemale  var.  mesodon  (iriin. 

Diatoma  tenue  Ag*. 

Diatoma  vulg-are  Borj'. 

Diatoma  vulgare  var.  lineare  Grun. 

Diploneis  elliptica  Cleve. 

Diploneis  elliptica  var.  gkandts  Cleve. 

Diploneis  elliptica  var.  Ladogeksts  Griin. 

Diploneis  elliptica  var.  minuta. 

Diploneis  elliptica  var  minutissima. 

Diploneis  elliptica  var.  ohlongella  (ovalis  v.  oblon.;. 

Diploneis  cl'iptica  var.  ovalis  (ovais). 

Diploneis  hvalina  Cleve. 

Diploneis  inteerupta  Cleve. 

Diploneis  interrupta  var.  fossilts  M.  Per. 

Diploneis  ixterrupta  var.  major  M.  Per. 

Diploneis  ovalis  Cleve. 

Diploneis  ovalis  var.  elong'ata  A.  Scli. 

Diploneis  ovalis  var.  oblougella  Cleve, 

Diploneis  puella  Ckve. 

Encyonema  caespitosum  Ktz. 

Encyonema  o-rat-ile  Rab. 

Encyonema  lunula  Grun. 

Encyonema  paradoxum  Ivtz. 

Encyonema  prostratum  Ealfs. 

Encyonema  prostratum  var.  major. 

Encyonema  turgidum  Grun. 

Encyonema  veutricosum  Grun. 

Encyonema  ventricosum  var.  minuta  Grun. 

Epithemia  argus  Ktz. 

Epitliemia  argus  var.  alpestris  Grun. 

Epitliemia  argus  var.  longicornis  Grun. 

Epitliemia  argus  var.  ocellata  (ocellata). 

Epithemia  Aspeitiana  Hérib. 

Epitliemia  Aspeitiana  var.  dilatata  Hérib. 

Epithemia  cistula  Ralfs. 

Epitbemia  cistula  var.  crassa  Pant. 

Epithemia  TTyndmannii  W.  Sm. 

Epithemia  ocellata  Ktz. 

Epithemia  turgida  Ktz.  ; 


—  170  — 

Epitliemia  turgida  var.  crassa  M.  Per. 

Epitliemia  lurgida  var.  granulata  Grun. 

Epithemia  turgida  var.  Porcellus  M.  Per. 

Epitliemia  turgida  var.  Porcellus  ia  excavata  M.  Per. 

Epitliemia  turgida  var.  vertagus  Gruu. 

Epithemia  Westermanni  Ktz. 

Epitliemia  zébra  Ktz. 

Epitliemia  zébra  var.  miiior  M.  Per. 

Epitliemia  zébra  var.  proboscidea  Grun. 

Epitliemia  zébra  var.  undulata  M.  Per. 

Eunotia  arcus  Eh. 

Eunotia  exigua  Rab. 

Eunotia  gracilis  ïlab. 

Eunotia  liendecaodon  Eb.  (robusta  v.  beude). 

Eunotia  lunaris  Grun. 

Eunotia  lunaris  var.  excisa  Grun. 

Eunotia  luuaris  var.  subarcuata  Grun. 

Eunotia  lunaris  var.  undulata  Grun. 

Eunotia  minor  Eab.  (pectinalis  var.  minor). 

Eunotia  pectinalis  Rab. 

Eunotia  pectinalis  f'^  curta  Y.  H. 

Eunotia  pectinalis  var.  minor  Rab. 

Eunotia  pectinalis  var.  ventrieosa  Grun. 

Eunotia  praerupta  Eb. 

Eunotia  praerupta  var.  curta  Grun. 

Eunotia  robusta  Palfs. 

Eunotia  robusta  var.  bendecaodon  Palfs, 

Eunotia  robusta  var.  tetraodou  Y.  H. 

Eunotia  tridentula  Eb. 

Fragilaria  Bacij-lum  M.  Per. 

Fragilaria  hinodis  Eli.   (construens  v.  binodis). 

Eragilaria  brevistriata  Grun. 

Fragilaria  brevistriata  var,  pusilla  Grun.? 

Fragilaria  capucina  Desm. 

Fragilaria  capucina  var.  acuta  Grun. 

Fragilaria  capucina  var.  mesolepta  Eab. 

Fragilaria  construens  Grun. 

Fragilaria  construens  var.  binodis  Grun. 

Fragilaria  construens  var.  capitata  J.  Br. 

Fragilaria  construens  var.  genuina. 

Fragilaria  construens  var.  semibonidis  Ost. 
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Fragiluria  elliptica  Scliuiu. 

Fragilaria  inlermedia  Gruii. 

Frag-ilaria  mutabilis  Grun. 

Fragilaria  mutabilis  var.  intercedens  Gruu. 

Fragilaria  viresceus  llalfs. 

Fragilaria  virescens  var.  capitaïa  Ost. 

Fragilaria  virescens  var.  elongata  M.  Por. 

Fragilaria  virescens  var.  oblougella. 

Fragilaria  vitrea  Grun. 

Fragilaria  vitrea  var.  minima  lialfs. 

Fragilaria  Zellerii  Hérib.  îa  anomala  Ost. 

Gomplionema  abbreviatum  Ag. 

Gomphonema  acuminatum  Eh. 

Gompbonema  angustatum  Ktz. 

Gomphonema  angustatum  var.  productum  P.  Pet. 

Gomphonema  angustatum  var.  subaequalis  Cleve. 

Gomphonema  auritum  Braum. 

Gomphonema  Brebissonii  Ktz. 

Gomphonema  capitatum  Eh. 

Gomphonema  commutatum  Grun. 

Gomphonema  constrictum  Eh. 

Gomphonema  constrictum  var.   cajntata   (capitatum). 

Gomphonema  dichotomum  Ktz. 

Gomphonema  dubravicense  Pant.  Var.  gallica  M.  Per 

Gomphonema  exiguum  Ktz. 

Gomphonema  gracile  Eh. 

Gomphonema  gracile  var.  naviculoides  Ost. 

Gomphonema  insigne  Greg. 

Gomphonema  intricatum  Ktz. 

Gomphonema  intiicatum  var.  pumila  Grun. 

Gomplionema  lagenula  Ktz. 

Gomphonema  lanceolatum  Eh. 

Gomphonema  micropus  Ktz. 

Gomphonema  montanum  Schum. 

Gomphonema  mustela  Eh. 

Gomphonema  obtusatum  Ktz. 

Gomphonema  olivaceum  Ktz. 

Gomphonema  olivaceum  var.  calcarea  Cleve. 

Gomphonema  parvulum  Ktz. 

Gomphonema  parvulum  var.  curta  R.  d'Aub. 

Gomphonema  parvulum  var.  lanceolata  Grun. 
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Gomphonema  parvulum  var.  Mici'Ojms  (Microjjus) . 

Gomphonema  parvulum  var,  subcapitata  Grun. 

Gomjîhonema  parvulum  var.  siihclavatum  (subclavatum). 

Gomphonema     salinarum  Cleve. 

Gomphonema  Saxcte  Floretewse  Ost. 

Gomplionema  Saxcte  ISTectairense  R.  d'Aub. 

Gomphonema  subclavatum  Grun. 

Gomphonema  subramosum  Ag. 

Gomphonema  lenellum  Ktz. 

Gomphonema  vibrio  Eh. 

Gomphonema  vibrio  var.  hebrideuse  Eab. 

Hantzschia  amphioxys  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  îa  minor. 

Hantzschia  amphioxys  var.  arverna  M.  Per. 

Hantzschia  amphioxys  var.  crassa  M.  Per. 

Hantzschia  amphioxys  var.  hispida  M.  Per. 

Hantzschia  amphioxys  var.  intermedia  Grun. 

Hantzscliia  amphioxys  var.  major  Grun. 

Hantzschia  amphioxys  var.  minor  M.  Per. 

Hantzschia  amphiox^^s  var  E-oyatense  Ost. 

Hantzschia  amphioxys  var.  vivax  Grun. 

Hantzschia  vtrgata  Grun. 

Mastogloia  Dansei  Thw. 

Mastogloia  Dansei  var.  elliptica  Grun. 

Mastogloia  Dansei  var.  punctata. 

Mastogloia  elliptica  Ag. 

Mastogloia  elliptica  var.  capitata. 

Mastogloia  elliptica  var.  Dansei  Cleve  (Dansei). 

Mastogloia  elliptica  var.  punctata  Cleve  (Damsei  v.  p.). 

Mastogloia  Grevtllei  AV.  Sm. 

Mastogloia  Grevillei  var.  lanceolata  (lanceolata). 

Mastogloia  lanceolata  Thw. 

Mastogloia  Smithii  Th^v. 

Mastogloia  Smithii  var.  amphicephala  Grun. 

Mastogloia  Smithii  var.  lacustris  Grun. 

Melosira  nrrîi-i-'i-i   '-i'"  r. 

Melosira  crenulata  Ktz, 

Melosira  crenulata  var.  tennis  Grun. 

Melosira  crenulata  var.  tenussima  Grun. 

Melosira  Dickiei  Ktz. 

Melosira  distans  Ktz.  • 
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Melosira  graniilata  Ealfs. 

Melosira  juergensii  Ag, 

Melosira  lineolata    Grun. 

Melosira  minuta  M.  Per. 

Melosira  moniliformis  Ah, 

Melosira  nivalis  W.  Sm, 

Melosira  Ostrupii  Herib. 

Meosira  Roeseana  Rah. 

Melosira  spinuligera  M.   Per. 

Melosira  spiivuligera  var.  spinosissima  M.  Per. 

M-elosira  tennis  Ktz.  (Creiiulata  v.  teuuis). 

Melosira  tenuissima  Grun.   (crenulata  y.  tenuissima), 

Melosira  Yarennarum  M.  Per. 

Melosira  varians  Ag. 

Meridion  circulare  Ag. 

Meridion  constrictum  Ealfs. 

Meridion  ïïeribaudi  M.  Per. 

Navicula  acrospliaeria  Ktz. 

Navicula  acrosphaeria  var.  sandvicensis  A.  Sch. 

Navicula  affinis  Eh. 

Navicula  affinis  var.  amphirhynchus  J.  Br. 

Navicula  alpestris  Grun. 

Navicula  alpestris  var.  minima  K,.  d'Aub. 

Navicula  ambigua  Eh. 

Navicula  ambigua  var.  capitata  Ost. 

Navicula  amphigomphus  Eh. 

Navicula  amphirhynchus  Eh.  (affinis  v.  amphir.). 

Navicula  amphisbaena  Borg. 

Navicula  anglica  Ralfs. 

Navicula  anglica  var.  subsalsa  Grun. 

Navicula  appendiculata  Ktz. 

Navicula  appendiculata  var.  brevis   R.    d'Aub. 

Navicula  appendiculata  var.  irrorata  Grun. 

Navicula  atomoides  Grun. 

Navicula  atomus  Grun.  --^ 

Navicula  Aubertii  Hérib. 

Navicula  bacillaris  Greg. 

Navicula  bacillaris  var.   incoustantissima  Grun. 

Navicula  bacillaris  var.  thermalis  Grun. 

Navicula  bacillum  Eh. 

Navicula  bicapitata  Lag. 
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Naviciila  bieapitata  var.  liybri  ^'a  Grun. 

Navicula  biceps  Eh. 

Navicula  bipunctata  Grun. 

Navicula  Blotii   liérib. 

Navicula  boliemica  Eh. 

Navicula  borealis  Ktz. 

Navicula  borealis  var.  linearis  M.  Per. 

Navicula  Braxjnii  Grun. 

Navicula  Brebissonii  Ktz 

Navicula  Brebissonii  var.  attenuata  M.   Per. 

Navicula  Brebissonii  var.  curta. 

Navicula  Brebissonii  var.   diminuta  Grun. 

Navicula  Brebissonii  var.  intermedta  M.  Per. 

Navicula  Brebissonii  var.  lanceolata  Ost. 

Navicula  Brebissonii  var.  linearis 

Navicula  Brebissonii  var.  lucida  M.  Per. 

Navicula  Brebissonii  var.   Mormoxorum   Grun. 

Navicula  Brebissonii  var.  subproducta   Grun. 

Navicula   Brebissonii  var,  vulpixa. 

Navicula  brevicostata  Cleve. 

Navicula  brevicostata  var.  leptostauron  Cleve. 

Navicula  budensis  Grun. 

Navicula  Cari  Eh. 

Navicula  Cari  var.   angusta  Gr. 

Navicula  Ciiassagnei  Hérib. 

Navicula  cincta  Eh. 

Navicula  cincta  var.  Heufleri   Grun. 

Navicula  cincta  var.  leptocepbala  Grun. 

Navicula  cincta  var.  stricta  E.  d'Aub. 

Navicula  claromoxtexsts  Hérib, 

Navicula  Colit  Hérib. 

Navicula  Comeret  Plérib, 

Navicula  contenta  Grun. 

Navicula  contenta  var.  biceps    Arnott, 

Navicula  Creguti  Hérib. 

Navicula  cryptocephala  Ktz. 

Navicula  cryptocepbala  var.  exilis   Ktz. 

Navicula  cryptocepbala  var.  intermedia    Grun. 

Navicula  cuspidata  Ktz. 

Navicula  cuspidata  var.  mtntma  Comere. 

Navicula  cuspidata  var.  minor. 
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Aavicula  dactyius  Ktz. 

Navicula  dactyius  var.  minor  Ost. 

Naviciila  Dariana  A.   Sch.  var.? 

Navicula  debilitata  M.  Per. 

Navicula  Deblockii  M.  Per. 

Navicula  Delpiroui  M.  Per. 

Navicula  dicephala  Eh. 

Navicula  dicephala  var.  miuor. 

Navicula  digitoradiata  Greg. 

Navicula  distiisGuenda  Cleve. 

Navicula  divergens  W.  Sm. 

Navicula  divergentissima   Grun. 

Navicula  dubia  Eh. 

Navicula  cU/ptica  Ktz.  (Diploneis  elliptica). 

Navicula  exigua  Greg. 

Navicula  fasciata  Lag. 

Navicula  fasciata  var.  gigaktea   M.   Per. 

Navicula  fasciata  var.  inconstantissima. 

Navicula  fasciata  var.  marcaïa  Ost. 

Navicula  fasciata  var.  thermalis. 

Navicula  firma  Ktz. 

Navicula  Elotowii  Grun. 

Navicula  fonticola  Grun. 

Navicula  fontinalis  Grun. 

Navicula  Gasilidei  M.  Per. 

Navicula  Gasilidei  var.  major  M.  Per. 

Navicula  Gasilidei  var.  minor  M.  Per. 

Navicula  gastrum  Eh. 

Navicula  gastrum  var.  major. 

Navicula  gentilis  Donkin. 

Navicula  gibha  Ktz. 

Navicula  gigas  Ktz. 

Naviciila  gomphoxemacea  Ost. 

Navicula  gracilis  Eh. 

Navicula  gracilis  var.  neglecta  V.   H. 

Navicula  gracillima  Ralfs. 

Navicula  gracillima  var.  stauroneiformis. 

Navicula  gregaria  Donkin. 

Navicula  halophila  Grun. 

Navicula  halophila  f^  minor. 

Navicula  halophila  var.  arvernf.nse  "R.  d'Aub. 
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cilla  lialophila  var.  gallica  Ost. 

cula  halopliila  var.  minuta  II.  d'Aub. 

cula  lialophila  var.  obscura  H.   d'Aub. 

cula  liemiptera  Ivtz. 

cula  HEMiviRiDULA  M.  Per. 

cula  HiLSEANA  Jau. 

cula  ItumUis  Douk.   (liungarica  v.  Inimilis). 

cula  Lumilis   var.   LT:NEBriiGE>sis   Glruu. 

cula  liiing-arica  Gruii. 

cula  hungarica  var.  liumilis  Grun. 

cula  hyalina  Ktz.  (Diploneis  hyalina). 

cula  Hyrïlyi  Pant.  var.  lineaeis  Ost. 

cula    INAEQUILATERA   Lag. 

cula  iutegra  Rails. 

cula  iridis  Eh. 

cula  iridis  var.  undalata  Grun. 

cula  irrorata  Grev. 

cula  KuTziNGiANA  H.  L.  Sm. 

cula   LACUNARUM    Griiii. 

cula  laevissima  Ktz. 

cula  lanceolata    Ktz. 

cula  lata  Breb. 

cula  legumen. 

cula  lepida  Greg. 

cula  leptocephala  Breb. 

cula  leptogongyla. 

cula    LIMANENSE   Ost. 

cula  limosa  Ktz. 

cula  limosa  var.  maculata  M.  Per. 

cula  limosa  var.   silicula  Gr.  (silicula  Eli.). 

cula  limosa  var.   subiuilatn  Grun. 

cula  linearis  Grun. 

cula  macra  A.  Scb. 

cula  major  Ktz. 

cula  major  var.  Berriati  Hérib. 

cula  major  var.  latefasciata  Ost. 

cula  major  var.  Pagesi  Hérib. 

cula  megaloj^tera  Eb. 

cula  megaloptera  var.  densecostata  E.  d'A. 

cula  menisculus  Schiim.   (peregrina  var.  menisculus), 

cula  menisculus  var.  inconspicua  E,.  d'Aub. 
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Navicula  mesolepta  Eh. 

Navicula  mesolepta  var.  Alberti  Héiib. 

Navicula  mesolepta  var.  stauroneiformis  Grun. 

Navicula  miciostauron  Eb. 

Navicula  minima  Grun. 

Navicula  minuscula  Grun. 

Navicula  mutica  Ktz. 

Navicula  mutica  var,  capitata  Ost. 

Navicula  mutica  var.  Coliuiî  Hilse. 

Navicula  mutica  var.  extoleion  Ost. 

Navicula  mutica  var.  lucida  M.  Per. 

Navicula  mutica  var.  Goepperttana  Bleisch. 

Navicula  mutica  var.  quinquenodis  Grun. 

Navicula  uaveana  Grun. 

Navicula  nivalis  Eh. 

Navicula  nobilis  Ktz. 

Navicula  nodosa  Eh, 

Navicula  nodosa  var.  arverna  M,  Per. 

Navicula  nortiiumbricaeformis  M.  Per. 

Navicula  notata  M.  Per, 

Navicula  notata  var.  imperfecta  R,  d'Aub, 

Navicula  notata  var,  mtnor  R,  d'Aub. 

Navicula  oblonga  Ktz. 

Navicula  oblonga  var.  alternaks  M.   Per. 

Navicula  oblonga  var.  cxjrta  M.    Per, 

Navicula  oblonga  var.  directa  Pant. 

Navicula  oblonga  var,  Gasilidet  M,  Per, 

Navicula  Ostrupii  Hérib, 

Navicula  pannonica  Schum,?  var. 

Navicula  parva  Eh. 

Navicula  peregrina  Ktz. 

Navicula  peregrina  var.  menisculus  Grun. 

Navicula  peregrina  var.  meniscus  Grun, 

Navicula  perpusilla  Grun. 

Navicula  plaeentula  Ktz. 

Navicula  poljgramma  Schum.  var.  navicularis, 

Navicula  producta  "W,  Sm. 

Navicula  pseudo  bacillum  Grun. 

Navicula  pumila  Grun. 

Navicula  pupula  Ktz, 

Navicula  pusilla  W,  Sm, 

12 
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Navicula  i^ygmaea  Ktz. 

Navicula  qiiinquenodis  Grun. 

Navicula  radiosa  Ktz. 

Navicula  rad'iosa  var.  acuta  Grrun. 

Navicula  radiosa  var.  tenella  Breb. 

Navicula  Eeinliardtii  Grun. 

Navicula  Eeinliardtii  var.  elliptica  M.    Per. 

Navicula  retusa  Breb. 

Navicula  retusa  var.  subrecta. 

Navicula  rhomhoides  Eh.   ( Vanbeurckia  rbomb.), 

Navicula  rbyncbocepbala  Ktz. 

Navicula  rotaeana  Rab. 

Navicula  rupestrls  Hantz.  (viridis  var.  rup.). 

Navicula  Schilberszkyi  Pant. 

Navicula  Scbumanuiana  Grun. 

Navicula  sculpta  Eb. 

Navicula  sculpta  var.  gigantea  M.  Per. 

Navicula  sculpta  var.  major  Cleve. 

Navicula  sculpta  var.  minor  M.  Per. 

Aavicula  seminulum  Grun. 

Navicula  seminulum  var.  fragilarioides  Grun. 

Navicula  Sennenii  M.  Per. 

Navicula  silicula  Eb.    (limosa  Ktz.). 

Navicula  silicula  var.  curta  Ost. 

Navicula  silicula  yar.   genuina    Cleve. 

Navicula  silicula  var.  gibberula. 

Navicula  silicula  var.  infiata. 

Navicula  silicula  var,  truncatula  Grun. 

Navicula  silicula  var.  ventricosa    (ventricosa) . 

Navicula  vslesvicensis  Grun. 

Navicula  spbaeropbora  Ktz. 

Navicula  spbaeropbora  var.  obtitsa  M.  Per. 

Navicula  spbaeropbora  var.   Schmidtii  M.   Per. 

Navicula  stauroptera  Grun. 

Navicula  stauroptera  var.  intermedia. 

Navicula  stauroptera  var.  interrupta   Cleve. 

Navicula  stauroptera  var.  parva  Grun. 

Navicula  stomatopbora  Grun. 

Navicula  streptorapbe  Cleve. 

Navicula  streptorapbe  var.  minor  Cleve. 

Navicula  subcapitata  Greg. 
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N^avicula  subi-;ipitata  var.  puucistiiata  Giun. 

Navicula  subcapitata  var.  stauroneiformis  P.   Pel. 

Navicula  sublinearis  Grun. 

Navicnla  subtilissima  Cleve. 

Navicula  Tambourexse  M.  Per. 

Navicula  tenella  Breb.  (radiosa  var.  ten.). 

Navicula  termiïiana  Eh. 

Navicula  triuodis  W.  Sm. 

Navicula  tumida  "W.  Sm. 

Navicula  tuscula  Eh. 

Navicula  tuscula  var.  minor. 

Navicula  undulata  Greg. 

Navicula  veneta  Ktz. 

Navicula  ventricosa  Eli. 

Navicula  veutricosa  var.  averna  R.  d'Aub. 

Navicula  ventricosa  var.  bacillaris  M.   Per. 

Navicula  ventricosa  var.  laevis  M.  Per. 

Navicula  ventricosa  var.  minuta  Grun. 

Navicula  ventricosa  var.  subtrunculata. 

Navicula  ventricosa  var.   ? 

Navicula  viridis  Ktz. 

Navicula  viridis  var.  commutata  Grun. 

Navicula  viridis  var.  fallax  Cleve. 

Navicula  viridis  var.   intermedia  Cleve. 

Navicula  viridis  var.  rupestris  Hantz. 

Navicula  viridula  Ktz. 

Navicula  viridula  f^  minor. 

Navicula  viridula  var.  major. 

Navicula  vulpina  Ktz. 

Navicula  Sp.?  A.  Sch.  Atl.,  PI.  49,  fig.  53. 

Nitzschia  acuminata  Grun. 

Nitzscliia  acutiuscula  Grun. 

Nitzschia  amphibia  Grun. 

Nitzschia  axgularis  W.  Sm. 

Nilzschia  angularis  var.  af finis  Grun. 

Nitzschia  angustata  Grun. 

Nitzschia  angustata  var.  curta  V.  H. 

Nitzschia  apiculata  Greg. 

Nitzschia  bilobata  W.   Sm. 

Nitzschia  bilobata  var.  fossilis  M.  Per. 

Ni' •'>;•!> ';\  b'iobntn   var.  minor  Grun. 
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Nitzsckia  Brebissonii  W.  Sm. 

Nitzscliia  calida  Gruu.   (Tryblionella  v.  cal.), 

Nitzscliia  conununis  Rab. 

Nitzscbia  communis  var.  abbreviata   Grun. 

Nitzschia  communis  var.  obtusa  Grun, 

Nitzscbia  commutata  Grun. 

Nitzscbia  commutata  var.  major. 

Nitzscbia  constricta  EalfvS. 

Nitzscliia  Couderti  Hérib. 

Nitzscbia  debilis  Pant. 

Nitzscbia  denticula  Grun. 

Nitzscliia  dissipata  Grun. 

Nitzscbia  dubia  W.  Sm. 

Nitzscbia  dubia  var.  minor  A.  Per. 

Nitzscbia  fluminensis  Grun. 

Nitzscbia  fonticola. 

Nitzscbia  Frauenfeldii  Grun. 

Nitzscbia  frustulum  Grun. 

Nitzscbia  frustulum  var.  minutula  Grun. 

Nitzscbia  frustulum  var.  perminuta  Grun. 

Nitzscbia  frustulum  var.  tenella  Grun. 

Nitzscbia  gentilts  E.  d'Aub. 

Nitzscbia  gentilis  Var.  elliptica  R.  d'Aub. 

Nitzscbia  Hantzscbiaiia  Rab. 

Nitzscliia  Heufleriana  Grun. 

Nitzscbi'i  Heufleriana  var.  major   M.    Per. 

Nitzscbia  bungarica  Grun. 

Nitzscbia  bungarica  var.  linearis  Grun. 

Nitzscbia  hybrida  Grun. 

Nitzscbia  inconspicua  Grun. 

Nitz=îcbia  intermedia  Hantz. 

Nitzscbia  Kittlii  Grun. 

Nitzscbia  Kittlii  var.  minor  Ost. 

Nitzscbia  Kùtzingiana  Hilse. 

Nitzscbia  lanceolata  W.   Sm. 

Nitzscbia  lanceolata  f^  minima  Y.  H. 

Nitzscbia  lanceolata  var.  incrustans  Grun. 

Nitzscbia  levidensis  W.   Sm. 

Nitzscbia  linearis  "W.  Sm. 

Nitzscbia  ltttorea  Grun. 

Nitzscbia  maxima  Grun. 
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Nitzscli 
Nitzsch 
Nitzscli 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Nitzsch 
Pleuros 


a  microcephala  Grun. 

a  minuta  Bleisch. 

a  ininutida  Grun.  (Frustulum  var.  minutula). 

a  obtusa  W.  Sm. 

a  obtusa  var.  nana    Grun. 

a  ovalis  Arn. 

a  palea  W.  Sm. 

a  palea  var.  debilis  Grun. 

a  palea  var.  tenuirostris  Grun. 

a  PARADOX  A  Gurel. 

a  PERMINUTA  Grun.  (Frustulum  v.  per.). 

a  punctata  Grun. 

a  recta  Hantz. 

a  romana  Grun. 

a  RUGOSA  Ost. 

a  ScHM^ETNFURTii  Grun. 

a  SIGMA  w.  Sm. 

a  sigma  var.  sigmatella  Grun. 

a  sigmoidea  W.  Sm. 

a  sinuata  Grun. 

a  socialis   Greg. 

a  spathulata  Bi:eb. 

a  spectabilis  Ralfs, 

a  STAGNARUM   E,ab. 

a  Stoltczkiana  Grun.  var.  arverna  M.  Per. 

a  tenuis  W.  Sm. 

a  thermalis  Auers. 

a  thermalis  var.  intermedia  Y.  H. 

a  Tryblionella  Hantz. 

a  Tryblionella  var.  calida  Grun. 

a  Tryblionella  var.  gigantea  M.  Per. 

a  Tryblionella  var.  salinarttm  Grun. 

a  vermicularis  Hant^. 

a  Victoriîe  Grun  . 

a  vitrea  Norm. 

a  vitrea  var.  gallica  M.  Per. 

a  vitrea  var.  gallica  f^  fossilis  M.  Per. 

a  vitrea  var.  ^rA.TOR    Grun. 

a  vitrea  var.  mtnor  Ost. 

a  vitrea  var.  scixttllans  M.  Per, 

ffma  acuminatum  Grun. 
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Pleurosigma  attenuatum  W.  Sm. 
Pleurosigma  balticum  "W.  Sm. 
rieiirosigma  balticum  var.  Wansbeckii  Donk. 
Pleurosigma  Brebiasonii  Grun. 
Pleurosigma  Spencerii  W.  Sm. 
Pleurosigma  Spencerii  var.  Aekotii  Grun. 

Phoicosplienia  curvata  Grun. 
Elioicosplienia  curvata  var.  fracta  Cleve. 
Rboicosplienia  Yan  Heurckii  Grun. 
Rboicosplienia  Sp.? 
Rhopalodia  Aubeeïii  Hérib. 


Rbopalod! 
Rbopalod 
Rhopalod 
Phopalod 
Phopalod 
Rhopalod 
Rbopalod 
Rbopalod 
Rbopalod 
Rbopalod 
Rbopalod 
Rbopalod 
Rbopalod 
Rhopalod 
Rhopalod 
Rhopalod 
Rhopalod 
Rhopalod 
Rhopalod 


a  Berriati  Hérib. 

a  Charbonelii  Hérib. 

a  constricta  0.  Mtill.   (gibberula  v.). 

a  gibba  0.  Mûll. 

a  gibba  var.  ventricosa  G.    Mûll. 

a  gibberula  G.  Mûll. 

gibberula  var.  constricta  0.  Mûll. 

musculus    (Musculus). 

producta  0,  Mûll. 

succincta  0.   Mûll. 

protracta  0.   Mûll   . 

Yan  Heurckii  0.   Mûll. 

ventricosa    (gibba    v.    vent.) 


gibberula  var 
gibberula  var 
gibberula  var 
gibberula  var 
ia  gibberula  var 
a  gibberula  var 
a  Heribax'di  M.  Per. 
ia  musculus  H.  Per. 
ia  musculus  var.  capitata  M.  Per. 
ia  rupestris   0.    Mûll. 
ia  ventricosa   (Gibba  v.  vent.), 
ia  Sp.?  f^  monsïruosa. 
Schizonema  crucigerum  W.  Sm. 
Schizonema  ramosissimum  Ag. 
Scoliopleura  galltca  M.  Per. 
Scoliopleura  Peisonis  Grun. 
Scoliopleura  travertinordm  R.  d'Aub. 
Sigma  radiaïa  M.  Per. 
Stauroneis  anceps  Eh. 
Stauroneis  anceps  var.  crassa  Ost. 
Stauroneis  anceps  var.  hyalina  M.  Per. 
Stauroneis  anceps  var.  hyalina  f^  crassa  Ost 
Stauroneis  anceps  var.  linearis  Eh. 


—  183  — 

Stauroneis  dilatata  W.  Sm. 

Siauroneis  Glangkaudi  Hérib. 

Stauroneis  Hyi  Hérib. 

Stauroneis  incurvata  II.  d'Aub. 

Stauroneis  phueniceuteron  Eh. 

Sauroneis  phoeuicenteron  var.  amphicepliaia. 

Stauroneis  pboenicenl^ron  var.  lanceolata  J.  JBrun. 

Stauroneis  punctata  W.  Sm.  (Navicula  tuscula). 

Stauroneis  salin  a  W.  Sm. 

Stauroneis  Smitbii  Grun. 

Stephanodiscus  sj>.? 

Surirella  angusta  Kt«. 

Surirella  angustata? 

Surirella  apicnlata  W.  Sm. 

Surirella  Aubertii  Herib. 

Surirella  bifrons  Eh. 

Surirella  biseriata  Breb. 

Surirella  Chassagnei  Hérib. 

Surirella  cordiformis  Ost. 

Surirella  Couderti  Hérib. 

Surirella  Gouderti  var.  minor  M.  Per. 

Surirella  emmena  Breb. 

Surirella  elegans   E. 

Surirella  elegans  var.?  R.  d'Aiib. 

Surirella  gracilis  Grun. 

Surirella  linearis  W.  Sm. 

Surirella  linearis  var.  minor  f^  gonstricta  M.  Per. 

Surirella  minuta  Breb. 

Surirella  ovalis  Breb. 

Surirella  ovalis  var.  angusta  (angusta) . 

Surirella  ovalis  var.  cuneata  M.  Per. 

Surirella  ovalis  var.  elongata  M.  Per. 

Surirella  ovalis  var.  fossilis  M.  Per. 

Surirella  ovalis  var.  linearis  M.  Per. 

Surirella  ovalis  var.  minuta  (minuta). 

Surirella  ovalis  var.  torta  M.  Per. 

Surirella  ovalis  var  ?  Ost. 

Surirella  ovata  Ktz. 

Surirella  ovata  f''^  minor. 

Surirella  ovata  var.  minuta  (minuta). 

Surirella  ovata  Var.  irinnata  (pinnata). 
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Surirella  ovata  var.  suevica  Grun. 

Surirella  patella  Ktz. 

Surirella  Peisonis  Pant. 

Surirella  pinnata  W.  Sm. 

Surirella  robusta  Eh. 

Surirella  salixa  W.  Sm. 

Surirella  Sancte  Nectairense  E.  d'Aub. 

Surirella  spiralis  Ktz. 

Surirella  splendida  Eh. 

Surirella  splendida  var.  minuta. 

Surirella  striatula  Turp. 

Surirella  suevica  zeller  (ovata  v.  suevica). 

Synedra  aeus  Ktz. 

Sjnedra  acus  var.  fossilis  Grun. 

Synedra  acus  var.  fossilis  f^  anomala  M.  Per. 

Synedra  affinis  Ktz. 

Synedra  affinis  f'^  anomala  Ost. 

Synedra  affinis  var.  tabulata  V.  H. 

Synedra  affinis  var.  thermalis  M.  Per. 

Synedra  affinis  var.  tiîavertinoritm  Ost, 

Synedra  amphicephala  Ktz. 

Synedra  angusta  Ost. 

Synedra  delicatissima  W.   Sm. 

Synedra  gracilis  Ktz. 

Synedra  investiens  "W.  Sm. 

Synedra  minuscula  Grun. 

Synedra  minuscula  var.  latestriata  Ost. 

Synedra  minuscula  var.   undulata  M.  Per. 

Synedra  oxyrhynchus  Ktz. 

Synedra  pulchella  Ktz. 

Synedra  rumpens  Ktz. 

Synedra  suhaequalis  Grun.    (Ulna  v.  subaeq.), 

Synedra  ulna  Eh. 

Synedra  ulna  var.  aequalis  E,ab. 

Synedra  ulna  var.  amphirhynchus  Grun. 

Synedra  ulna  var.  caloarea  R.  d'Aub. 

Synedra  ulna  var.  curta  M.  Per. 

Synedra  ulna  var.  danica  Y.  H. 

Synedra  ulna  var.  laevis  Eh. 

Synedra  ulna  var.  lanceolata  Grun. 

Synedra  ulna  var.  longissima  J.  Brun. 
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Synedia  ulna  var.  oblongella  ? 
Synedra  ulua  var,  obusa  Y.  H. 
Sj^nedra  ulna  var.  splendens  J.  Brun. 
Synedra  ulna  var.  subaequalis  V.  H. 
Synedra  ulna  var.  subcontracta  Ost. 
Synedra  ulna  var.  vitrea  V.  H. 
Synedra  vaucheriae  Ktz. 
Synedra  vaucheriae  var.  parvula  Eab. 
Tabellaria  fenestrata  Ktz. 
Tabellaria  flocculosa  Ktz. 
Tetracyclus  ru})estris  Grun. 
Tetracyclus  sp? 

Vanlieurckia  crassinervia  Breb.  (rliomb.  v.  crassinervia), 
Yanlieurckia  rhomboïdes  Breb. 
Vanheurckia  rhomboides  var.  crassinervia. 
Vanlieurckia  rhomboides  var.  saxonica  Eab. 
Vanheurckia  viridula  Breb. 
Vanheurckia  vulgare  V.  H. 
Vanheurckia  vulg-are  var.  lacustris  M.  Per. 


RESULTATS  ACQUIS. 

Ce  tableau  fait  ressortir  que  la  Flore  des  travertins 
d'Auvero^ne  comporte  789  espèces  ou  variétés;  parmi  ces 
formes,  235  sont  nouvelles  pour  la  Flore  d'Auvergne  et 
167  sont  nouvelles  pour  la  Fiore  générale. 


PLANCHE  I 


Figure  Page 

1.  Ampliora  Atliaiiasii  M.  Per.  (Teruant) 181 

2.  —         Sancti-Martiali  M. Per.  (St-Martial).      98 

3.  —  _  _  _  98 

4.  Cymbella  Coudertii  Hérib.    (Ternant) 135 

5.  Amphora  salina  W.  Sui.  var.  capitata  M.  Per. 

(Bais)     lUG 

6.  Cymbella  Sanctœ-Margaritse  M.  Per.  (Ste-Mar- 

guerite) 90 

7.  Cymbella  lielvetica  Ktz.  var.  sig-uata  M.  Per. 

(8t-Alyre)      14 

8.  Cymbella    gastroides    Ivtz.    var.    volvicense  M. 

Per.   (Volvic)     31 

9.  Navicula  fasciata  Lag.  var.  gigautea  M.  Per. 

(Tambour)      110 

10.  Navicula    ventrieosa    Eh.    var.    laevis    M,   Per- 

(Bais)     110 

11.  \avicnla  Gasilidei  Hérib.  (Ste-Marguerite)  ...      92 

12.  -  -               —         var.   major  M.    Per.    (Te" 
nant)     13T 

13.  Navicula   Gasilidei   var.   miuor   M.   Per.    (Ter- 

nant)     138 

14.  Navicula  Deblockii  llérib.  (St-Alyre) 15 

15.  —       limosa   Ktz.   var.    macuiata    M.    Per 
(Ste-Marguerite)     93 

16.  Navicula  sphaeropliora    Ktz.    var.    obtusa  M. 

(Bais)     109 

17.  Navicula  hemiviridula  M,  Per,   (Tambour)....     115 

18.  —       Colii  Hérib.  (Bais)  108 

19.  —       northumbricaeformis    M.     Per.     (Sl- 
Alyre)      15 
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Figure  Page 

20.  Navicula  Tambourense  M.  Per.  (Tambour) 116 

21.  —       ventricosa  Eh.  var.  bacillaris  M.  Per. 
(Bais)      110 

22.  Navicula  mutica  Ktz.  var.  lucida  M. Per.  (Bais)     109 

23.  Navicula  oblouga  Ktz.  var.  alternaus  M.  Per. 

(Teriiant)      138 


PLANCHE  II 


Figure  Page 

1,2.  Acbnauthes  Delpiroui  M.   Per.   (Tambour).  113 

3.             —           Pagesi  M.  Per.  (Tambour) 114 

4, 5.  —  pseudo-antiqua    M.    Per.     (St- 

Alyre)     13 

6,7,8.             —           fossilis  M.Per.(Ste-Marguerite)  89 
9.             —           lanceolata  Breb.  var.    maxima 

M.  Per.    (Volvic)   30 

10,11.             —           Leveillei  Hérib.  (St-Alyre)     ...  11 

12,  13.             —           Bacilium  M.  Per.   (Tambour).  113 

14-16.             —           Martyi  Hérib.  (Ste-Marguerite)  89 
17.     Gomjbonema  dubravicense  Pant.  var.  gal- 

lica  M.  Per.   (Volvic)   32 

18,19,     Ampliiprora  Eieufii  Hérib.  (Bais)  106 

20.  Sigma  radiata  M.  Per.  (St-Martial)  100 

21.  Navicula  sculpta  var.  gigantea  M. Per.  (Ste- 

Marguerite)     93 

22.  —        debilitata  M.  Per.  (Bais)  108 

23.  —         Brebissouii  Ktz,   var.    intermedia 

M.  Per,   (Ste-Marguerite)  92 

24.  Diploneis  iuterrupta  Cleve.  var.  major  M. 

Per.    (Bais) 107 

25.  Diploneis  interrupta  Cleve.  var.  fossilis  m. 

Per.  (Bais)  107 

26-27.     Melosira  spinuligera  M.  Per.  (Coudes)  121 

28-29.  —  —         var.  spinulosissima  M. 

Per.  (Coudes)  121 

30.  Haiitzscbia  ampbioxys  Grrun.  var.  hispida 

M.  Per.  (Ternant)  136 

31.  Hantzscbia  ampbioxys  Grun.  var.  crassa  M. 

Per.  (Bais)   107 
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Figure  Page 

32.  Nitzscliia  bilobata  W.  Sm.  var.  fossilis  M. 

Per.  (Ste-Margiierite) 1)3 

33.  NitzscKia  dubia  AV.  Sm.  var.  miiior  M.  Per. 

(Teruant) 139 

34.  Hantzst'liia  ampliioxys  Griiu.   var.  arveriia 

M.  Per.  (Ternant)    136 

35.  Scoliopleura  gallica  M.   Per.    (Ste-Marg-ue- 

rite) 94 


PLANCHE    m 


-r  O. 
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Figure  Page 

1.  Suiiiella  Coutlerti  Hé]         (Teruani)     14U 

2.  —  —       var.  mmur  M.Per.(Teriiaiit)    140 
^5.           —         liuearis  W.  Sm.   var.  minor  1'^  con-  ^ 

stricta  M.  Per.  (Tambour)  117  \^j 

4.  —         ovalis  Breb.    var.    liuearis    M.    Per. 

(Teruaut)     141 

5.  —         ovalis  var.  cuueata  M. Per.  (Ste-Mar- 

gu€rite)     9G 

0.  —         ovalis  var.  fossilis  M.  Per.  (Ste-Mar- 

g'uerite;     96 

7.  —         ovalis  var.  elougata  M.  Per.  (St-Mar- 

tial)     101 

8.  —         Chassaguei  Hérib.  (Teruaut)  140 

9.  Ehopalodia  Musculus  Per.  var.  capitata  M.  Per. 

(Ste-Marguerite)      94 

10.  Fiagilaria  Bacillum  M.  Per.  (Teruaut)  136 

11.  Nitzscbia  Trybliouella  var.   gigantea  M.  Per. 

(Ste-Marguerite) 94 

12.  —         Stoliczkiana   Gruu.  var.   arverua  M. 

Per.  (Tambour)  117 

J3.  —          vitrea  Norm.  var.  sciutillans  M.  Per. 

(Teruaut)     139 

14.  —         Couderti  Hérib.   (Teruaut)   138 

15.  vSyuedra  minuscula  Gruu.  var.  uudulata  M. Per. 

(Yolvic) 34 

16.  —       acus  Ktz.  var.  fossilis  f'^  auomala  M. 

Per.  (St-Alyre)     124 

17.  —       affiuis    Ktz.  var.    thermalis    M.  Per. 

(Volvic)     34 

18  _       iilua  Eli.  var.  ourta  M.  Per.  (Volvic).      34 


PLANCHE   IV 


Toutes  ces  espèces  sont  de  Saint-N ectaire. 

Figure  Page 

1.  Ampliora  Sancte-Nectaiiense  11.  d  xiubert ,  69 

2.  —         acutiuscula     Ktz.  var.     neglecta     11. 

d'Aub 68 

3.  —         acutiuscula  Ktz 68 

36w.      —         Prudentii  Hérib 69 

4.  —         salina  W.Sin.  var.eapitata  E,. d'Aub.  69 

5 .  —         fluminensis  Gruu 69 

6.  —                 —           var.  curta  E.  d'Aub 69 

7.  —         Berriati  Hérib 68 

8.  —               —       var.  miuor  R.  d'Aub 69 

9.  —         affinis  Ktz 68 

10.  Cymbella  Deblockii  Hérib 70 

11.  —  cymbiformis  Eh.   var.  consimilis  E. 

d'Aub 70 

12.  —          paiva  AV.  Sm 72 

18.  —  gallica    M.     P^er.   var.    calcarea    E. 

d'Aub 71 

14.  — •          gallica  var.  crassa  E.  d'Aub 71 

15.  —              —       var.  curta  E.  d'Aub 71 

16.  —          uorveg-ica  Grun.var.minnr.  E. d'Aub.  71 

17.  —          pusilla  Grun 72 

18.  Encyonema  ventricosum  Ktz.  var. minuta  Hilsc.  72 

19.  Mastogloia  Dansei  Thw.    {A.    diaphragme.    B. 

valve)     73 

20.  Stauroneis  Hyi  Hérib 80 
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—  —     var.  subcontracta  E.  Ost.   ...  Vil,  fig.  46.  54 
Tetracyclus  sp.  ?  M.  Per 101-10^ 


1 VIILE  DES  TUAVEimXS 


Page 

Bais  (Plateau  de) lO-L 

Bard  J45 

Baièg-e    150 

Beaulieu lôU 

Chalusset    58 

Cliateauneuf     5G 

Chateldon      40 

Chatelguyou     41 

Cleimout-Ferraiid D 

—  rue  de  la  Garde 19 

—  rue  des  Hospices 1 T 

—  rue  Saint- Alyre   11 

—  Salins    (les)    21 

Compjssade   61 

Condat  —  Tremizeaux  159 

—  Saute-Renard      161 

—  Saute-Veau     161 

Coudes      118 

—  Source  Saint-Robert  124 

Enval     lis 

Font-Pique      64 

Font-Roug-e     83 

Font-Salada      27 

Froude   (la)    59 

Gimeaux     45 

Gravière   (la)    155 

Laps 85 

Lavaur    126 

Leyvaux    158 

Mareugheol     141 

Médaffues     37 


—  206  — 

Page 

Nonette     154 

Pécliadoire    (JO 

Prompsat     54 

Roches  (les)     22 

Rouzat    51 

Euyat 2;} 

Hue  de  la  Garde    19 

Rue  des  Hospices  iT 

Saint-Alyre     11 

Saint-Floret     127 

Saiut-Herent    114 

Saint-Martial   OT 

Saint-Nectaire      G5 

Saint-Robert   (Source)    124 

Sainte-Marguerite    S7 

Salins  (les)   21 

Saladi  (plateau  de)  102 

Salet  (le)  -35 

Saute-Renard      161 

Saute-Veau    IHl 

Tambour     lli 

Ternant 1-^2 

Tremizeaux     l''>0 

Yezac     IGo 

Volvic    29 


Diatonnées  des  travertins  d' Auvergne. 

1  ^2.3  A 


m 


14 


17 


PI.  I. 
8 


10 


15 


18 


m 


M  Pe7acfp.Uc       JU 


Diatomées  des  travertins  d'Auvergne. 


M.Pcxa.S''llo       a'e^. 


Diatomées  des  Iraverlins  cI'Au\>ergne, 


PI.  m. 


Mltiaaallo     <iU. 


Diatomées  des  travertins  d'Auvergne. 


PI.  IV. 


1      2   ^3    4      5       7 


11       12         15      16       14 


KAAuVhl 


Diatomées  des  travertins  d'Auvergne. 

1  ^2  3       4        9 


K.TAitl.i^L 


Diatomées  des  Iraverlins  d'Auvergne 

1  3  4 


PI.  VI. 


R.JAui.ael 


Diatonnées  des  travertins  d'Au\)ergne. 


PI.  VII. 


Iffc 


ii:ii!ilJJ!i;ili!ii:i)!ii!!JilîiiJ[!!JliiiJl 


* 


